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INTRODUCTION 
INTRODUCTION Page I - 2 
I.l LE CONTENU DU MEMOIRE S ' ADRESSE~ 
Le contenu de ce mémoire devrait intéresser trois types de 
lecteurs les responsables du laboratoire, les utilisateurs de 
l ' outil informatique développé, les informatici e ns qui pourraient 
poursuivre le travail ébauché. 
1. La partie "Présentation du laboratoire" devrait 
intéresser toute personne extérieure au laboratoire, qui 
voudrait connaître de manière sommaire sa structure et 
son fonctionnement; 
2. La partie "analyse économique du laboratoire" devrait 
être consultée par les décideurs souhaitant cerner 
certains problèmes de gestion du laboratoire; 
3. La partie "démarche d'automatisation" devrait concerner 
les informaticiens chargés de poursuivre et/ou de 
maintenir le projet. Il est à noter que l'évaluation 
critique de la situation existante ainsi que la solution 
automatisée.envisagée devraient intéresser les décideurs 
responsables de la gestion. 
Le but du mémoire est de développer un outil, utilisable de 
diverses manières 
1. Au niveau de l'exécution des procédures de gestion à 
partir du logiciel réalisé; 
2. Au niveau de la prise de décisions de gestion par les 
responsables grâce à la production de rapports de gestion 
(états comptables, analyse de ratios etc ... ); 
3. Au niveau consultatif à partir du support écrit, pour la 
compréhension du système d'information global. 
Il ne s'agit pas d'innovations ni de découvertes dans ce 
mémoire. Notre objectif voudrait être celui d ' aider les 
responsables du laboratoire à mieux contrôler les structures et le 
fonctionnement de leur entreprise. · 
Pourquoi un "outil adapté~ un laboratoire de biologie"? A 
l'origine, il a fallu identifier les particularités liées à la 
gestion administrative d ' un laboratoire, le s étudier et les 
contrôler. Ces spécificités ne sont ni nombreuses ni évidentes. 
INTRODUCTION Page I-3 
Il existe par ailleurs de nombreux "logiciels de gestion pour 
un laboratoire" sur le marché. Ils sont malheureusement mal 
documentés, difficiles à utiliser et souvent incomplets.Nous 
n ' avons certes pas la prétention de faire mieux que ce qui existe, 
manquant de moyens ; de temps et d'expérience. Nous nous sommes 
efforcés de faire participer les direc teurs à l'élaboration de 
leur propre outil, afin qu'il ne constitue pas pour eux une boîte 
noire magique. Nous voulions qu'ils soient en mesure de cerner 
les limites et les contraintes de l'outil informatique, finalement 
incapable de se substituer au pouvoir créatif des décideurs, à 
leurs responsabilités et à leurs initiatives. 
I.2 QU ' EST-CE QUE LA "GESTION INFORMATIQUE" ? 
La gestion est un champ 
l'informatique. 
d'application 
I.2.1 Qu'est-ce Que La Gestion? 
privilégié de 
La gestion trouve sa justification dans l'entreprise, et 
vise à organiser l'effort humain collectif en vue d ' un résultat 
positif. Le but d'une entreprise est généralement de réaliser 
un profit, ou d'augmenter le bien-être de ses travailleurs, ou 
d ' apporter un service public à la collectivité etc ... 
La gestion d'une entreprise est un ensemble d ' opérations 
visant à organiser et à assurer le fonctionnement dans le sens 
de l'évolution assignée. C'est essentiellemnt "prévoir, 
organiser, commander, coordonner et contrôler"(Fayol). 
L'entreprise interagit avec son environnement, et cela . se 
traduit par des flux, notamment un flux sortant (produits des 
ventes) un flux entrant (matières au sens large), des flux 
financiers, humains etc ... La gestion essaye de contrôler ces 
flux et de les adapter aux objectifs poursuivis. Généralement, 
la circulation de ces flux au sein de l'entreprise s'accompagne 
d ' une circulation d'informations. 
Au sein d'une entreprise, on trouve classiquement les 
trois cellules fondamentales distribution, production 
(réalisation d'analyses médicales), approvisionnnements 
(réactifs chimiques, ... ). L'entreprise reçoit une demande du 
monde extérieur sous la forme d'une commande (nous parlerons 
d ' une demande d'analyse ! ) , qui déclenche un ordre de 
fabrication (processus d'analyses médicales) nécessitant des 
approvisionnements sur le marché des fournisseurs, en passant 
des commandes d'approvisionnement. 
Précisons encore que la gestion du laboratoire est prise 
en main par la direction de l ' entreprise (messieurs Dubois et 
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Janssens). Il leur appartient de définir les objectifs à 
court, moyen et long terme, d'organiser l ' entreprise en vue de 
réaliser ces objectifs. La gestion peut donc apparaître comme 
un outil de direction. 
I.2.2 Informatique Et Gestion 
L'informatique pour sa part prend en charge_ les flux 
d'information que la gestion induit forcément. Il faut 
modestement reconnaître qu'une large part de la gestion 
informatique est constituée de la tenue de fichiers divers 
(clients, fournisseurs, commandes, etc ... ). La démarche 
informatique nécessite une grande rigueur dans la formulation 
des problèmes, des informations utiles à leurs solutions, et 
des relations entre ces informations. L'analyse informatique 
d'un problème de gestion peut faire apparaître des 
contradictions qui ne seraient pas visibles dans une gestion 
manuelle. 
L ' étape suivante consiste à prendre conscience des 
interactions entre les différents flux d'information, et de la 
possibilité de les traîter de manière judicieuse par 
automatisation. Il s'agirait intuitivement de saisir une seule 
fois l'information pour toutes ses utilisations possibles, ce 
qui conduit à repenser l'organisation des flux d'information. 
L'informatique va donc remettre en cause et offrir la 
possibilité de redéfinir les problèmes indépendemment des 
contraintes de gestion manuelle. On aboutit finalement à la 
notion de gestion intégrée où un maximum d ' opérations de 
gestion interagissantes seraient prises en charge en même temps 
par l'informatique. Mais ne risque-t-on pas de rendre 
l'entreprise plus vulnérable de cette manière? 
I.2.3 Les Difficultés De La Gestion Informatique 
1. d'ordre humain la démarche informatique impose une 
déshumanisation de la gestion, se heurte à son 
incompréhension, et à une mauvaise utilisation. Une 
application informatique se doit d'être soigneusement 
préparée, par une analyse fonctionnelle étudiant les 
besoins et élaborant une solution globale pour y répondre, 
et une analyse organique qui définit les choix dans la 
réalisation du projet d'automatisation. 
2. d'ordre temporel le développement d'une telle 
3 . 
application demande beaucoup de temps. 
lourdeur de l'outil, tant au point de 
acquérir que du coût de mise de 
maintenance. 
vue du matériel à 
mise en oeuvre et de 
- - - - ~ ---------
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4. risque de développer des applications mal adaptées , et 
finalement de faire l'informatique pour l'informatique. 
I.2.4 Le Laboratoire De Biologie Médicale Est Aussi Une 
Entreprise 
Le but essentiel que ·s'assigne un laboratoire est .de 
réaliser des analyses médicales de qualité, en vue de maintenir 
sa renommée envers le corps des médecins, les patients et les 
laboratoires concurrents. Il doit donc tout mettre en oeuvre 
pour atteindre cet objectif. En ce sens, les directeurs se 
soumettent aux règles de déontologie du biologiste-analyste. 
Cette conception idéale des choses ne nous permet pas 
d'oublier que le laboratoire est aussi une entreprise qui se 
doit de survivre. Dans le mémoire, nous attribuerons un rôle 
essentiellement . économique à celui de directeur. La 
spécificité de la gestion d'un laboratoire est, rappelons le, 
très faible. · 
I. 3 OBJE"I' DU MEMOIRE 
Les directeurs du laboratoire, dans une optique de 
développement et d'innovations, ont entrepris depuis quelques mois 
des démarches visant à améliorer le contrôle de leur entreprise. 
Des efforts· particuliers ont été apportés dans les domaines 
suivants 
1. Le développement d ' un outil informatique pour la gestion 
des patients, afin d'alléger le travail du personnel au 
sécrétariat; 
2. Les tâches de gestion par l'étude de ses mécanismes et la 
mise en oeuvre éventuelle d'une comptabilité analytique; 
3. Les tâches administratives spécifiques à un laboratoire 
de biologie médicale, à savoir le traîtement des 
contentieux avec les patients et les mutuelles; 
4. Le contrôle des approvisionnements du laboratoire, grâce 
à un projet d'automatisation des commandes à passer sur 
le marché des fournisseurs; 
5. Les traîtements statistiques réalisés 
analyses réalisées au laboratoire et 
établissements. 
à partir des 
dans d ' autres 
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Nous situons le mémoire dans l'axe gestion, c'est à dire dans 
le cadre des procédures de traîtement de l'information comptable, 
financière et administrative. 
A T ' origine du mémoire, il y a eu une première rencontre avec 
les directeurs du laboratoire, qui a permis de mettre en évidence 
les intentions citées auparavant. Les quinze premiers jours du 
stage de quatre mois ont été consacrés à l'étude pratique de la 
structure et du fonctionnement du laboratoire. Il s'agissait de 
participer par l'observation à la réalisation des analyses ainsi 
qu'aux tâches administratives avec le service comptable et le 
secrétariat. Nous avons ainsi pû comprendre les flux 
d'information circulant dans tout le laboratoire. 
Les dirigeants 
précises portant sur 
poser clairement les 
automatisé. 
du laboratoire n'avaient 
la solution à envisager. 
coûts et les avantages 
pas d'exigences 
Il fallait donc 
d'un système 
Bien que très classique, le problème qui nous était suggéré 
n'en était pas moins étendu et difficile à limiter. Notre maigre 
expérience ne pouvait garantir le succès du travail entrepris ... 
INTRODUCTION 
I.4 PLAN DU M~MOIRE 
Le chapitre II a pour objet d'exposer de 
mécanismes et concepts de la technique 
(générale et analytique). Il pourra servir 
complément au manuel d'utilisation, à 
programme de comptabilité développé. 
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manière succinte les 
comptable classique 
de référence comme 
tout utilisateur du 
Il ne constitue en aucun ças une approche de la manière de 
traduire les événements économiques sous forme d'opérations 
comptables (tâche du comptable ou de l'expert comptable). 
La partie "comptabilité analytique" en 
principes, son organisation, et ses techniques. 
pour la bonne compréhension de la partie 
analytique" du Chapitre IV - Projets Etudiés. 
explique les 
Elle sera utile 
"comptabilité 
L'objectif du chapitre III est de présenter l'activité du 
laboratoire, en décrivant chaque secteur et en examinant les flux 
d'informations à travers ces différents secteurs. 
Le chapitre IV présente l'étude 
n'existent pas encore au laboratoire~ 
de traîtements qui 
La gestion des produits et des approvisionnements est 
entièrement manuelle et prise en charge par un responsable qui 
est un technicien-analyste. Elle répond de manière satisfaisante 
aux exigences actuelles du laboratoire. 
La comptabilité analytique n'existe pas de manière 
systématique, et nous verrons qu'ellle s'avère très lourde à 
mettre en oeuvre. La direction a déjà essayé de dégager des prix 
de revient pour certains types d'analyses. 
Le chapitre~ est à caractère spécifiquement informatique . 
Après avoir présenté les apports théoriques de l'analyse 
fonctionnnelle, nous étudierons en profondeur la situation du 
système d'information existant. Nous donnerons une évaluation 
critique de cette situation en fonction des besoins exprimés et 
des objectifs à atteindre (étude d'opportunité). 
Ensuite, une solution automatisée sera proposée et modélisée 
grâce aux outils de l'analyse fonctionnelle (analyse 
conceptuelle). 
N.B. L'analyse organique du système développé se trouve en 
annexe B. 
CHAPITRE II 
LES SYSTEMES D'INFORMATION COMPTABLES 
Ce chapitre a pour objet d'exposer de manière 
succinte les mécanismes et concepts de la technique 
comptable classique (générale et analytique). Il pourra 
servir de référence comme complément au manuel 
d'utilisation, à tout utilisateur du programme de 
comptabilité développé. 
Il ne constitue en aucun cas une approche de la 
manière de traduire les événements économiques sous 
forme d'opérations comptables (tâche du comptable ou dé 
l'expert comptable). 
La partie "comptabilité analytique" explique ses 
principes, son organisation, et ses techniques. Elle 
sera utile pour la bonne compréhension de la partie 
"comptabilité analytique" du Chapitre IV Projets 
Etudiés. 
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Système D'information De 
Le besoin d'information et de diffusion de celle-ci 
croît avec la taille et la complexité des organisations. La 
comptabilité vise à faire rapport sur la situation et 
l'activité de l'entreprise,en termes monétaires: ventes, 
prix de revient, sources de fonds, ... (fig II.1.1) 
Pour atteindre cet objectif, il convient de mettre en 
oeuvre un système d' information qui permettra : 
D'enregistrer les informations pertinentes selon un 
ensemble de règles cohérentes, pour les synthétiser 
ensuite en des rapports financiers (bilan, compte de 
résultats, annexe, tableau de financement, rapport de 






information aux utilisateurs qui 
s'en serviront pour leur prise de 
II.1.1.2 Comptabilité Générale Et Analytique -
Dans le système d'information de l ' entreprise, deux 
approches sont à distinguer, et ce en fonction même des 
utilisateurs de l'information produite. 
1. La comptabilité dite générale s'attache à rendre compte 
globalement du patrimoine de l'entreprise, de ses 
engagements financiers à l'égard des tiers et du 
résultat (bénéfice ou perte); ce type d'information 
intéresse les actionnaires, le personnel, les pouvoirs 
publics, ... 
2. La comptabilité analytique entre dans davantage de 
détails et se préoccupe particulièremnt des prix de 
revient des produits fabriqués, des marges bénéficiaires 
par produits ou par centre d'activité, et est davantage 
un outil de gestion destiné aux décideurs de 
l'entreprise.Le caractère confidentiel de ce type 
d'information empêche qu'il en soit fait large 
diffusion. 
(1) A partir du cours "Introduction au Reportage Financier" de 
Charles Van Wijmeersch, s~conde candidature sciences économiques 
FNDP 
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Une entreprise est une unité économique qui réunit plusieurs moyens pour produire des 
biens ou des services destinés è être vendus sur un marché afin de réaliser un bénéfice. 
. CAPITAUX 
- Apport du 
propriétaire 
(ou des associés) 
- Emprunt ( s) 
A 




• MARCHANDISES ___ c__, 
• MATIERES PREMIERES D 
EMBALLAGES _____ F__, 
• AUTRES FOURNITURES_G __ 
- eau 
- énergie 
. PERSONNES _____ H _ ____. 
- Chef d'entreprise 
- cadres 
- ouvriers 




A. Moyens financiers (ressources/. 
B. Moyens permanents d'exploitation 
(biens durables). 
C. Tout ce qui est revendu en l'état (sans 
transformation). 
D. Objets et substances qui entrent dans 
la composition des produits fabriqués 
(produits finis). 
., E. Objets et substances consommés au 
premier usage ou rapidement, qui 
concourent à la fabrication ou à 
l'exploitation sans entrer dans la com-
position des produits finis. 
F. Objets destinés à contenir les produits 
ou marchandises livrés à la clientèle. 
G. Approvisionnements non stockables. 
H. Personnel de direction et personnel 
d'exécution. 
Remarque : D + E + F = Approvisionnements stockables 
~ --~ 
.M.P + Autres approvisionnements 
L'entreprise est une organisation où la direction doit prendre un grand nombre de décisions pour utili · 
ser rationnellement les ressources et arriver au meileur résultat possible. L'ensemble de ces déci-
sions constitue la GESTION de l'entreprise. 
D'un point de vue plus technique, la différence 
essentielle entre ces deux approches se situe au niveau des 
classements des charges et des produits: 
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La comptabilité générale classe charges et produits "par 
nature" revenus des ventes,frais du personnel, frais 
de publicité etc ... 
La comptabilité analytique classe charges et 
"par destination": ventes du produit A, 
personnel attachés au produit B, ... 





II.1.2.1 Le Bilan~ Tableau Des Sources Et Des Emplois De 
Fonds Dans L'entreprise -
Le bilan reflète la situation des sources et des 
emplois de fonds dans l'entreprise, à un moment précis du 
temps. Toute opération de l'entreprise entraîne une 
modification de cette situation(fig II.1.2). 
Un bilan est par convention un tableau à deux colonnes 
indiquant : 
- l'emploi des fonds dans sa partie gauche appelée 
ACTIF. 




le total doit être identique pour les deux 
II.1.2.2 Bilan Et "Partie Double" -
Le principe de base qui régit la méthode comptable la 
plus largement répandue dans le monde est la comptabilité"~ 
partie double". 
Dans cette méthode, la situation de l'entreprise est 
constamment établie selon deux présentations différentes : 
d'une part les sources de fonds (capital, réserves, dettes, 
fournisseurs, ... ) et d'autre part l'emploi que l'entreprise 
fait de ces fonds (immeubles, stocks, clients, caisse, ... ). 
Tout poste de l'actif est "débiteur" à l'égard de cette 
autre partie qu'est le passif et dont les postes sont 
créditeurs. 
-- --- ---------------, 
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Achats (l) 
Marchandi ses 













Rè Tements Til 
PERSONNEL 
CLIE NT~ 
Toutes les informations chiffrées relatives à ces opérations sont comptabilisées (enregistrées) à i 
des documents justificatifs (une opération ==>un ou plusieurs documents) : 
(1) Factures reçues (originaux). 
(2) Factures envoyées (doubles). 
(3) Pièces de caisse, chèques bancaires, chèques postaux, effets de commerce . 
(4) Livre de paie, tableau des charges sociales, pièces de caisse, chèques, ordres de virem 
(5) Reçus, chèques. 
(6) Bordereaux de remises (de chèques ou d'effets). 
(7) Contrats, tableaux de remboursements. 
(8) Chèques. 
(9) Déclarations, chèques. 
(10) Bordereaux, chèques. 
Selon le plan comptable « chaque écriture.s'appuie, sauf exception valable, sur une pièce justificê 
datée et susceptible d'être présentée à toute demande ». Ces pièces justificatives doivent être cor-
vées pendant 10 ans à partir de la date de clôture de l'exercice au cours duquel elles ont été étab 
Fiscalement, les entreprises sont tenues de représenter à toute réquisition de l'administration non : 
lement la comptabilité elle-même, mais aussi tous documents de nature à justifier l'exactitude 
résultat déclaré. Dans ce domaine le délai de conservation est de 6 ans. 
Pour que la comptabilité puisse à ·t out moment éta~lir 
l a situation de l ' entreprise selon ces deux présentations 
( emplois et sources ) , il est indispensabl ~ qu~ elle 
enregistre pour chaque opération la so~rce et 1 emploi des 
fonds concernés (fig II.1.3). 
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Le fonctionnement de toute entreprise entraîne l'exécution de multiples opérations : 
- à l'intérieur, 
- avec les autres acteurs de la vie économique (appelés aussi agents économiques). 
• FOURNISSEURS ENTREPRISE 
:11 Sa situation comprend, à tout 
1 1 1 B · d, , • moment, les éléments suivants : III L.: 1.-ens _ equ1.-p_ement _ 
1 h d. • IMMOBILISATIONS1 • CAPITAUX I llfarc an 1.-ses _ _ _ _ PROPRES 
IA . . IL.:.:.P_Er'OV1.-s1.- onnements __ 






Règlements • DETTES 2 Biens ou 
. CREANCES 1 (soIID11es dues Services à des tiers ,... - - - - - CLIENTS (sommes dues 
à l'entreprise 
PERSONNEL 
1 T ·z par des tiers) r ava1.-





1 éléments positifs (actifs) : 
ADMINISTRATIONS 




2 éléments négatifs (passifs) : 
DETTES 
1
et2 = PATRIMOINE 
Î Impôts . Biens - Dettes= Situation 
------'-------1 
Cotisations sociales nette (capitaux propres) 










Les rubriques de l'actif peuvent être regroupées selon 
leur degré de liquidité. On distinguera à l ' actif deux 
grandes masses : 
Les actifs à faible liquidité immeubles, terrains, 
machines, équipements, participations financières : il 
s'agit des IMMOBILISATIONS; 
Les actifs à grande liquidité 
clients, disponible; ces actifs 
d'exploitation de l'entreprise : 
circulants. 
stocks , cr éances sur 
circulent dans le cycle 
on les appelle actifs 
Les rubriques du passif son t regroupé es en f on c ti on des 
bailleurs de fonds et du terme d'exigibili t é: 
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Les fonds fournis par 
(capital et réserves); 
propres. 
les créateurs-investisseurs 
l'ensemble constitue les fonds 
Les fonds fournis par les prêteurs (créanciers) ces 
fonds sont mis à la disposition de l'entreprise pour une 





- relatifs d 
la situatio"+-_B_i_la_n_de_cl_~tur_e ___ __, 
- rela t ifs d 
l'up Loita-
tion --+----, 









• Benêtioe · en + 
• Perte en -
DETTES 
II.1.2.3 Charges, Produits Et Résultat -
Le calcul du résultat comme variation de l'actif, 
c'est-à-dire du total de l'actif diminué du total des 
dettes, montre la modification de la valeur nette de 
l'entreprise. Les accroissements de l'actif net sont 
appelés "produits, les réductions de l'actif nette sont 
appleées "charges. 
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On peut ainsi avoir deux présentations sous forme de 
compte 
charges+ bénéfice= produits ou bien 
charges= produits+ perte (fig II.1.4). 
II.1.2.4 Les Comptes~ Fichier Comptable -
Il serait inpensable d'établir le bilan après 
l'enregistrement de chaque opération comptable.En réalité, 
on utilise un système qui permet de stocker les informations 
au fur et à mesure,sans faire apparaître chaque opération au 
bilan.Celui-ci n'est établi que périodiquement (tous les 
mois, tous les trimestres, tous les ans). 
L'instrument permettant d'enregistrer les modifications 
d'un poste au bilan est le "compte", se présentant sous 
forme d'un tableau à deux colonnes (fig II.1.5) 
-- ----·-•-· --·· --· 
- ·--- Par convention : 
, ., 
- le côté gauche s'appelle DÉBIT et enregistre les emplois des opérations ; 
- le côté droit s'appelle CR~DIT et enregistre les origines des opérations. 
Débiter un compte, c'est inscrire une somme au débit. 
Créditer un compte, c'est inscrire une somme au crédit. 
Le SOLDE d'un compte est égal à la différence entre le total des sommes inscrites au débit et le total 
des sommes inscrites au crédit : 
• si débit >crédit =>solde débiteur, 
• si débit <crédit ~solde créditeur, 
• si débit= crédit =>compte soldé. 
Remarque : le compte schématique 
Débit 
Toute écriture 
N° et Titre Crédit 
Compte qui n'indique que les 
sommes (au débit et au cré-
dit) . 
Au débit correspond à un emploi de fonds,c'est à dire à une 
augmentation de l'actif ou à une diminution du passif qui 
constitue une réduction de source. 
Au crédit correspond à une source de fonds ou à la réduction 
d'un emploi. 
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Une comptabilité vise à tenir à jour un ensemble de comptes 
qui doivent refléter au mieux l'activité globale de 
l'entreprise (fig II.1.6). 
- ·--·-- -- ---- ·- ----- - ----- -· --- ... . -- --- - -- - ------- - --
~uivant leur taille, les entreprises utilisent (ouvrent) plus ou moins de comptes qui doivent fournir les 





























Le solde du compte,valeur finale du poste en question 
tel qu'il devra apparaître au bilan,s'inscrit du côté o le 
total est le plus petit.Cette procédure permet une 
vérification immédiate de l'exactitude du total. 
II.1.2.5 Livre Journal -
Chaque opération entraîne,préalablement à 
l'enregistrement dans les comptes,une écriture dans un livre 
spécial appelé "livre journal.L'écriture au livre journal 
est appelée "article comptable. 
Tout 
mentionner 
article comptable,pour être complet,doit 
1. Les noms du (ou des) compte(s) débité(s) et crédité(s); 
2. Les montants des enregistrements; 
3. La date de l'opération; 
4. Un libellé explicatif se référant à la pièce comptable 
(chèque, facture, ... ). 
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Les écritures au journal et dans les comptes peuvent 
contenir des erreurs,un moyen de contrôle consiste à établir 
la balance des comptes,document qui regroupe,en les classant 
dans l ' ordre défini par le plan comptable,tous les comptes 
du grans livre, en reproduisant pour chacun le total du 
débit,le total du crédit et le solde. 
II.1.3 Normalisation De L'information Financière 
En Belgique,la normalisation comptable a été introduite 
par la loi du 17 juillet 1975 et ses arrêtés d ' exécution (A.R. 
8 octobre 1976). Elle constitue une loi - cadre qui définit un 
certain nombre de principes de base en matière de comptabilité 
des entreprises. 
Ces pricipes peuvent être résumés de la manière suivante : 
1. Toute entreprise soumise à la loi est légalement obligée de 
tenir une comptabilité; 




être adaptée à 
répondre aux 







3. La comptabilité doit être tenue selon un système de livres 
et de comptes conformément aux règles usuelles de la 
comptabilité à parties doubles. Elle doit satisfaire le 
Plan Comptable Minimum Normalisé (fig II.1.7); 
4. Elle doit être complète. 
5. Toute écriture doit s'appuyer sur une pièce justificative 
La loi impose des obligations différentes selon la taille 
des entreprises définie sur base de quatre critères: 
1. La forme juridique de l'entreprise (SA, SPRL, SC, .. ); 
2. Le nombre de travailleurs employés; 
3. Le chiffre d'affaire hors TVA; 
4. Le total porté au bilan. 
r 
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Le numéro de chaque classe constitue le premier chiffre des numéros de tous les comptes de la classe. 
Chaque compte peut se subdiviser ~ le numéro de chaque compte divisionnaire commence par 
le nu~éro du compte ou sous-compte dont il constitue une subdivision. 
Il faut noter que les supports info rmatiques (disques et 
bandes magnétiques) sont autorisés par la loi du 17 juillet 
1975.L'article 8 précise cependant que "si ce ~upport n'assure 
pas l'inaltérabilité des données qui y sont 
enregistrées,celles-ci doivent être constatées par un document 
écrit directement intelligible. 
En clair,il s'agit évidemment de l'impression sur listings 
du ou des journaux auxiliaires (voir l'organisation comptable) 
qui sont les seuls à être tenus sur supports informatiques.Les 
listings seront ensuite enliassés et soumis au visa,côte et 
paraphe. 
II. l. 4 L'organisation Comptable 
Nous parlerons dans cette partie de 
du travail comptable. 
l'organisation matérielle 
Jusqu'à présent,nous avons fait l ' hypothèse que 
l'organisation comptable se déroule en deux phases 
Phase 1 préparation de l'inscription aux comptes et 
....... 
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relevé chronologique des opérations inscription des 
articles au livre journal.Dans notre système simplifié, 
toutes les opérations sont inscrites dans un livre journal 
unique. 
Phase 2 inscription aux comptes du grand livre, selon 
l'article du journal (fig II.1.8). 
Grands livres 
auxiliaires / Documents Imputations Journal ~ 
-
- Grand livre 
--Général 
Tous les jours 
Une organisation plus élaborée et plus efficace éclate la 
fonction journal en un certain nombre de "journaux auxiliaires 
spéciali sés " (fig II.1.9).Cette spécialisation est fondée sur 
les différentes catégories de tiers avec lesquels l'entreprise 
est en relation: 
1. Les fournisseurs : 
- journal des achats 
par le laboratoire; 
enregistre les factures reçues 
- journal des effets à payer. 
2. Les clients 
journal des ventes enregistre les 
adressées aux patien~s/mutuelles; 
- journal des effets à recevoir. 
3. Les banques : 
journaux de banque; 
- journal de caisse. 
factures 
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Tous les jours 
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en fin de mc-
1. Dans tous les systèmes,les journaux (uniques ou 
auxiliaires) sont tenus sur une base journalière.Il en va 
de même pour les comptes "clients" et "fournisseur s" . 
2. Dans le système à journaux auxiliaires et à report continu 
dans les comptes, ceux-ci sont continuellement mis à jour 
(fig II.1.10). 
3. Certaines opérations n ' ont lieu qu ' une seule fois par an, 
lors de la clôture de l ' exercice:établissement du 




Journaux 1 • I Li vre-j ou mali 
tous les jours en fin de période 
·> -{ LI! , :I , -l . . .) 
ï ../ 
On trouvera à la figure II.1.11 un schéma récapi t u l a t if de 
l'ensemble des opérations comptable s . 
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I JOURNAL 1 
1 général I Suivant organisation a::nptable11 i 
L (livre-journal) _J "'~15.L.. par l'entreprise 
----r--- ........,t-''-"-= 
Reports 
GRAND LIVRE GENERAL 
(comptes ouverts) 
BALANCE <2> 
GRAND LIVRE AUXILIAIRE 
FOURNISSEURS 
GRAND LIVRE AUXILIAIRE 
CLIENTS 












+ Tableaux d'amortissements ___ ...;. __ _ 
Calcul des prov isions 
Annexe 
() · .,.,.. ·1 A 1 t- 1 s' .u. • ·.1. • -'-
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II.1.6 Fiabilité De L'information Comptable_ Le Contrôle 
Tant les utilisateurs internes (direction, gestionnaires) 
que les bénéficiaires externes (créanciers, travailleurs, 
pouvoirs publics) de l'information comptable ont un intérêt 
évident à ce que l'information qui leur est transmise reflète 
correctement la situation financière de l'entreprise. 
Pour garantir la fiabilité de cette information:il est 
indispensable d'établir des contrôles sur la saisie et le 
traîtement de l'information, ce afin d'éviter les erreurs et 
les fraudes. 
Le contrôle interne consiste à organiser le système 
d'information comptable dans l'entreprise: tant il est vrai 
qu'il est impossible de contrôler ce qui n'est pas organisé.Le 
contrôle interne a donc pour objectif de mettre en place des 
procédures de saisie et de traitement de l'information 
comptable,de répartir les tâches et de définir les 
responsabilités. 
Par exemple, pour comptabiliser les achats de produits au 
laboratoire, il faudra vérifier si 
La facture reçue du fournisseur correspond effectivement 
aux marchandises livrées; 
Les marchandises livrées sont conformes au contrat d'achat 
ou au bon de commande. 
Une procédure doit être mise en oeuvre pour 
diverses vérifications (coordination entre le 
achats et le service comptable). 
assurer les 
service des 
II.1.7 Comptabilité Et Informatique: Pour Un Outil De Gestion 
Plus Complet 
Au delà de la simple 
comptables, au sens strict 
bilans, ... ), l'automatisation 
d'application plus large. 
rationalisation des tâches 
(tenue des livres, production de 
couvre généralement un domaine 
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On retrouve ainsi, au sein d'une même configuration 
informatique 
· 1. La facturation et la surveillance des débiteurs; 
2. La gestion des salaires; 
3. La gestion des stocks (établissement des bons de commande, 
inventaire permanent, ... ); 
4. Etablissement des documents requis par le code de la TVA; 
5, Différentes applications statistiques. 
Les données, introduites de toute manière en vue de la 
tenue aes comptes, peuvent ainsi, moyennant l'usage de codes et 
de procédures additionnels, fournir un outil de gestion plus 
élaboré utilisant un ensemble d'informations plus complexe que 
celui obtenu par une comptabilité générale classique. 
L'informatique permet ainsi à la 
s'extraire de ses limites initiales, 
opérationnelle. 





L'introduction de l'informatique en comptabilité présente 
des inconvénients et certains dangers dont il est essentiel 
d'être conscient.Il est à ce point capital 
1. De prévoir les contrôles évoqués précédemment. 
2. D'instaurer un dialogue réel avec la di~ection financière, 
la comptabilité ne pouvant en aucun cas se transformer en 
boîte mystère. Il est hautement souhaitable que la 
structure du système mis en place soit compris par ses 
utilisateurs non informaticiens. 
D'où notre volonté de faire 
personnes dans le laboratoire à 
automatisé. 
participer un maximum de 
l'élaboration d'un produit 
~ --- --------------------------~ 
LES SYSTEMES D'INFORMATION COMPTABLES 
LA COMPTABILITE ANALYTIQUE (1) 
II.2 LA COMPTABILITE ANALYTIQUE i1l 
II.2.1 Introduction 
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La comptabilité générale et la comptabilité analytique 
sont deux formes d'application d ' une même technique, dont 
chacune se propose de fournir des informations différentes, 
pour répondre à des questions diffé~entes. 
Questions auxquelles la Comptabilité Analytique 
répondre 
peut 
Quelles sont les analyses qui produisent le meilleur 
bénéfice? 
Faut-il supprimer un type d'analyse? 
Avec quelles mutuelles est-il préférable de traîter? 
Quel est l ' effet des variations saisonnières si elles 
existent? 
Certaines de ces questions nécessitent la connaissance du 
"coût de revient" pour pouvoir y répondre, mais ce n ' est pas 
suffisant. Chacun des multiples événements qui se produisent 
chaque jour dans la vie de l'entreprise a un effet sur le coût 
de telle ou telle part de l'activité globale. Ces effets se 
combinent d'une façon particulière à chaque produit et 
prestation. Cette combinaison est exprimée par le "prix de 
revient. La connaissance de celui-ci permet de juger s'il est 
favorable ou non, mais pour l'améliorer, il faut évidemment 
remonter aux causes. La comptabilité en est à la fois la 
condition sine qua non. 
La comptabilité générale n'offre qu'un résultat global et 
son interprétation connaît des limites. 
La comptabilité analytique est conçue pour mettre en 
évidence les éléments constitutifs des coûts et des résultats 
qui présentent le plus d'intérêt pour la direction de 
l'entreprise. 
La comptabilité analytique puise ses informations en 
partie des comptes de charges et de produits (classes 6 et 7) 
de la comptabilité générale. Les flux des charges sont repris 
en comptabilité analytique dans des "comptes réfléchis qui sont 
(1) A partir du cours "Gestion de l'Entréprise" de Maurice 
Guillaume, Première Licence Informatique FNDP 
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des contreparties des flux pris en charge par les services, les 
sections, les produits. Ils mettent en évidence des natures de 
charges qui sont dispersées et mélangées d~ns les sections et 
prix de revient. 
A NA L VTÎ ()..U€. 
1000 
-----1000 1000 1000 
SALA1/l.ES A P~YE( Sl'f L. 1<.fFL[0/1J 
t,oo ------15"00 IS""ôo _____ _.1,00 
Alors que la comptabilité générale globalise 
par nature, la comptabilité analytique les 
distribue entre utilisateurs. Cette distribution 







peut se faire 
= attribution directe d'une charge à ses utilisateurs, 
~ Sur base logique 
Par exemple, au laboratoire, l'amortissement du 
robot pratiquant le dosage des ions n'est 
affectable qu'au service "chimie"; 
~ Sur base d'un compteur qui enregistre la 
consommation pour chaque centre de frais. 
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B) REPARTITION 
= distribution d'une charge simple 
sur base de "clés de répartition . 
cas d'absence d'un compteur. 
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entre utilisateurs 
Souvent pratiqué en 
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Comparaisons entre la Comptabilité Analytique et la Comptabilié 
Générale 
Compta Analytique 
- détaille, ventile les flux 
de charges, de produits 
dégage le prix de revient 
par produit 
boîte noire éclairée de 
de l'intérieur 
- ignore les tiers 
- pas obligatoire 
Compta Générale 
- donne un résultat 
global 
- ne calcule pas 
le prix 
de revient 




II.2.2 Comptabilité Analytique En Coûts Observés 
II.2.2.1 Axe Activité -
II.2.2.1.a Sections -
L'entreprise dans son ensemble est divisée en 
sections, chaque section est un centre de frais et 
d'activité, une entité dont il est possible et utile de 
calculer tous les frais. 
Caractéristiques : 
1. Centre de regroupement de frais de 
natures; 
différentes 
2. Placée sous la responsabilité d'une personne; 
3. Centre prestant une activité homogène. 
On distingue : 
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- Des sections principales : celles dont les services 
bénéficient directement au flux de la production; 
t HAA. r,.E 5/ 
Des sections auxiliaires : celles dont les 
bénéficient aux autres sections; 
services 
Des sections d'établissement 
celles dont l'activité 
l'entl'."eprise. 
ou d ' administl'."ation : 
concel'."ne l'ensemble de 
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C'est l'unité de mesure de l'activité d ' une section. 
Elle doit 
Bien exprimer l ' activité; 
Présenter une bonne corrélation avec les charges; 
Etre commode à l'usage. 
Méthode de choix: 
Recenser les unités d'oeuvre commodes à l'usage; 
Sélectionner une unité d'oeuvre qui exprime au mieux 
la relation activité-charges. 
Types d'unité d 'oeuvre 
analyses ... 
pièce, mètre, kg, heure, nombre 
II.2.2.1.c Tableau De Ventilation Des Frais -
1. L'ensemble des charges (sauf les matières premières) 
est réparti entre les sections utilisatrices. 
2. Les charges des sections auxiliaires sont totalisées 
- activité exprimée en unité d'oeuvre 
- coût de l'unité d'oeuvre dégagé 
somme charges/ activité 
3. les unités d'oeuvre des sections auxiliaires sont 
imputées aux sections utilisatrices. 
4. Les frais des autres sections sont totalisés 
- activité exprimée; 
- coût de l'unité dégagée. 
Un tableau est représenté à la page suivante qui reprend 
les activités d'une section principale, pour une période. 
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Les quantités consommées sont observées. Z 
constitue l'activité "CHIMIE" transférée aux prix de 
revient. Z représente le nombre d'analy ses 
effectuées en un mois dans la section "CHIMIE". 
colonne2 
Obtenue par consultation des fichiers. Le coût 
d'une unité d'oeuvre est obtenu en faisant le 
rapport de la somme des cahrges en valeur, et du 
nombre de prestations relevé pour la section. 
colonne 3 
Obtenue par calcul. Y constitue la somme des 
valeurs, pour les lignes a jusque f. 
colonne i 
Les quantités de charge ou d'unités d'oeuvre sont 
divisées par le nombre de prestations. 
colonne 2 
Les valeurs de charge ou d ' unités d ' oeuvre sont 
divisées par le nombre de prestations. On retrouve 
à la ligne g le coût d'une unité d ' oeuvr e . 
Le choix des unités de charge ou d'oeuvre a été fait 
arbitrairement et peut ne pas donner une bonne image de 
la réalité. Cette présentation est exemplative et 
pourrait être améliorée. 
II.2.2.1.d Analyse Des Informations Concernant 
L'activité -
On peut dégager 
1. Le coût et la structure de coût de l 'unité d 'oeuvre 
de chaque section 
en valeur : % de chaque nature d e charge dans 
le coût total. 
en quantité. 
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> Analyse de la liaison entre coûts et décision, coûts et 
événements. 
> Décision : modifications contrôlées par l ' ~ntreprise 
1. procédé de réalisation 
2. qualification de la main-d ' oeuvre 





2. panne machine 
3. épidémie, ... 
II.2.2.2 Axe Produits -
Iî.2.2.2.~ Prix De Revient -
---
non contrôlées 
Le prix de revient d'une analyse comporte 
par 
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1. de la matière première produits, réactifs 
chimiques. quantités observées , coût unitaire , 
valeur. 
2. valeurs ajoutées quantités d ' unités d'oeuvre 
consommées dans les différentes sections. Coût 
unitaire de l'unité d'oeuvre. 
3. éventuellement une quotepart des frais des sec t ions 
d ' établissement ou d'administration. 
Après un certain temps, lorqu ' on dispose de 
nombreuses observations, on peut pour les principales 
analyses, procéder à une étude statistique des 
consommations de matières, d'unités d'oeuvre en fonction 
des conditions de production : 
principalement la série, mais également le type de 




L ' évolution se fait ici par paliers un groupe de 
deux analyses utilisera par exemple une seule unité 
d'oeuvre, deux groupes consommeront deux unités d'oeuvre 
La consommation d'unité d'oeuvre diminue par unité, 
lorsque le groupe grossit. 
Variantes du prix de revient 
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a) Prix de revient avec spécification de la main d'oeuvre 
directe 
1. matières premières de l'analyse 
2. main d'oeuvre drecte = détail, section par section, 
de la min d'oeuvre qui a travaillé pour l ' analyse 
concernée. 
3. frais de fonctionnement 
b)Prix de revient dit vertical 
Ce prix de revient détaille les charges par nature. 
Q p ~J 
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II.2.3 Comptabilité En Coûts Observés 
II.2.3.1 Introduction -
Définition du coût standard coût fixé a priori ou 





utilisation des standards 
- avant la production planification 
- après la production prix de revient 
sur base d'un minimum d'observations. 
contrôle a posteriori des charges réelles. 
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- dégager les écarts entre standard et les 
observations 
- analyse des écarts. 
Intérêt : amélioration progressive de la productivité en 
répétant les conditions qui ont entraîné des écarts 
favorables et en évitant les autres. 
Risque de perturber la production ! 
II.2.3.2 Analyse Des ~carts -
Nous considérerons ici les écarts au niveau des 
sections. 
Pour chaque section, dégager un coût standard de 
l ' unité d'oeuvre . 
Pour cela, il faut 
1. établir le budget flexible de chaque section. 
2. choisir pour chaque section un niveau d'activité 
normal. 
Le budget flexible est la prévision et l'analyse des 
charges nécessaires au bon fonctionnement de la section à 
différents niveaux d'activité. 
Exploitation des données brutes en valeur 
Chacun des points correspond à une observation mensuelle 
actée dans les comptes de la section. 
Il .faut prendre en compte 
d'observations, or les prix varient 
informations en francs ne sont plus 
elles. 
un grand nombre 
avec le temps. Les 
comparables entre 
Il faut considérer de manière critique chacun des 
points, certains pouvant être considérés comme abérrants 
(conditions exceptionnelles). 
Pour échapper aux biais provoqués par l'évolution 
aléatoire des prix , on exploite une série de petits 
budgets flexibles dont la somme donne un budget global en 
valeur. 
CHAPITRE III 
PRESENTATION DU LABORATOIRE 
L'objectif de ce chapitre est de présenter 
l ' activité du laboratoire, en décrivant chaque secteur 
et en examinant les flux d ' informations à travers ce s 
différents secteurs. 
PRESENTATION DU LABORATOIRE 
GENERALITES 
III.l GENERALITES 
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L'objectif du laboratoire est de réaliser des analyses 
médicales. 
Qu ' est - ce qu ' une analyse? 
C'est l'ensemble d~s modes opératoires conduisant à 
l'identification qualitative et ou à la mesure de substances 
chimiques, ou de structures cellulaires. 




écart entre la valeur mesuré et la vraie 
précision dispersion des mesures effectués sur un meMe 
échantillon; 
fidélité capacité de maintenir dans le temps 
exactitude et précision. 
Plus précisément, une analyse médicale est l ' ensemble des 
recherches morphologiques, physiques, chimiques et biologique 
qu ' il est possible d ' effectuer sur des tissus organiques ou des 
parcelles de tissu, sur des sécrétions, excrétions ou produits 
pathologiques de l'organisme pour y déceler la présence et 
déterminer la qualité et quantité d ' éléments pathologiques 
éventuels. 
Les analyses les plus fréquentes sont réalisées sur échantillon 
sanguin et urinaire. 
exemple comptage des éléments figurés du sang, me s ure du taux 
d'urée, de créatinine plasmatique etc ... 
L'objet du laboratoire est non seulement de réaliser de 
telles analyses, mais surtout de les effectuer en garantissant une 
qualité la plus grande possible. 
L'objet du mémoire n'est pas de définir les critères d e qualités 
des analyses mais il est toutefois utile de signaler que des 
efforts importants ont été réalisés dans ce domaine, notamment 
gràce à des études statistiques. 
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Le laboratoire emploie une quinzaine de personnes dont huit 
techniciens. Ceux-ci sont attachés à un service particulier mais 
doivent pouvoir effectuer des remplacements si nécessaire. 
Un service est un centre d'activité plus ou moins autonome, qui 
réalise un ensemble d ' analyses groupées selon leur type (). 
Les analyses peuvent être réalisées manuellement, mais également 
de manière automatique par un robot sophistiqué capable de 
produire un résultat chiffré pour une ou plusieurs analyses pour 
un même patient ou bien pour une seule analyse pour plusieurs 
patients. C'est le cas de la chimie où la mesure de la 
concentration ionique par exemple est automatique. Il est inutile 
de dire que l'organisation et la répartition des tâches au robot 
détermine la
0






de trois personnes chargées de 
l'encodage des signalétiques et des 
Le service comptable et administratif réalise des tâches de 
comptabilté générale, et de facturation. 
Toutes ces cellules d ' activité 
responsabili , té de la direction. 
sont placées sous 
() cf. organigramme du laboratoire à la page suivante 
la 
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PRESENTATION DU LABORATOIRE 
SES ACTIVITES 
III.3 SES ACTIVITES 
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III.3.1 Parcours D'un Echantillon A Travers Le Laboratoire 
Durant notre stage, nous avons pu nous familiariser avec 
la vie quotidienne du laboratoire. Il faut beaucoup 
d'organisation pour faire tourner une telle entreprise, 
d'autant plus que le personnel est réduit au minimum et doit 
donc être plus ou moins polyvalent. Le travail des te chn iciens 
est routinier- et cependant il ne permet pas d ' ~rreur, car les 
échantillons prélevés une seule fois ne sont disponibles qu'en 
faible quantité. De plus, les produits utilisés pour réaliser 
les analyses sont parfois très couteux. Une analyse qui doit, 
malgré les précautions prises, être recommencée, ne sera 
évidemment facturée qu'une fois au patient. 
Supposons que votre médecin estime nécessaire de faire 
analyser votre sang. 
Vous vous rendez au laboratoire de Nivelles, anxieux et 
peut-être à jeun, vous pénétrez qans unè immense maison de 
maître ancienne et vous vous présefitez au secrétariat, porteur 
d'une demande d ' analyse. Là, on vous demande votre nom, on 
vous réclame une vignette de mutuelle. 
Un médecin se charge ensuite d'effectuer le prélèvement et vous 
rentrez chez vous avec l'assurance de recevoir les résultats au 
plus tard la semaine suivante, par l'intermédiaire de vot re 
médecin. 
L'échantillon prélévé est alors numéroté (lettre du mois + 
numéro d'ordre du patient) et prêt pour les analyses. 
Environ un trentaine de personnes se présentent chaque jour de 
cette façon au laboratoire. 
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Gràce aux demandes d'analyses, des "joblistes" sont 
constituées, d'abord manuellement puis automatiquement (cf. 
annexe A pour feuille demande analyses et jobliste). Ce double 
enregistrement permet de contrôler si les analyses facturées 
ont réellement été demandées. D'autre part, des rens e ignements 
concernant le patient (adresse, numéro de mutuelle , numéro 
d'affiliation, ... ) sont enregistrés 
Les échantillons à analyser peuvent également arriver au 
laboratoire par l'intermédiaire d'un médecin ou de la personne 
chargée de les collecter auprès des médecins, accompagnés des 
demandes d'analyses. Environ trente échantillons sont ainsi 
acheminés journellement au laboratoire. 
Après leur étiquettage, les échantillons sont distribués dins 
les services où ils subissent diverses manipulations. Une 
analyse, pour un patient, peut prendre de quelques secondes à 3 
jours. 
Dans chaque service, les techniciens inscrivent soigneusement 
les résultats obtenus et les transmettent au secrétariat en fin 
de journée. Celui-ci les enregistre et déclenche l'édition des 
protocoles, complets ou incomplets. Chaque mois, le 
secrétariat édite les factures et attestations de soins à 
envoyer aux mutuelles. 
En dehors de ces activités directement liées aux analyses, il 
en est d'autres plus administratives que nous décrirons plus 
loin. 
.-
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III.3.2 Fonction De Chaque Section Du Laboratoire 
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Pour rendre plus claire la présentation, nous diviserons 
le laboratoire en cinq secteurs 
a. le secrétariat 
b. le laboratoire proprement dit, divisé en sections plus ou 
moins indépendantes. 
c. la comptabilité 
d. le service de traitement du contentieux 
e. la direction 
III.3.2.1 Description Sommaire De L'activité De Chaque 
Secteur -
III.3.2.1.a Le Secrétariat -
Son activité consiste à 
accueillir les patients et les médecins porteurs 
d'une demande d ' analyse 
téléphoner les résultats urgents aux médecins; 
recevoir des appels téléphoniques émanant de patients 
ou de médecins 
étiquetter les échantillons 
enregistrer/modifier les signalétiques patient 
entrer les demandes d'analyses; 
encoder les résultats d'analyse; 
éditer les protocoles . (chaque soir) 
éditer les factures et les attestations de soins 
(chaque mois) 
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III.3.2.1.b Le Laboratoire -
les techniciens doivent 
constituer les joblistes 
effectuer les analyses 
inscrire les résultats des analyses 
effectuer les commandes de produits () 
réceptionner les arrivages de produits () 
vérifier la facture 
III.3.2.1.c Le Service Comptable -






l'édition des états comptables (mensuellement) 
III.3.2.1.d Le Service Contentieux -
Son travail consiste à 
récolter des informations nécessaires auprès du 
patient 
réclamer au patient le paiement d'une facture 
demander la mise en régularisation d'un patient. 
III.3.2.1.e La Direction -
() cette opération est réalisée par urte seule 
responsable 
personne 
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La direction supervise le déroulement de l'ensemble des 
activités du laboratoire et contrôle les résultats des 
analyses. Elle consiste un lien entre le médecin 
prescripteur et le laboratoire producteur de données. 
Dans le cadre de ce mémoire et pour la suite de 
l'analyse, nous considérons uniquement les activités des 
services comptables et contentieux ainsi que la 
facturation aux mutuelles effectuée par le secrétariat. 
III.3.2.2 Circulation Des Informations A 
. Services Considérés -
Travers Les 
Nous réduisons les activités concernées par le mémoire 
à 3 axes : 
1. facturation mutuelle; 
2. comptabilité; 
3. gestion des produits et des approvisionnements; 
III.3.2.2.a Facturation Mutuelle -
A la fin de chaque mois, le secrétariat procède à 
l'édition des factures et attestations de soin, à partir 
du fichier des analyses réalisées et de leur coût, selon 
la catégorie du patient (gros risques, petits risques 
... ). Chaque mutuelle reçoit la facture des analyses 
réalisées pour ses affiliés et les attestations de soin 
qui y correspondent. La mutuelle renvoit une facture 
dont un ou plusieurs montants ne lui semble(nt) pas 
exact, avec la correction effectuée. Plusieurs cas 
peuvent se présenter 
le patient n'est pas ou plus affilié à la mutuelle; 
le patient n'est pas en ordre de cotisation; 
le coût d'une ou plusieurs analyses est incorrect; 
les renseignements administratifs 
incomplets ou incorrects. 
légaux sont 
Sur la facture corrigée figure le montant "accepté" de la 
facture. 
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Le service comptable reçoit les factures des 
fournisseurs, approuvées par le responsable des stocks, 
les factüres des mutuelles, des notes de frais diverses, 
des extraits de compte, et effectue les enregistrements 
dans les comptes correspondants. A la fin de l ' année 
comptable, il édite les documents nécessaires au contrôle 
légal de l'Etat. 
Cette comptabilité s'effectue actuellement grâce à un 
logiciel destiné à un miëro ordinateur, donc totalement 
isolé des autres activités administratives du laboratoire 
III.3.2.2.c Gestion Des Approvisionnnements -
Lorsque le responsàble du stock de produits le juge 
nécessaire, il effectue une commande envers un 
fournisseur. Celui-ci fait parvenir au laboratoire un 
colis accompagné d'un note d'envoi. Celle-ci porte les 
noms et quantités des produits commandés. Après 
vérification de la correspondance entre le colils et la 
note d'envoi, elle est rangée dans un tiroir. La facture 
correspondant à la note d'envoi est réceptionnée plus 
tard, vérifiée et transmise au service comptable. La 
commande peut aussi être effectuée lors des passages 
réguliers des représentants. 
CHAPITRE IV 
PROJETS ETUDIES AU LABORATOIRE 
Ce chapitre est l'étude de traîtements qui 
n'existent pas encore au laboratoire. 
La gestion des produits et des approvisionnements 
est entièrement manuelle et prise en charge par un 
responsable qui est un technicien-analyste. Elle répond 
de manière satisfaisante aux exigences actuelles du 
laboratoire. 
La comptabilité analytique n'existe pas de manière 
systématique, et nous verrons qu'ellle s'avère très 
lourde à mettre en oeuvre. La direction a déjà essayé 
de dégager des prix de revient pour certains types 
d'analyses. 
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IV.l GESTION DES STOCKS 
IV.1 . 1 Apports Théoriques 
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IV.1.1.1 Le Stock Varie Selon La Nature De La Soci été -
Le stock varie selon la nature de la société concernée 
et selon son organisation. Le laboratoire est une société 
qui ne s ' approvisionne pas auprès de ses fournisseurs pour 
revendre ce qu'elle a acheté (comme le fait la société de 
distribution), ni pour transformer les matières achetées et 
les revendre ensuite (comme ~e fait la société de 
fabrication). Ici, il s ' agit seulement d'analyser les flux 
entrants de la société, c'est-à-dire les mécanismes 
d'approvisionnement des produits achetés. 
IV.1.1.2 Problèmes Liés Au Laboratoire -
Outre son obiectif économique général qui est de 
maximiser son profit afin de poursuivre une croissance 
harmonieuse et saine, le laboratoire désire mettre à la 
disposition de ses techniciens l'ensemble des moyens qui 
leur permettra de réaliser de manière efficace les analyses 
demandées. 
C'est précisément le stock qui va garantir cette 
disponibilité, mais il est certain que celle-ci ne pourra 
être totale car elle obligerait au maintien d'un stock trop 
important le niveau de ce dernier s era fonction des 
objectifs poursuivis par les gestionnaires désireux de 
garantir la réputation du laboratoire. Un certain nombre 
d'éléments influence la situation du stock parmi lesquels on 
peut citer : 
l'élasticité de la demande d'analyses les 
responsables définissent un taux de rupture du stock 
admissible, en tenant compte des délais de livraison 
garantis par les fournisseurs; 
l'existence de variations saisonnières, pouvant 
contraindre à constituer un stock important avant la 
période d'augmentation présumée (par exemple les 
périodes correspondant aux congés scolaires pour le 
laboratoire), encore faut-il pouvoir le faire. Si la 
demande effective est inférieure à la demande projetée, 
elle entraînera un gonflement indésirable du volume 
stocké; 
la politique des prix des fournisseurs on pourra 
tenir compte des fluctuations de prix plus ou moins 
importantes et fréquentes, des avantages a c cordé s par 
les différents fournisseurs, en exigeant une qualité de 
produit maximum (critère primordial). 
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IV.1.1.3 Intérêt D'une Bonne Connaissance Du Stock -
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Il est souvent intéressant d'avoir une connaissance 
immédiate des quantités en stock et en commande pour pouvoir 
répondre à une demande exprimée en nombre d'analyses à 
effectuer dans l'immédiat. Pour ces raisons , on peu t tenir 
manuellement des fiches enregistrant les entrées et s o rties 
et qui servent aussi pour le réapprovi s i onnement. Par 
exemple, au laboratoire de bilologie à Bruxelles, les 
contrôles s ' effectuent de manière hebdomadaire. Cependant, 
l'organisation et la localisation des f~chiers manuels 
peuvent poser de nombreux problèmes. 
IV.1.1.4 Le Degré D'organisation De L ' entreprise -
Qui doit détenir la responsabilité du stock ? La 
réponse à cette question est fonction de l'organisation et 
la structure de l ' entreprise. Au laboratoire, la 
responsabilité est déléguée à un responsable technicien qui 
connaît les besoin~ des services, peut apprécier les moments 
où il faut commander, sait où s'approvisionner . Cette 
centralisation de l ' expertise et de la responsabilité peut 
être remise en question. En effet, que va-t-il se passer 
si le responsable doit s'absenter pour plusieurs jours? 
Cela s'est produit pendant notre stage, et nous avons 
pu ressentir un dysfonctionnement de l'appareil de 
production, suite à une redéfinition précaire des tâches à 
effectuer qui a provoqué des tensions au sein du personnel. 
L'essentiel est que la distribution des responsabilités 
soit clairement définie dès le départ, et qu'elle reste sous 
la tutelle de la direction. Notons aussi qu'une fonction du 
responsable est la gestion des produits en stock 
(nomenclature, suivi des prix, ... ). 
IV.1.1.4.a Le Contrôle Scientifique Du Stock ...LlJ.. -
Welch s'est attaché à résoudre scientifiquement deux 
problèmes classiques liés à la gestion des stocks : 
Quelle quantité commander? 
Quand faut-il commander? 
(1) Evert Welch s'est attaché à l ' étude du stock de manière 
scientifique, notamment en se basant sur la théorie des 
régressions linéaires permettant des calculs prévisionnels tenant 
compte des observations passées, des fluctuations saisonnières etc 
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IV.1.1.4.a.a Calcul De La Quantité à Commander -
Cette quantité dépend du coût de stockage, que 
l'on peut décomposer de la façon suivante : 
1. coût du stock : 
- Intérêt du capital investi en marchandises, 
on admet généralement 13 à 20 % comme taux 
d'intérêt du capital tnvesti; 
- Coût d'obsolescence destiné à 






- Coût de dépréciation destiné à couvrir les 
pertes résultant de la déterioration des 
articles en stock. 
2. coût du local comprend le loyer, 
3. 
l'amortissement annuel des terrains et des 
bâtiments; 
coût d'exploitation des 
l'ensemble des dépenses 
matériels mis en oeuvre 
fonctionnement des stocks; 
stocks globalise 
en moyens humains et 
pour assurer le bon 
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IV.1.1.4.a.b Le Calcul Du Point De Commande -
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Le calcul du point de commande est lié aux 
notions suivantes : 
le délai période de temps qui s'écoule entre la 
décision de passer une commande et l'arrivée des 
produits au laboratoire; 
la consommation : varie en fonction de la racine 
carrée du nombre de demandes par période, 
multipliée par la demande moyenne sur cette 
période; 
la périodicité des commandes : influence le stock 
de sécurité pour tout article; 
le stock de sécurité : 
contre les ruptures 
variations des délais 
est lié directement 
prévisionnelles dont 
important si: 
constitue une protection 
de stock éventuelles et les 
de livraison. Son niveau 
à la validité des données 
on dispose. Il sera 
la consommation se 
quantités; 
fait en 
- le délai des fournisseurs est long; 
- on réapprovisionne fréquemment; 
grandes 
et sera peu important si une (ou plusieurs) des 
conditions n'est (ne sont) pas vérifiée(s). 
IV.1.1.4.b Etude Théorique Du Stock -
Pour ébaucher une étude permettant une éventuelle 
amélioration de la gestion du stock par l'automatisation, 
on suivra en gros trois étapes : 
1. analyse de la composition du stock, évaluation de la 
composition en valeur en fonction de la consommation; 
2. étude statistique permettant de recueillir les 
éléments nécessaires à l'établissement des divers 
facteurs exposés ci-dessus; 
3. étude de la composition optimale du stock en fonction 
de l'investissement financier que l'on a déterminé et 
du degré de protection contre les ruptures de stock. 
Des modèles de simulation peuvent être mis en oeuvre 
pour établir les quantités. 
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IV.1.2 Etude Pratique Du Stock 
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Il n'existe pas de stock à proprement parler au 
· laboratoire, c ' est à dire un magasin (ou plusieurs) magasin(s) 
où serait rangé l ' ensemble des produits utilisables, et 
surveillé par un magasinier. Le stock physique est composé de 
divers frigos où sont conservés les produits sensibles à la 
température ambiante. Ces frigos sont distribués dans les 
services, et contiennent généralement des produits 
consommés uniquement par le service où ils se trouvent. On 
en retrouve deux dans le service "chimie" où le nombre de 
réactifs chimiques à conserver est très élevé, deux en 
bactériologie, et quelques autres ailleurs; 
des armoires où sont déposés des 
des instruments utiles pour 





deux locaux relativement petits (une cave et une remise) où 
sont stockés des éléments volumineux tels que bidons, 
caisses qui sont généralement inaltérables. 
Nous sommes donc confrontés à un stock difficile à limiter, à 
identifier, et à contrôler. 
IV.1.2.1 Gestion Des Produits -
IV.1.2.1.a Recensement De L'ensemble Des Produits Du 
Stock -
Quels sont les produits qu'il faut inclure dans la 
composition du stock? 
Plusieurs solutions peuvent être envisagées a priori: 
l'ensemble des produits présents au laboratoire ou en 
commande, sans aucune restriction. Pertinence de 
gérer un stock aussi vaste? 
l'ensemble des produits présents au laboratoire ou en 
commande, lié directement (réactifs et produits) ou 
indirectement à la réalisation des analyses (eau 
distillée, tubes, pipettes, ... ) 
l'ensemble des produits présents au laboratoire ou en 
commande, lié directement à la réalisation des 
analyses. 
PROJETS ETUDIES AU. LABORATOIRE 
GESTION DES STOCKS 
Page IV- 7 
Une solution raisonnable serait de commencer avec la 
troisième idée, afin d'étudier le comportement du 
système, et de l'élargir éventuellement à la seconde idée 
si le comportement est satisfaisant. La première idée 
devra ê tre abandonnée car elle apporte un intérêt 
additionnel très faible par rapport aux autres i dées, et 
risque d ' embrouiller les esprits (mélanger les pomme s et 
les poires). 
A cet égard, nous retiendrons 
catégories d'article de stock : 
deux grandes 
les produits liés directement à la réalisation des 
analyses. Ils se caractérisent par le fait qu'ils 
sont utilisés dans un seul service, voire dans la 
réalisation d'un seul type d'analyse; 
les produits "auxiliaires" liés indirectement à la 
réalisation des analyses.Ils se caractérisent par le 
fait qu'ils sont consommés par plusieurs services, 
pour un nombre important d'analyses (eau distillée, 
tubes, pipettes, ... ) 
Le recensement que nous avons courageusement 
entrepris a permis de dénombrer quelque trois cents 
articles différents, dont le conditionnement est très 
disparate (flacon de quelques microlitres => bidon de 25 
litres, caisse de 2000 pipett~s, .. ) 
IV.1.2.1.b Identification Des Unités Des Produits -
L'unité retenue, pour 
refléter les variations de 
période donnée. Il ne s'agit 
unité de manière arbitraire. 
être significative, doit 
la consommation sur une 
donc pas de choisir cette 
Pour cette raison, la seule solution qui nous était 
. offerte pour étudier l'historique des consommations de 
chaque produit, était de consulter le facturier d'entrée 
dans lequel les unités de produit sont celles définies 
par le fournisseur. 
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IV.1.2.1.c Etude Historique De La Consommation Des 
Produits -
La consommation des produits a été étudiée à partir 
des factures reçues mensuellement au laboratoire. Il ne 
s ' agit que d'une approximation qui dépend de la fréquence 
de commande sur le produit. 
En effet, certains produits sont commandés une seule 
fois par an. La consommation mensuelle est alors estimée 
au douzième de la consommation annuelle. Que penser de 
la validité de telles extrapolations? Les entretiens 
que nous avons eus avec les techniciens - analystes · nous 
ont fait sentir la lourdeur du contrôle des 
consommations. La raison invoquée est que la plupart des 
analyses consomment des quantités "microscopiques" de 
produit. Pour connaître la consommation sur une période, 
il faut alors connaître le nombre d'analyses réalisées 
sur la période, pour chaque analyse utilisant le produit 
en question, faire la somme de ces consommations et 
dégager la consommation unitaire de produit par analyse. 
Ce qui demande de contrôler la rentabilité des 
techniciens, opération douloureuse et injuste. 
Il faut avouer que nous sommes confrontés à un 
problème dont la solution engendre des coûts importants. 
Il reste cependant intéressant : 
de cataloguer de manière rigoureuse l ' ensemble des 
produits; 
de constituer un fichier historique -des consommations 
par produit et par période, afin de pouvoir établir 
des mécanismes de réapprovisionnement automatiques 
sur base d'observations statistiques des 
consommations. 
IV.1.2.2 Approvisionnements -
IV.1.2.2.a Les Commandes Et Les Procédures Pour Le 
Réapprovisionnement -
La demande émane des différents services 
plus ou mons régulière selon les périodes. 
parfois confronté à des commandes d'urgence 
de fausser la prévision. 
de manière 
On se tr ouve 
susceptibles 
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IV.1.2.2.b Quantité Minimum A Commander -
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Cette quantité dépend de la politique adoptée par 
les fournisseurs. Chacun d'eux définit de manière 
contractuelle la valeur en francs au dessous de laquelle 
on s'expose à des frais administratifs supplémentaires. 
Bien que ceux-ci soient généralement faibles par rapport 
au montant d'une commande, il serait souhaitable d'en 
tenir compte lors de la constitution de commandes, en 
groupant les commandes auprès d'un même fournisseur sur 
une période admissible, ce qui influence le p~int de 
commande. 
IV.1.2.2.c Distribution Par Valeur Des Fournisseurs -
Le principe de la distribution par valeur a été 
appliqué aux fournisseurs, de même qu'aux articles. On 
s'est rendu compte que plus ou moins 30 % des 
fournisseurs représentent plus ou moins 90 % des achats. 
Une lettre questionnaire a été envoyée auprès des 
principaux fournisseurs pour connaître leur délai de 
livraison minimum et maximum, leur quantité minimum de 
commande, leur mode de règlement, leur mode de transport 
etc ... Sur une vingtaine de lettres, une quinzaine nous 
a été retournée. (voir annexe A pour lettre envoyée et 
réponse reçue d'un fournisseur). 
IV.1.2.2.d Problème De La Combinaison Des Achats Entre 
Les Différents Services -
Cette combinaison devrait être envisagée de manière 
à réduire les frais administratifs au maximum. Il est 
évident que ces combinaisons alourdissent les procédures 
de déclenchement de commande. 
IV.1.2.2.e Validité Des Données -
On veillera à étudier les écarts entre 
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IV.1.2.3 Problèmes Liés Aux Coûts -
IV.1.2.3.a Coûts D'une Commande -
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La décomposition d ' une procédure de commande au 
laboratoire de Bruxelles a fait apparaître les éléments 
suivants: 
mise à jour par le technicien de la fiche concernant 
le produit à commander; 
travail de commande, préparation du bon de commande 
par fournisseur; 
réception et contrôle de la marchandise reçue. 
Les coûts fixes tels que supervision ou une partie 
du travail du secrétariat ne sont pas pris en 
considération. Parmmi les coûts variables, on distingue: 
ceux qui varient avec chaque commande; 
ceux qui varient avec chaque ligne de commande. 
IV.1.2.3.b Coûts De Stockage -
assurances et taxes sont tirées de la comptabilité; 
le coût de l'argent investi est plus élevé que le 
loyer de l'argent mais doit correspondre à ce que la 
direction attend de l'investissement de son capital. 
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IV.2 LA COMPTABILITE ANALYTIQUE 
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Il s'agira ici de décrire les méthodes utilisées pour 
enregistrer les opérations comptables de manière analytique, de 
l'analyse des écarts et de l'évaluation critique de cette méthode. 
Quand on passe de la théorie à la mise en application dans le 
cadre d ' un système de comptabilité analytique, on se trouve 
confronté à un très grand nombre de difficultés particulières. 
La méthode des sections 
Comptabilité Analytique est le 
complètement ces problèmes, parce 
coûts de revient complets. 
expliquée au chapitre II-
système qui rencontre le plus 
qu'elle tente d'établir des 
Premier problème : comment enregistrer les événements en 
comptabilité analytique? 
C'est le problème de la saisine. 
IV.2.1 La Saisine Des Charges Diverses 
point 1. Les approvisionnements sont par définition des 
biens d'origine extérieure au laboratoire, qui sont destinés à 
être consommés pour la réalisation des analyses. Pour ces 
approvisionnements, le responsable du stock doit être capable 
de déterminer leur destination unique ou multiple. 
En effet, un produit peut être consommé dans le cadre d'un 
seul type d 'analyse (d'un seul centre de frais) ou dans le 
cadre de plusieurs types d'analyses (plusieurs centres de 
frais).Il a alors la responsabilité de répartir le coût global 
des consommations entre ces différents utilisateurs. 
Pour cela, il pourra lors de la réception d'un colis, 
ventiler les produits reçus entre les centres de frais, de 
manière approximative ou précise, puisqu'il se charge lui-même 
de la distribution des colis dans les services. 
Une feuille de ventilation comptable pourra être remplie 
par ce responsable. (voir figure page suivante) 
REGLE D'OR EMPIRIQUE "Toujours procéder à l ' imputation 
générale avant d'effectuer l'imputation analytique, sans quoi 
le risque d'erreur est garanti "(l). 
(1) Selon monsieur Dehasp, expert comptable et responsable de 
la comptabilité du laboratoire 
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point 2. D'autres approvisionnements entrent en ligne de 
compte dans le processus de production : gaz (important dans 
un laboratoire), eau, électricité du réseau de distribution. 
Le problème comptable posé par ceux-ci tient à ce que leur 
entrée dans l'entreprise coïncide avec leur consommation, alors 
que leur comptabilisation en comptabilité générale a lieu à la 
réception de la facture émise par les serveurs du réseau. Leur 
saisine en comptabilité analytique ne peut donc pas, en 
théorie, consister à les tirer de la comptabilité générale 
comme au point 1. 
Il faut alors recourir à l'utilisation de compteurs. Deux 
solutions sont à envisager: 
l ' entreprise ne dispose que d ' un seul ~ompteur, les charges 
correspondantes seront alors indirectes e t soumises à un 
processus de répartion; 
OU BIEN 
l ' entreprise comporte plusieurs compteurs individuels à chaque 
centre d'activité et la saisine se fera à partir du relevé des 
compteurs. 
De toute manière, les prix de revient seront faussés par 
la non concordance des périodes de consommation et des époques 
de comptabilisation. 
Point 3. Les frais d ' approvisionnement présentent un 
intérêt supplémentaire qui est celui de motiver une politique 
d'approvisionnement adéquate (interactions avec la gestion des 
stocks). Les coûts d'acquisition (travail de la réception, 
contrôle, distribution, commandes, ... ) et l e s coûts de 
possession dépendent de variables différ e n te s. Les coûts 
d ' acquisition sont proportionnels au nombr e de commandes 
passées pour l ' acquisition d ' une quan t ité déterminée de 
produit. Les coûts de possession sont fonction de l ' importance 
des stocks et de la durée de stockage. 
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point 4. Saisine des charges du personnel. 
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Problème délicat, s'il en est un. Les charges du 
personnel sont comptabilisées en comptabilité générale au 
compte 61 "frais de personnel" où la comptabilité analytique 
les saisit directement. L'affectation directe du personnel 
doit être recherchée de préférence à leur répartition suivie de 
leur imputation. Ceci requiert une surveillance étro ite de 
l'activité de chaque employé et institue un climat d i fficile 
pour le surveillant et le surveillé. 
Si on demande à un technicien le temps qu ' il consacre à la 
réalisation d'une analyse, si on multiplie cette durée unitaire 
par le nombre d'analyses réalisées dans la journée, onarrive à 
des résultats très surprenants, parce que le pauvre homme ou la 
pauvre femme va se sentir coïncée, et va avoir tendance à sous 
estimer la durée unitaire de la tâche, ce qui est évidemment 
une erreur de sa part. On en vient finalement à se demander ce 
que fait le technicien de ses journées. 
Il est opportun à ce sujet de distinguer trois salaires 
horaires : 
le salaire horaire de présence calculé d'après la 
différence de temps entre l'heure d'arrivée et l'heure de 
sortie, selon une horloge pointeusè par exemple; 
le salaire horaire de travail effectif, différant du 
précédent par le temps nécessaire pour se rendre à son 
service, pour revêtir le tablier, pour saluer tout le monde 
quand on est poli, pour le repas de midi et les pauses café 
bien méritées etc ... 
le salaire horaire de travail utile calculé selon le temps 
effectivement passé sur un travail déterminé, qui exclut 
les temps morts dûs à des interruptions normales de 
travail, pour approvisionnement ou attente d'analyses à 
réaliser, mise au point des appareils de mesure,entretien 
des robots, évacuation des déchets, etc ... 
Finalement, ce qu'il faudrait affecter ou imputer aux prix 
de revient, c'est ce troisième salaire horaire qui se calcule à 
prtir du premier divisé par le produit des taux d'emploi. Si 
le temps effectif est de 90 % du temps de présence, et le temps 
utile représente 80 % du temps effectif, l ' heure de travail 
utile sera évaluée en multipliant le salaire de présence par 
1/(0.9 X 0.8) = 1.38. 
L'analyse des écar t s observés a posteriori fournira des 
informations utiles pour l'ajustement des taux. 
point 5. Les charges indirectes 
Diverses charges de l'exercice apparaissent de manière 
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apériodique. Cette irrégularité est indifférente à la 
comptabilité générale mais ~st inacceptable pour la 
comptabilité analytique quand il lui est demandé de fournir des 
informations mensuelles, ou de déterminer en cours d'exercice 
le prix de revient des produits. Le palliatif le plus grossier 
est de comptabiliser ces charges par "abonnement", c'est à dire 
de les faire entrer en compte chaque mois par douzième de leur 
montant annuel. Nous ne nous étenderons pas sur la 
comptabilisation de ces charges. 
IV.2.2 L'analyse Des ~carts 
La seconde activité durant l'exploitation consiste à 
mesurer les écarts entre les standards et les coûts observés, 
après un année d'exploitation par exemple. 
L'analyse des écarts a pour but, en présence d'un écart 
global, dû à des causes multiples, d'imputer à chacune des 
causes la part qui lui revient. Remarquons que si l'écart est 
global, c'est qu'il concerne un coût composé de coûts 
élémentaires dont la nature est connue par l'analyse des 
charges.Il faut être prudent dans l'interprétation des écarts ! 
IV.2.3 Initialisation D'une Comptabilité Analytique 
Avant de pouvoir procéder à l'exploitation d'une 
comptabilité analytique, il est nécessaire d ' établir un bon 
nombre de choses, si on veut respecter la technique des 
sections et de l'analyse des écarts. Ces choses sont encore 
autant de problèmes à résoudre. 
IV.2.3.1 Fragmentation 
D'activité. -
Du Laboratoire En Centres 
A quel niveau de décomposition va-t-on s'arrêter pour 
dégager les prix de revient? 
chaque analyse 
un groupe d'analyses 
chaque service 
un groupe de services 
est responsable de frais groupés; 
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La première solution est à exclure, car elle implique 
des complications dont il est difficile de se rendre compte 
calcul des temps technicien par analyse, calcul des 
consommations de produits, · ... 
IV.2.3.2 Détermination Des Unités D'oeuvre Par Service -





IV.2.3.3 Répartition Des Charges -
Eau, gaz, électricité. 
consommé, nombre 
Certains services utilisent des robots, d ' autres utilisent 
des circuits de refroidissement par eau, des étuves, des 
becs à gaz ... 
IV.2.3.4 Etablissement Dès Coûts Préétablis -
Les standards ne peuvent guère être établis que par des 
bureaux d'étude très qualifiés ou même des experts 
extérieurs au laboratoire. 
A notre avis (et c'est aussi celui de monsieur Dehasp), 
le gros problème dans l'établissement d'une comptabilité 
analytique réside plus dans son initialisation que dans son 
exploitation. Il ne s'agit donc pas de déléguer 
l'élaboration d'un tel outil à des personnes incompétentes. 
La comptabilité analytique est une manière de prendre la 
tension d'une entreprise. Si celle-là est mauvaise, il faut 
en dégager les causes immédiatement. 
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IV.2.4 Evaluation De La Méthode Des Sections 
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La méthode des sections est un instrument comptable 
lourd et coûteux. Les prix de revient dégagés, complets, 
sont des informations absolues qui ne permettent que des 
c omparaisons historiques insuffisantes pour contrôler la 
gestion. 
_Le plus important finalement, c'est qu ' une politique de 
production et de vente, plus encore ici qu'ailleurs, fondée 
sur la seule considération du prix de revient, néglige la 
donnée psychologique que la réalisation d ' analyses médicales 
engendre une "clientèle" de médecins - indispensable au 
laboratoire. 
Dépenser des milliers de francs pour découvrir qu ' une 
analyse, dont on ne pourrait de toute façon pas se 
débarrasser, est en léger mali, ne serait-ce pas commencer à 
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V.l CONCEPTS DE L'ANALYSE FONCTIONNELLE il 
V.1.1 Préléminaires 
Page V-2 
V.1.1.1 Quels Systèmes D'information? (S.I.) -
Les organisations conçoivent, 
des systèmes d'information pour 
réalisent et utilisent 
satisfaire les besoins en 
information engendrés par leurs comportements 
organisationnels. 
Par système d'information d'une organisation, nous 
entendons une construction formée d'ensembles : 
d'informations, représentations - partielles - de faits 
qui intéressent l'organisation; 
de traîtements, procédés d'acquisition, de mémorisation, 
de recherche, de communication et de transformation des 
informations; 
de ressources humaines, techniques et organisationnelles 
qui en assurent le fonctionnement. 
Un système d'information n'est donc pas réduit au seul 
système automatisé ou informatique mais englobe des 
traîtements automatisés, interactifs et même exclusivement 
manuels. 
V.1.1.2 Etapes De Développement D'un S.I. -
Le développement d'un système d'information couvre les 
étapes suivantes : 
l'étude d'opportunité qui 






l'analyse fonctionnelle qui, à partir de l'avant-projet, 
construit une solution détaillée et indépendante de tout 
moyen de réalisation; 
la conception de mise en oeuvre qui affine et définit la 
solution retenue après la prise en considération des 
caractéristiques logiques des moyens de réalisation; 
la réalisation et la mise au point. 
-------------------- () à partir du cours 
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V.1.2 Etude D' opportunité 
V.1.2.1 Identification Du Projet -
Parmi les facteurs à prendre en considération pour 
identifier un projet d ' automatisation d'un S.I., retenons : 
le relevé des causes profondes d ' insatisfaction du S.I. 
existant; 
la localisation des déficiences; 
la définition de la frontière du projet au point de vue 
du S.I. 
V.1.2.2 Définition D'un Projet Cadre 
Besoins -
Spécification Des 
Cette étape constitue l'acte fondamental d ' un projet 
informatique. Il contient la spécification des besoins 
exprimés sous forme d'objectifs à atteindre. Ceux-ci 
résultent de l'analyse des causes profondes 
d'insatisfaction, qui conduisent les responsables d'une 
organisation à envisager des modifications du S.I. 
existant. 
On décrira les contraintes liées au développement du projet 
(réglementaires, d'organisation, de réalisation, ... ) On 
identifiera ensuite les activités de l'organisation 
directement associées à la réalisation des objectifs. On 
fixera finalement les critères et les contraintes en 
fonction desquelles on veut réaliser ces objectifs : 
critères d'efficacité informationnelle : concernant les 
qualités des informations produites par le S.I. et les 
caractéristiques opérationnelles des processeurs du 
S.I.; 
critères d'efficacité organisationnelle visant à 
mesurer l'impact que le changement induit par une 
nouvelle solution pourrait avoir sur le comportement des 
individus et des groupes amélioration de la 
communication au sein de l'organisation; 
satisfaction et motivation des individus face à leur 
travail; 
capacité d'adaptation des individus à une nouvelle 
technologie; 
modifications de l ' emploi et réactions face à celles-ci; 
répartition du pouvoir au sein de l'organisation. 
DEMARCHE D'AUTOMATISATION Page V-4 
CONCEPTS DE L'ANALYSE FONCTIONNELLE() 
critères d'efficacité économique portent 
essentiellement sur les coûts et les économies d'un 
nouveau système. Les objectifs en matière de coûts 
représentent des contraintes budgétaires 
d'investissement ou de fonctionnement nature des 
dépenses (personnel, équipement, logiciel, ... ); 
activités (implémentation, maintenance, exploitation, 
... ) ; 
critères d'efficacité de réalisation 
projet; 
délai de mise en exploitation. 
V.1.3 Etude Critique Du S.I. Existant 
durée de vie du 
Il est généralement nécessaire de fonder ou de justifier 
les éléments d'un projet cadre par une analyse critique du S.I. 
existant. L'étude du système existant se fera à partir d'un 
outil constitué de diagrammes de flux. 
La critique du S.I. existant consiste en 
1. une critique fonctionnelle qui est une évaluation en termes 
des efficacités informationnelles, organisationnelles et 
économiques; 
2. une critique structurelle, relative à l'organisation du 
S.I. existant, et abordant le contenu et la destination 
des messages ainsi que la réalisation des traîtements. 
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V.1.4 Elaboration De Solutions 
Il faut prendre en considération quatre dimensions 
la définition fonctionnelle dés tràîtements; 
la technologie; 
les personnes; 
les structures -d'organisation. 
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Elaborer une solution consiste à redéfinir les activités 
et les règles de traîtement de l'information, à envisager des 
modifications technologiques, à redéfinir les fonctions et les 
rôles assumés par les personnes et à repenser les structures 
d'organisation. 
Normalement, une solution devrait être décrite en termes 
généraux. L'essentiel de la solution est exprimé par un 
diagramme de flux construit à partir des mêmes règles que 
celles adoptées pour l'étude de l'existant. 
la phase représentera le niveau de décomposition des 
traîtements; 
la référence à la mémoire du S.I. est faite en termes de 
collections d ' informations. 
Le diagramme de flux est complété par la spécification des 
éléments suivants 
les objectifs associés à une phase et les performances 
attendues de celle-ci; 
la nature des ressources à mettre en oeuvre au niveau de 
chaque phase; 
les principales modifications des fonctions de 
l'organisation et des rôles assumés par les personnes. 
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majeures dans l 'analyse 
1. l ' élaboration et la validation des sous - chémas 
2. 
conceptuels pour chaque phase du projet () comprenant des 
opérations de traîtement de l'information partiellement 
ou totale~ent automatisables, 
l'élaboration et la validation du schéma 
global par consolidatin des sous-schémas 
relatifs aux phases du projet. 
conceptuel 
conceptuels 
Nous nous limiterons d'une part à 
sous-schéma conceptuel des traîtements avec 
l'élaboration d'un 
décomposition de chaque phase en fonctions (); 
spécification de la statique d ' une phase. 
et d'autre part à l'élaboration de sous - schémas conceptuels des 
informations, constitués par des schémas entité - association() 
Dans le travail de description de chaque fonction de la phase, on 
veillera à spécifier parmi les actions primitives de traîtement 
les consultations de la mémoire du S.I. 
d'attributs d'objets; 
les ajouts ou suppressions; 
les modifications. 
() voir "outils de l'analyse fonctionnelle". 
en termes 
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V.1.6 Outils De L'analyse Fonctionnelle 
V.1.6.1 Modèle De Structuration Des Traîtements -
· Le modèle de structuration des traîtements est une 
décomposition basée sur les propositions suivantes : 
1. tout traîtement est décomposé sous forme arborescente un 
traîtement de niveau intermédiaire provient de la 
décomposition d'un seul traîtement de niveau inférieur et 
se décompose en n traîtements de niveau supérieur. 
2. la décomposition d'un objet en traîtements de plus en plus 
élémentaires correspond à une démarche par raffinements 
successifs. 
3. tout traîtement est décomposable en un nombre quelconque de 
niveaux. 
4. on distinguera des niveaux ou repères privilégiés, en une 
nomenclature standard : 
PR.OJfT 
PHtHE PH IJS f PHAsG 
1 ft)NCTt'ON j 
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V.1.6.2 Définition Des Différents Niveaux De L'arborescence -
V.1.6.2.a Le Projet -
Un projet est la partie du S.I. 
analyse 
V.1.6.2.b L ' application -
qui fait l ' objet d'une 
Une application est un traitement quasi autonome par rapport 
aux autres applications du projet. Une application est en 
communication avec d'autres par l'échange d ' agrégats 
d'informations se faisant ponctuellement. 
V.1.6.2.c La Phase -
Une phase est un traitement possédant une unité 
spatio-temporelle d'exécution et est exécutée dans une 
cellule d'activités. Elle est le lieu 
d'identification de structures homogènes de données et 
de traitements, de définition d ' allocation des 
ressources humaines, matérielles ou logicielle 
nécessaires à son exécution; 
de redéfinition des tâches, fonctions, res ponsabilités 
et postes de travail. 
V.1.6.2.d La Fonction -
Une fonction correspond au niveau élémentaire de la 
nomenclature des traitements, elle correspond à la 
décomposition d'une phase en sous-problèmes, elle spécifie 
les règles de ~raitement relatives à la production de 
messages et aux actions sur la mémoire du S.I. exprimées 
sous forme de primitives de traitement. Elle possède une 
sémantique simple. 
--- --------------
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V.1.6.3 Diagramme De Flux D'informations -
Un d i agramme des flux constitue un outil simple, apte à 
représenter le fonctionnement non seulement d'un S.I. 
existant, mais aussi d'un S.I. projeté. 
il décrit l e cheminement des messages, l eur s o rigines et 
leurs destinations; 
il fournit une localisation spatiale des points 
naissance, de transformation et de disparition 
informations. Un des axes permet de localiser les lieux 
l'organisation (postes de travail, services, ... ) où se 





cheminement des messages. 
pour chaque traitement, représenté par un rectangle, on 
indique les messages et les informations mémorisées en 
entrée et en sortie. Pour un message, on peut indiquer le 
nombre d ' exemplaires crées. Les informations mémorisées 
sont représentées par un cylindre. Les flux des messages 
sont représentés par des flèches. Sur celles- ci, on peut 
représenter le nombre d ' exemplaires transmis d ' un message 
donné. 
A ce stade, on pourra définir les traitements comme étant des 
phases. 
V.1.6.4 Modèle De Structuration Des Informat ions -
Le modèle ENTITE - ASSOCIATION propose de modéliser les 
informations du réel perçu à partir de 3 concepts élémentaires 
1. ENTITE; 
2. ASSOCIATION; 
3. - ATTRIBUT. 
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V.1.6.4.a L'entité -
L'entité est une chose concrète ou abstraite appartenant 
au réel perçu à propos de laquelle on veut enregistrer des 
informations. Une entité n ' existe en tant que telle que par 
rapport à un individu ou un groupe qui la considère c omme un 
tout, lui confère une existence autonome e t la distingue 
d ' autres entités et de son environnement. Une ent i té peut 
po sséder des attributs. 
Très généralement, on ne s'intéresse pas à chaque élément 
individuel mais à des classes d ' éléments. En parlant de 
patient, on désignera par exemple toute personne pour laquelle 
est effectuée au laboratoire une analyse quelconque. On dira 
que PATIENT est un~ d ' entité. 
Un type d ' entité est la classe de toutes les entités possibles 
du réel perçu qui vérifient la définition constitutive du type. 
Exemple 
Les trois triangles sont trois "occurrences" du type TRIANGLE 
Représentation graphique 
TR.IANG-Lé. PA1IE.NT 
N.B. le nom d'un type d'entité n'est rien sans la 
proposition qui définit ce tupe. 
V.1.6.4.b L'association -
V.1.6.4.b.a Définitions - Une association est définie 
par une correspondance entre deux ou plusieurs entités où 
chacune assume un rôle donné. On veut enregistrer de 
l ' information relative à cette correspondance. Une 
association peut posséder un ou plusieurs attributs. 
L ' existence d ' une association est contingente à l'ex istence 
des entités qu ' elle met en corre s pondance. 
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Comme pour l'entité, on aura un~ d'association, une 
occurrence d ' association. 
Un type d'association est la 
associations possibles du réel 
définition constitutive du type. 








V.1.6.4.b.b Propriétés D'un Type D'association -
1. existence; 





Soit R ( El, E2, ... , En) un type d ' association 
défini sur les types d'entités El, E2, ... , En. Si 
une contrainte d'existence est affirmée pour Ei 
(l <i <=n) alors toute occurrence de Ei doit à tout 
moment participer à au moins une occurre nce de R. 
Exemple : une occurrence de PATIENT peut exister dans 
le système d'information sans pour autant faire partie 
d'une occurrence de l'association REALISATION reliant 
PATIENT et ANALYSE. Par contre, toute occurrence de 
MUTUELLE à tout moment doit être reliée à une 
occurrence de AFFILIATION. 
V.1.6.4.b.b.2 Multiplicité D'occurrence -
Cette propriété 




le nombre maximum 
une occurrence de Ei 
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V.1.6.4.b.b.3 Connectivité -
Les deux propriétés précédentes peuvent être 
combinées en une seule propriété : la connectivité. 
Soit R (El, E2, ... ,En) un type d ' association défini 
sur les types d ' entité El, E2 , ... , En. La 
connectivité de R est définie pa r un e ns e mb le de 
couples d'entiers (mini, max i ) , 1 <= i <= n où 
mini indique le nombre minimum d 'occurrences 
de R auquelle toute occurrence de Ei doit participer à 
tout moment 
maxi indique le nombre maximum d'occurrences 
possibles de R pour toute occurrence de Ei. 
Exemple et représentation graphique : 
LDHPTA6Lé .Cflc.111/U 
Le comptable peut exister 
facture; la facture peut 
comptable; le comptable peut 
factures; une facture est 
comptable. 
V.1.6.4.c L ' attribut -
indépendemment de la 
exister indépendemment du 
enregistrer au maximum n 
enregistrée par un seul 
Un attribut est une caractéristique ou qualité d'une 
entité ou d'une association 
Exemples d'attributs d'une facture numéro, date Les 
propriétés d'attributs seront explicitées au fur et à mesure 
de leur utilisation dans la suite du mémoire. Pour de plus 
amples informations, voir l'ouvrage de F. Bodart et Y. 
Pigneur Modèles, outils et méthodes d ' aid e au 
développement d'un système d'information. 
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V.2 ETUDE D'OPPORTUNITE 
V.2.1 Identification Du Projet 
V.2.1.1 Spécification Des Causes D' insatisfaction -
Après une étude du système d ' information existant 
actuellement au laboratoire et de nombreuses discussions 
avec les responsables de la gestion du laboratoire, nous 
avons pu cerner quelques déficiences au niveau des 
comportements de gestion de l'organisation. 
De plus, nos enquêtes auprès du personnel ont confirmé 
l'existence d'une circulation de l'information 
insuffisante. 
Ces déficiences se situent dans le cadre : 
de la gestion des produits (1) utilisés pour effectuer 
les analyses; 
des mécanismes de réapprovisionnement de ces produits; 
de la facturation aux mutuelles et aux patients. 
V.2.1.1.a Gestion Des Produits -
Les responsables du laboratoire souhaitent disposer 
d'un ensemble complet d'informations concernant les 
produits et les fournisseurs. 
Comme informations pertinentes, citons : 
codification cohérente de l ' ensemble des produits. 
La nomenclature permettra d'identifier le produit en 
fonction du service dans lequel il est consommé, ou 
du service intéressé si ce produit est utilisé dans 
plusieurs services; 
libellé du produit, qui est celui défini par le 
fournisseur du produit; 
ensemble des services dans lequel le produit peut 
être utilisé; 
mode de conservation du produit (frigo, étuve, ... ); 
conditionnement choisi par le fournisseur pour une 
unité de produit vendue; 
(1) Par produit, nous entendons ici et par après, tout article 




nom et adresse du fournisseur où le produit est 
acheté; 
durée moyenne de conservation du produit dans les 
c onditions idéales (voir mode de conservati on); 
un suivi de l ' évolution du prix du prod u it dans le 
temps. 
Actuellement, les seules informations disponibles 
au laboratoire de façon plus ou moins directe, sont 
celles reprises sur les produits eux-mêmes. Il est donc 
nécessaire de trouver le .produit pour en extraire 
certains renseignements (conditionnement, date de 
péremption, nom). Les autres · informations sont 
disponibles en grande partie auprès du responsable du 
stock ou auprès du fournisseur. 
V.2.1.1.b Mécanismes De Réapprovisionnement -
Les commandes ne sont pas suivies de façon 
rigoureuse, il est imp9ssible de tirer le moindre 
renseignement utile à l'établissement de statistiques 
sur les achats. Il n'est possible de consulter une 
commande passée chez un fournisseur, qu ' en interrogeant 
le responsable du stock. D'autre part, il serait plus 
aisé de constituer des commandes groupées de manière 
automatique. Idéalement, des procédures de 
déclenchement de commande automati ques seront 
implémentées. 
V.2.1.1.c Facturation Aux Patients Et Aux Particuliers 
1. Dans la situation actuelle, la constitution des 
factures est déclenchée par le secrétariat, tous les 
mois, de manière automatique. Le service comptable 
procède ultérieurement à l'enregistrement comptable de 
ces factures. Il existe une surcharge de travail au 
service comptable à cause de cette redondance. 
2. Dans le cas où une mutuelle renvoie une facture 
corrigée au laboratoire suite à une erreur dans la 
constitution de la facture (patient pas en règle de 
cotisation, erreur de tarification, ... ) , le service 
administratif doit adresser des demandes de mise en 
régularisation auprès des cas litigieux, exiger le 
paiement en cas de non mise en régularisation dans les 
délais prévus, envoyer des lettres ~e rappel, acter des 




Ces démarches peuvent être prises en charge, de 
manière cohérente, par un traitement semi-automatisé. 
Le service sera alors déchargé du travail de 
constitution des rappels, de la recherche du traitement 
à effectuer pour chaque patient litigieux, de la 
comptabilisation des pertes. Il peut ainsi enregistrer 
directement tout renseignement qu'il reçoit à propos 
d'un patient sur un terminal, au lieu d ' écrire ces 
données sur un bout de papier et de le transmettre au 
secrétariat pour enregistrement (risque d ' égarer ces 
données) . 
Nous distinguerons trois applications à étudier dans 
le cadre du projet d'automatisation: 
1. comptabilités générale et analytique; 
2. gestion des produits et des approvisionnements; 
3. facturation aux mutuelles et aux particuliers; 
Il faut noter que ces applications, 
indépendantes l'une de l'autre, échangent 
d'information entre elles. 
loin d'être 
des agrégats 
Par exemple, les informations concernant les 
fournisseurs interessent autant la comptabilité générale 
que la gestion des approvisionnements. Une facture d'un 
fournisseur est reçue par le responsable du stock, qui la 
vérifie et la transmet au service comptable pour l' 
enregistrement comptable. La facturation aux mutuelles 
doit pouvoir imputer aux comptes "mutuelles" et 
"particuliers" les sommes mouvementées pour la réalisation 
d'analyses au laboratoire, etc ... 
Finalement, le grand reproche exprimé par la direction 
est précisément qu'il n'existe pas dans le système 
d'information existant des moyens efficaces de 
communication entre les trois applications. Ce manque de 
cohésion entre les différentes applications entraîne des 
redondances au niveau des traitements mis en oeuvre 






Le laboratoire est en expansion. Dans cette optique, 
la direction craint de voir à moyen terme, pour autant que 
le nombre des analyses demandées journellement continue à 
croître, les performances du SI () se dégrader rapidement. 
Il faudrait alors rechercher une solution qui se traduirait 
par un accroissement de la main d'oeuvre s'exprimant soit 
par l'embauche, soit par une augmentation du temps de 
présence de l 'ensemble du personnel administratif. 
V.2.1.2 Localisation Des Déficiences -
Il s'agit d'énumérer l'ensemble des postes touchés par une 
modification de l'organisation du travail, de voir quelles 
déficiences peuvent être associées à ces divers centres 
d'activité. 
V.2.1.2.a Service Comptable -
C'est une partie du travail du comptable qui est 
remise en cause. Il procède à l'enregistrement 
comptable des factures destinées aux mutuelles et aux 
patients alors qu'il est possible de réaliser 
automatiquement ce traîtement. 
V.2.1.2.b Secrétariat -
Il effectue un ensemble de tâches qui ne lui sont 
pas destinées facturation aux mutuelles, 
enregistrement d'informations complémentaires après 
recherche auprès du patient ou du médecin par le service 
comptable, édition de la liste des patients non en 
règle. La déficience vient du fait que les informations 
devraient être centralisées au service comptable au lieu 
d'être produites au secrétariat. 
V.2.1.2.c Sections Du Laboratoire -
La déficience vient du fait que toute information 
est disponible exclusivement auprès d'un seul 
responsable des stocks. Celle-ci pourrait être 
décentralisée en partie grâce à la tenue de fichiers 
divers. Les techniciens voudraient pouvoir disposer 
d'informations sur les produits qu'ils utilisent. 
() Nous utiliserons à partir de maintenant l'abréviation SI 
pour désigner le système d'information du laboratoire. 
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V.2.1.3 Définition De La Frontière Du Projet -
V.2.1.3.a Constitution -
L 'environnement du proj et e st con s ti tué pa r: 
l 'ens e mble des patients, de s mut ue ll es; 
l'ensemble des fournisseurs du laborat oire; 
l'ensemble des médecins/hôpitaux; 
les services publics. 
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V.2.1.3 . b Messages En Provenance De L ' environnement -
demandes d'analyses (cf annexe ); 
factures fournisseurs (cf annexe); 
factures mutuelles corrigées (cf annexe) ; 
note d'envoi du fournisseur (cf annex e ) ; 
extraits bancaires, notes de frais. 
Les demandes d ' analyses peuvent soit émaner du 
médecin, soit du particulier si celui - ci se rend au 
laboratoire de son propre chef. 
Les mutuelles renvoient une facture qu i leur a été 
transmise par le laboratoire si elle a é t é corrigé e et 
considérée comme inexacte. 
La note d'envoi acc ompagne 
arrivé au laboratoire. La 
ultérieurement. 
l e co li s 
f a c t u r e 
d e pr oduits 




V.2.1.3.c Messages A Destination De L ' environnement -
demandes d'approvisionnement aux fournisseurs; 
factures/attestations de soins aux mutuelles et aux 
particuliers; 
message de non conformité sur une facture ou un 
envoi; 
rappel aux particuliers; 
bilan, compte de résultat, annexe pour les services 
publics. 
Le projet ainsi identifié concerne le système 
opérationnel de traitement de l'information relatif au 
flux des demandes d'analyses et aux flux des 
approvisionnements de produits. 
Appartiennent à l'environnement de ce problème: 
les activités extérieures au laboratoire au niveau 
des particuliers, des mutuelles et des fournisseurs; 
les activités internes au laboratoire analyses 
proprement dit, enregistrement des analyses, 
enregistrement des résultats des analyses, gestion 
des signalétiques patients et mutuelles. · 
Ces traîtements fournissent des informations 
nécessaires au projet, mais ne font pas partie du 
projet. C'est pour cette raison qu'ils appartiennent à 
son environnement. 
V.2.2 Définition Du Projet Cadre 
V.2.2.1 Spécification Des Objectifs De L'organisation -
1. amélioration de la coordination entre les différentes 
fonctions de gestion et d'administration du 
laboratoire; 
2. instauration d'une plus 
l'information. 
grande disponibilité de 
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pertinence de l'information retenue. 





V.2.2.1.b Objectifs De Gestion -
Traduisent la nature des services que le projet devra 
rendre. L'ambition des gestionnaires du laboratoire est de 
mettre au point un modèle de gestion pratique et efficace, 
capable pour l'application ... 
V.2.2.1.b.a "Gestion Des Produits Et 
Approvisionnements" -
de fournir à tout moment des renseignements précis 
concernant l'ensemble des produits utilisés au 
laboratoire pour la réalisation des analyses; 
de fournir à tout moment des renseignements précis 
concernant l'ensemble des fournisseurs potentiels; 
d'assurer un suivi correct des commandes et des 
livraisons des fournisseurs; 









V.2.2.1.b.b "Facturation Aux Mutuelles" -
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de fournir au service comptable et administratif les 
moyens de contrôler de manière rapide et efficace les 
contentieux avec l'ensemble des patients en litige 
(réception et traîtement d'un refus de mutuelle, 
constitution et envoi de ' demandes de mise en 
régularisation et de rappels); 
de réaliser de manière complète le processus de 
facturation mensuelle (édition des factures, des 
attestations de soin, comptabilisation des factures); 
de fournir au service comptable les moyens de consulter 
et de manipuler facilement et rapidement les 
informations concernant l'ensemble des patients 
(pouvoir tenir un dialogue au téléphone à l'aide d'un 
terminal pour faciliter la mise à jour). 
V.2.2.1.b.c "Comptabilité Générale Et Analytique " -
de réaliser l ' ensemble des tâches de la comptabilité 
générale classique (enregistrement des opérations 
comptables, gestion des comptes de tiers et généraux, 
édition des états comptables, opérations de clôture 
mensuelle et annuelle); 
de mettre au point un système de c omptabilité 
analytique permettant de dégager le prix de revient 
d'une analyse, la rentabilité d'un centre d' activité. 
V.2.2.1.c Objectifs Informatiques -
Traduisent les grandes lignes de la solution 
informatique qui doit être adoptée pour rencontrer les 





V.2.2.1.c.a Gestion Des Produits Et Approvisionnments -
1. d'un fichier des commandes en cours, régulièrement mis 
à jour lors de chaque édition de nouvelles commandes et 
lors de livraisons des fournisseurs, et à partir duquel 
on pourra éditer, à tout moment, des états à l'usage 
des gestionnaires; 
2. d'un fichier historique des commandes dans leque l sont 
conservées durant un délai suffisamment long (au moins 
deux ans) toutes les commandes honorées d ' un exercice 
comptable, et qui pourra servir à la production de 
statistiques d'achats; 
3. d'un fichier de tous les fournisseurs, qui pourra être 
exploité par la comptabilité; 
4. d'un fichier de tous les produits utilisés au 
laboratoire pour les analyses, reprenant les 
informations citées dans la spécification des causes 
d'insatisfaction- gestion des produits; 
5. d'un fichier historique des consommations dans lequel 
sont conservées durant un délai suffisamment long (au 
moins deux ans) toutes les consommations des services, 
et qui pourra servir à la production de statistiques 
sur les consommations par service ou par produit; 
V.2.2.1.c.b Facturation 
Particuliers -
Aux Mutuelles Et Aux 
1. d'un fichier de tous les patients, qui pourra être 
exploité par la comptabilité 
2. d'un fichier analyses pour l ' établissement des factures 
et attestations de soins; · 
3. d'un .fichier factures en cours reprenant l'ensemble des 
factures adressées aux mutuelles et aux patients qui ne 
sont pas complètement apurées; 
4. d'un fichier historique des factures reprenant les 
factures complètement apurées au moment du dernier 
archivage des factures en cours, qui pourra 
éventuellement servir à des statistiques sur la 





V.2.2.1.c.c Comptabilités Générale Et Analytique ~ 
1. de fichiers fournisseurs; clients, comptes généraux de 
la comptabilité générale; 
2. d'un fichier reprenant la description organique du 
laboratoire, c'est à dire sa découpe e n c entres 
d'activité, pour la comptabilité analytique; 
3. d'un fichier des opérations comptables de la 
cours, permettant entre autres l ' édition 





4. d ' un fichier de sécurité reprenant l ' historique des 
opérations, permettant la reprise d ' une comptabilité à 
partir d'une période passée. 
V.2.2.2 Spécification Des Contraintes -
V.2.2.2.a Contraintes Réglementaires -
la facturation aux mutuelles doit se conformer aux 
normes définies par la sécurité sociale. Les 
factures sont présentées sous un format défini, et 
doivent contenir les informations impo sée s; 
les attestations de soin sont celles délivrées par 
la sécurité sociale; 
les factures et attestations de soin doivent être 
signées par les responsables du laboratoire; 
la comptabilité générale se soumet aux 




V.2.2.2.b Contraintes Organisationnelles -
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La structure du laboratoire ne peut être remise en 
question. 
V.2.2.2.c Contraintes Techniques -
Le laboratoire ne dispose pas actuellement d ' un 
outil informatique suffisamment puissant pour supporte~ 
un tel projet. Le laboratoire compte obtenir une 
configuration VAX chez Digital pour la fin de l'année 
1985, qui pourra répondre aux besoins techniques pour la 
mise en oeuvre du projet. Les programmes existants 
seront développés sur cette même configuration aux 
facultés à Namur. 
V.2.2.2.d Contraintes De· Réalisation -
Le développement du projet prendra fin lorsque le 
jury aura délibéré favorablement sur le mémoire. Il 
pourra être poursuivi sous la responsabilité du 
laboratoire de Nivelles. Nous estimons la durée globale 
du projet (mise au point incluse) à deux années de 
travail pour une équipe de deux ou trois personnes. 




au stade du mémoire. Sous la 
laboratoire pour la c ontinuation du 
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V.2.2.3 Spécification Des Critères D'efficacité -
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Il s'agit ici de dégager quelques critères de 
différents types qui devraient être satisfaîts par la mise 
en oeuvre d'un SI automatisé, pour garantir la· qualité au 
niveau des applications développées. 
V.2.2.3.a Critères D'efficacité Informationnelle -
1. L'image dans la mémoire du 
produits et des fournisseurs 
maximum de la situation réelle. 
+ zone idéale ........ 0 % 
+ zone acceptable .... 5 % 
SI de 
doit 
+ zone de refus ...... 10 % ou plus. 
l'ensemble des 
se rapprocher au 
Par exemple, si sur 100 produits existant au 
laboratoire, 10 ou plus ne sont pas répertoriés dans le 
fichier des produits, alors la situation devient 
inacceptable pour refléter la réalité de façon 
acceptable. Inversément, si 10 % ou plus des produits 
sont répertoriés et ne se trouvent pas au laboratoire, 
la situation devient inacceptable. 
Il est toutefois évident que ces zones ne sont pas 
absolues, elles sont le reflet de ce qu'on attend de la 
modélisation. Si les responsables décident de 
cataloguer n'importe quel produit, la zone acceptable va 
varier de O à 100 % • 
2. Le délai entre la réception d'un document et son 
enregistrement dans la mémoire du SI doit être minimal. 
+ zone idéale ........ dans la journée 
+ zone acceptable .... dans la semaine 




3. Le nombre de patients non en règle de facturation au 
moment du déclenchement de la facturation doit être 
minimal. 
+ zone idéale ... . .... 0 % 
+ zone acceptable .... 5 % 
+ zone de refus .. . ... 10 % ou plus. 
4. Précision de l ' état du stock : la somme, pour tous 
les produits stockés, de la valeur absolue du taux de 
différence entre le stock réel à une date donnée et le 
stock théorique à cette date doit être minimale. 
+ zone idéale 0.5 % et moins 
+ zone acceptable .... entre 0.5 et 2.5 % 
+ zone de refus ...... 2.5 % et plus. 
5. Le délai de mise à jour du stock suite à la 
réception d'une commande doit être minimal. 
+ zone idéale une demi-journée 
+ zone acceptable .... une journée 
+ zone de refus ...... plus d'une journée. 
V.2.2.3.b Critères D'efficacité Organisationnelle -
amélioration de la communication 
l'organisation; 
au 
satisfaction et motivation que les 
éprouvent dans l'exécution de leur t rava il; 
capacité d'adaptation des individus à une 
technologie . Ce problème ne devrait 
important étant donné que la majorit é du 








V.2.2.3.c Critères D'efficacité ~conomique -
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supprimer les surcharges de travail subies par le 
personnel; 
mieux gérer le laboratoire grâce à une étude 
économique plus fine de son organisation et de ses 
structures (maîtrise= contrôle); 
diminuer les pertes dues à des litiges qui ne 
seraient pas traîtés de manière suivie et rigoureuse 
manuellement. 
V.2.2.3.d Critères D'efficacité De Réalisation -
Une solution limitée sera mise au point, plutôt 
qu'une solution qui demanderait plusieurs années avant 
de devenir opérationnelle. On pourra à cet effet parer 




V.2.3 Etude Critique Du Système D'information Existant 
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L'étude du SI existant sera réalisée de façon 
rigoureuse par la construction de diagrammes de flux 
pour chaque application. Un diagramme de synthèse 
au niveau du projet sera construit à la fin de cette 
partie. Une description synthétique accompagnera le 
diagramme de chaque application, ainsi qu'une liste 
des traitements, des messages et des objets de la 
mémoire du SI existant. 
Une évaluation critique de la s ituation 
existante sera donnée pour chaque application. 
L 
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Réception d'un message en x exemplaires 
Production d'un message en x exemplaires 
Opérations de création/modifications d'un 
fichier 
Opérations de consultation d ' un fi chi e r 
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V.2 . 3.1 L ' existant "Gestion 
Approvisionnements" -
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- Description succinte du diagramme de flux 
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Environ tous les mois, le responsable des stocks (qui 
est un technicien et fait partie des services analyses) 
procède à la constitution de la feuille d e commande. A 
cet effet, il parcourt l ' ensemble d es servi ces et 
consulte les techniciens. Le responsab le pr e nd note 
des produits à commander ainsi que de leur quantité 
respective et regroupe la commande par fournisseur 
concerné sur une feuille de papier, que nous appelerons 
feuille de commande. 
Une feuille de commande déclenche la passation des 
commandes, qui consiste pour le responsable à contacter 
par téléphone le service des ventes de chaque 
fournisseur chez lequel il y a au moins un produit à 
commander. La feuille de commande n ' est pas archivée. 
Le responsable peut, grâce à l ' e x périence acquise, 
attendre une insuffisance dans d ' autres produits avant 
de commander afin de constituer des commandes groüpées 
pour éviter de payer des frais administratifs. Pour 
une commande urgente, il passe la commande le jour 
même. 
A la réception d'un colis, accompagné de la note 
d'envoi, le responsable procède à la vérification du 
colis sur base de la feuille de commande ou de mémoire. 
En cas de non conformité entre la no t e d ' envoi et la 
commande, le responsable contacte le fournisseur par 
téléphone pour lui signaler une discordance dans 
l'envoi. La référence de la commande est constituée 
par la dénomination du laboratoire et la date de 
passation par téléphone. 
Le responsable procède à la distribution du colis dans 
les différents services. 
Le responsable range la note d'envoi dans un tiroir qui 
constitue un fichier des notes d'envoi. 
A la réception d'une facture, le responsabl e procède à 
la vérification du corps de la facture. Si celle-ci ne 
correspond pas à la note d'envoi ( o u aux notes 
d'envoi), il contacte le fournisseur par téléphone pour 
lui signaler l ' erreur. 
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- Mémoire du SI 
classeur des notes ~'envoi 
- Messages 
note d'envoi reçue du fournisseur; 
facture reçue du fournisseur; 
feuille de commande, 
d'approvisionnement; 
qui 
message de non-conformité. 
- Traîtements 
constitue 
constitution de la feuile de commande; 
passation des commandes; 
vérification corps du colis; 
distribution colis dans les services; 
archivage de la note d'envoi; 
vérification du corps de la facture; 
V.2.3.2 Critique De La "Gestion Des 




V.2.3.2.a Au Niveau De La Gestion Des Produits -
Au niveau des signalétiques des produits, il 
n'existe que des notices accompagnant les produits 
arrivés au laboratoire qui sont dispersées dans les 
services, classifiées en chiiie où elles jouent un 
rôle important et doivent être tenues dans un 
classeur (disposition légale contrainte 
réglementaire). Dans les autres services, elles 
disparaissent généralement après la distribution du 
produit. 
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ETUDE D'OPPORTUNITE 
Page V-32 
Au niveau de l'évolution des prix du produit, il 
faut consulter le facturier d'entrée pour se rendre 
compte d'une éventuelle variation de prix. Ce 
travail long et fastidieux suffi t à décourager toute 
entreprise de suivi des prix . 
Au niveau des quantités en stock, il faut procéder à 
un inventaire partiel pour connaître la quantité 
réelle disponible, pour autant que toutes les 
quantités d'un même produit se trouvent ·dans un même 
stock. Les informations sur les quantités en 
commande sont disponibles auprès du responsable, 
s'il s'en souvient, ou auprès du fournisseur. 
Au niveau des fournisseurs, les délais de livraison, 
escomptes en quantité, quantité minimum de commande, 
sont disponibles auprès du responsable ou du 
service des ventes du fournisseur. Quelques 
informations de base peuvent être tirées des entêtes 
de facture (nom, siège du fournisseur, numéro T.V.A, 
... ) mais elles intéressent plutôt la comptabilité. 
V.2.3. 2 .b Au Niveau Des Approvisionnements -
L ' efficacité organisationnelle est satisfaisante 
dans les dimensions actuelles du laboratoire.· Il est 
probable qu'un gonflement du volume de s d e mandes 
d'analyses à moyen ou à long terme, provoquant un 
accroissement des consommations de produits, exigerait 
un suivi des approvisionnements plus rigoureux. La 
situation de Bruxelles confirme cette idée. Une tenue 
du stock sur fiches permet de contenir un volume de 
demandes plus important. Ils n'envisagent pas encore 
une automatisation de leur stock, parce qu ' ils renoncent 
à investir dans du matériel informatique. 
L ' efficacité économique pourrait être améliorée 
grâce à un suivi plus strict de l ' évolution des 
produits, guidant le choix du fournisseur, et grâce à 
une meilleure gestion du stock physique (éviter le 
surstockage dans des espaces réduits, chute sous le 
point de rupture, . . . ). 
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Critique structurelle relative~ l'organisation du 
SI existant. 
Au niveau des messages : ils sont trop volatils et 
provisoires. Il existe uniquement une feuille de 
papier reprenant les produits à commander, sans 
date. Seule l'expertise du responsable des stocks 
peut garantir la diffusion de l 'information. Les 
informations sur les commandes ne sont donc 
accessibles que par voie orale auprès du 
responsable. 
Au niveau des traîtements le processus de 
passation d'une commande est sous la responsabilité 
d'un seule personne qui monopolise l'information. 
L'absence involontaire du responsable contraint les 
autres techniciens à improviser des mécanismes 
d'approvisionnement, qui entraîne rapidement une 
dégradation 
1. de la tenue du stock pouvant mener à des 
ruptures; 
2. de la répartition valable des tâches entre 
techniciens; 
3. des rapports humains suite à des tensions 
involontaires dûes à des retards ac cumulés. 
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V.2.3.3 L'existant De La "Facturation Aux Mutuelles Et 
Aux Patients" -
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- Description succinte du diagramme de flux 
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Le secrétariat déclenche mensuellement l ' édition des 
factures et des attestations de soin. Pour réaliser 
ce traîtement, on dispose en entrée des analyses 
r éalis é e s pour le patient et des tarifs pour chaque 
analyse. Une facture e s t édit é e pour chaque 
mutuelle en trois exemplaires. L ' un es t e nvoyé à la 
mutuelle et ~es autres restent au service c omptable. 
Des factures pour les patients non affiliés à une 
mutuelle sont également éditées. Parallèlement, les 
attestations de soin reprenant l ' ensemble des 
analyses réalisées pour chaque patient sont éditées. 
Un exemplaire pour chaque patient facturé à une 
mutuelle est joint à la facture mutuelle. Les 
autres sont conservées au service comptable. 
Avant d ' éditer les factures et attestations de s o in, 
le s e crétariat déclenche l ' édition de la liste des 
patients non en règle de facturation. Ce traîtement 
produit un listing destiné au service comptable et 
administratif. 
Suite à la facturation, le service comptable r e çoit 
la liste des patients dont le ?ig naléti que est 
insuffisant pour la facturation. Un empl oyé au 
service comptable est chargé de la mise en 
régularisation, consistant à récolter par lettre ou 
appel téléphonique un maximum de renseignements 
complémentaires auprès du patient s ' il peut être 
contacté, ou auprès de son médecin si possible. Les 
données récoltées sont transmises au secrétariat qui 
procède à la mise ~ jour des informati ons des 
patients. 
Le tra.îtement des refus de mutuelle est pris en 
charge par le service comptable et est déclenché par 
l ' arrivée d'une facture corrigée - par une mutuelle. 
Il s'agit alors d'envoyer une demande de mise en 
régularisation auprès du patient, de signaler une 
erreur de tarification au responsable comptable. 
La mise en régularisation consiste à entreprendre 
toutes les démarches possibles et nécessaires pour 
récupérer ·l ' argent perdu par refus d ' une mutuelle. 
Il s'agit d ' envoyer des rappels écrits au patient, 
de lui envoyer la facture, etc 
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- Mémoire du SI 
fichier des tarifs des analyses; 
Page V-36 -
fichier des analyses réalisées dans la période de 
facturation écoulée; 
fichier des patients; 
- Messages 
facture adressée au particulier ou à une mutuelle; 
facture corrigée par la mutuelle; 
lettre envoyée au particulier pour sa mise en 
régularisation; 
lettre de rappel; 
données complémentaires du médecin ou du patient; 
attestation de soin. 
- Traîtements 
édition des factures et attestatioDS de soin; 
édition de la liste des patients non en règle de 
facturation; 
mise à jour des signalétiques des patients; 
traîtement d'un refus mutuelle; 
mise en régularisation. 
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V.2.3.4 Critique De La "Facturation" Existante -
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Les déficiences informationnelles se 
niveau des traîtements. Les tâches de 
n'appartiennent pas au secrétariat déjà très 
d'autres travaux administratifs. Les 
situent au 
fa c turation 
oc c upé par 
c on t raintes 
technologiques actuelles implique nt une 
répartition des tâches et des responsabilité s . 
ma uva ise 
Au point de vue de la critique structurelle 
traîtements, la facturation au secrétariat 
redondante avec l'enregistrement comptable 






Critique des circuits : il y a incompatibilité 
entre les traîtements du secrétariat et ceux du service 
comptable. Il existe même des flux d ' information 
superflus. En effet, le service c omptable attend la 
liste des patients non en règle de facturation et 
l'ensemble des factures et attestations de soin en 
provenance du secrétariat qui , à son tour, attend du 
service comptable les informations collectées pour la 
mise à jour des fiches patients. 
Il est regrettable que le service comptable ne 
puisse pas consulter interactivement le fichier des 
patients lors de la collecte des informations, et doit 
pour cela adresser une demande au secrétariat qui les 
lui fait parvenir. 
Il y a encore redondance entre la réception d'une 
facture corrigée et les opérations comptables de 
correction correspondantes. Celles-ci pourraient être 
intégrées dans un même traîtement. De plus, la 
situation comptable n'est pas totalement exacte à tout 
moment car les opérations de correction ne sont 
effectuées qu'une fois par an , lors d ' une note de 
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- Description succinte du diagramme de flux 
L ' enregistrement des opérations comptables est 
activé suite à l'occurrence d ' une facture d'un 
fournisseur (facture d ' entrée) ou d'une facture 
provenant du secrétariat (facture de s ortie), d ' un 
message de banque (virement, versement, .. ) ou de 
tout autre message interne au laboratoire justifiant 
une opération comptable. 
La gestion des comptes manipule l ' ensemble des 
informations relatives aux fournisseurs, aux 
patients/mutuelles, aux comptes de la comptabilité 
générale (plan comptable du laboratoire). 
Les opérations de clôture sont déclenchées 
périodiquement (tous les mois, tous les ans) et 
produisent des états financiers écrits. 
l'archivage est la mise en mémoire des informations 
d'une période écoulée. Il s'effectue après la 
clôture. 
- Mémoire du SI 
fichier des fournisseurs, 
comptes généraux; 
patients / mutuelles, 
fichier des opérations comptables de la période; 
facturiers d'en~rée, de sortie, journaux de banque; 
classeurs de comptes et opérations avant la dernière 
clôture. 
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- Messages 
factures; 
extraits de banque; 
pilan, compte de résultat, annexe; 
feuille de déclaration TVA; 
- Traîtements 
enregistrement des opérations comptables; 
gestion des comptes; 
opérations de clôture; 
archivage; 
V.2.3.6 Critique De La "Facturation" Existante -
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Il existe un certain nombre de traîtements 
redondants avec des traitements assurés par d ' autres 
services, notamment l'enregistrement des factures, 
l'enregistrement des refus mutuelles, ... 
Il n'existe pas de comptabilité analytique qui 
constitue un outil d'étude des comportements des centres 
d'activité du laboratoire, et permet de dégager des prix 
de revient sur des analyses. La raison principale est 
qu'il n ' existe aucun moyen d'exploiter des observations 
du passé pour en tirer des statistiques (consommations, 
commandes, analyses, ... ). 
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ETUDE D' OPPORTUNITE 
V.2.4 Elaboration D' une Solution Automatisée 
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Chaque application va être décomposée en 
unités de traîtement, considérée s c omme des 
phases. Pour chaque phas e , une description 
sommaire sera donnée, ainsi que la liste des 
messages et des informations mémorisées en entrée 
et en sortie. Pour chaque application, la liste 
des messages et des information et un diagramme 
de flux des informations se ron t repris. 
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V.2.4.1 Application "Gestion 
Approvisionnements" 
Produits 
V.2.4.1.a Diagramme De Flux Des Informations -
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V.2.4.1.b Ensemble Des Informations Et Traîtements 
De L ' application -
1) Les fichiers 
fichier stock théorique, image du stock réel 
fichier historique des consommations par service 
fichier des commandes en cours 
fichier historique des , commandes 
classeur des bons de commande 
fichier des produits 
fichier des fournisseurs 
classeur des notes d'envoi 
classeur des factures 
2) Les messages 
feuille des consommations de la période 
demande de réapprovisionnement 
feuille de ventilation comptable 
facture fournisseur 
note d'envoi fournisseur 
catalogue produits, documentation relative aux 
produits et aux fournisseurs 
non conformité colis 





enregistrement des consommations de la période 
enregistrement des commandes 
passation de la commande 
vérification colis 
enregistrement colis 
archivage note d ' envoi 
distribution colis 
mise à jour fichier produits 





V.2.4.1.c Description Des Traîtements -
Phase 1 - Enregistrement des consommations 
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Un technicien enregistre les cons ommations de la 
période écoulée ( semaine, quinzaine, mo is sel on le 
volume d ' analyses) dans chaque servi ce dispo sant d ' un 
stock physique de produits. Les quan t ités du stoc k 
théorique sont ainsi mises à jour.. L ' h i storiq ue des 
consommations est complété par l e s con somma t i ons de 
la période. 
N.B. Des commandes pourraient être mises en liste 
d ' attente si des procédures de réapprovisionnement 
automatique ont été définies dans la mémoire du SI. 
Cette phase est déclenchée périodiquement, elle 
requiert un technicien et un terminal. Son objectif 
est de collecter un maximum d'informations sur les 
consommations de la période. 
Informations requises en entrée 
(message interne) consommations période 
Informations produites en sortie 
(fichier) stock 
(fichier) historique des consommations 
(fichier) commandes en cours 
Phase 2 - Enregistrement des commandes 
Selon la solution retenue, la phase sera 
automatique si des procédures de déclenchement ont 
été définies en réponse à l'enregistrement des 
consommations, ou manuelle si un technicien se charge 
lui-même de constituer les commandes. Les commandes 
sont enregistrées dans la mémoire du SI. 
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Cette phase requiert un terminal, un technicien. Les 
objectifs sont: 
de constituer des commandes dont le montan t to tal 
est si possible supérieur ou égal au montant 
minimum défini par le fournisseur intére s sé; 
de minimiser les ruptures de stock; 
de minimiser l es cas de surstockage. 
Informations requises en entrée 
(message interne) feuille commandes 
Informations produites en sortie 
(fichier) commandes en cours 
Phase 3 Passation des commandes 
Il s'agira de constituer les demandes 
d'approvisionnement pour chaque fournisseur livrant 
au moins un produit à commander par édition d'états 
imprimés qui seront soit envoyés au fournisseur (s'il 
n'y a pas urgence dans la commande), soit conservées 
au laboratoire et accompagnées d'un appel 
téléphonique (en cas d'urgence). 
Cette phase requiert un technicien, un terminal, 
un poste téléphonique, une imprimante. Pas 
d'objectif particulier. 
Informations requises en entrée 
(fichier) commandes en cours 
Informations produites en sortie 
(message) demande approvisionnement 
DEMARCHE D'AUTOMATISATION 
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Phase 4 - Vérification du colis 
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Une note d'envoi accompagne le colis arrivant au 
laboratoire. Le corps de celle--ci est comparé avec 
le contenu du colis reçu, et avec le bon de commande 
se rapportant à cet envoi (listing o u consultation 
terminal). En cas de non conformité, un message est 
envoyé au fournisseur, lui signalant un excès de 
quantité sur un ou plusieurs produits (auquel cas le 
fournisseur récupère lui-même le surplus ) , une 
insuffisance d ' un ou de plusieurs produits. 
Requiert un terminal, un technicien, un poste 
téléphonique. 
Informations requises en entrée 
(message externe) note envoi 
(fichier) commandes en cours 
Informations produites en sortie 
(message) non conformité 
(message) note vérifiée 
Phase 5 - Enregistrement du colis 
Un technicien consulte la commande se rapportant 
au colis reçu, et enregistre les quantités reçues 
pour différents produits. La mise à jour des 
quantités du stock est automatique. 
Requiert un terminal et un technicien. 
Informations requises en entrée 
Aucune 
Informations produites en sortie 
( fichier) commandes en cours 
(fichier) stock 
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Phase 6 - Archivage de la note d'envoi 
Ce traîtement manuel consiste à classer la ou 
les notes d'envoi reçues dans un fichier (classeur). 
Informations requises en entrée 
(message) note vérifiée 
Informations produites en sortie 
(fichier) notes envoi 
Phase 7 - Distribution du colis 
Un technicien parcourt l'ensemble 
et remet les produits livrés aux 
concernés. 
Informations requises en entrée 
Aucun 
Informations produites en sortie 
Aucun 
Phase 8 - Réception d'une facture 
des services 
responsables 
Un technicien consulte la commande correspondant 
à la facture reçue et valide ou corrige la facture en 
fonction des quantités reçues. Il envoie au 
fournisseur un message de non conformité en cas de 
non correspondance. Il est également chargé de 
constituer une feuille de ventilation comptable qui 
sera transmise au service comptable pour 
enregistrement. Comme le prix unitaire de chaque 
produit est enregistré dans la mémoire, le technicien 
pourra acter une ou plusieurs modifications de prix 
s'il y a lieu. La facture est archivée dans un 
classeur (facturier d'entrée). 
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Informations requises en entrée 
(message externe) facture 
(fichier ) c ommandes en c ours 
Info rmati ons produites en sorti e 
(fichier) suivi prix produits 
(message) feuille ventilation compta ble 
(message) facture anotée 
Phase 9 - Archivage des commandes 
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Traîtement périodique (mois, trimestre , an). 
Toute commande qui a été entièrement satisfaite doit 
être archivée dans le fichier historique des 
commandes. Elle disparaît en même temps du fichier 
des commandes en cours. Ce fichier servira à 
exploiter des données pour des statistiques d'achat. 
Informations requises en entrée 
(fichier) commandes en cours 
Informations produites en sortie 
(fichier) historique des commandes 
Phase 10 - Mise~ jour informations produits 
Lors de la réception de tout document se 
rapportant au domaine des produits (publicité, 
passage du représentant, demande de renseignement, 
catalogue, ... ) , un technicien enregistre les 
informations supplémentaires. Si un produit n ' est 
plus utilisé au laboratoire, il doit être supprimé du 
fichier ( reflet de la réalité). On pourra à tout 
moment consulter l'ensemble des produits. 
Cette phase requiert un terminal, 
téléphonique et un technici e n. Objectif : 
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Informations requises en entrée 
(message externe) catalogue 
Info rmations produites en sortie 
(fichier) produits 
(fichier) suivi prix produits 
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Phase 11 - Mise~ jour des informations fournisseurs 
cf phase 10 
Informations requises en entrée 
(message externe) publicité 
Informations produites en sortie 
(fichier) fournisseurs 
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V.2.4.2.b Ensemble Des Informations Et Traîtements 
De L ' application -
1) Les fichiers 
fichier des patients 
fichier des factures mutuelles 
particuliers 
fichier tarifs analyses 
fichier des analyses réalisées 
fichier des mutuelles 
fichier historique des factures 
2) Les messages 
et factures 
liste des patients non en règle de facturation 
rappel au patient 
facture mutuelle 
facture particulier 
attestation de soin 
réponse particulier ou médecin à une demande de 
renseignements 
demande de mise en régularisation 
demande informations 
3) Les traîtements 
traîtement des contentieux 
mise à jour informations patient 
facturation 
archivage des factures 
recherche informations patient 
enregistrement refus mutuelle 
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V.2.4.2.c Description Des Traîtements -
Définition préliminaire : 
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Le code-contentieux d'un patient est la valeur 
numérique qui lui est attribuée à partir du moment où 
il y a eu tentative de facturation pour ce patient, 
et qui va évoluer pour décrire l ' état courant du 
contentieux qui le lie au laboratoire. 
Avant la facturation, tout patient reçoit un 
code-contentieux = O. Lorsque le traîtement du 
contentieux est terminé, le code prend la valeur 
finale X. Nous verrons au cours des phases comment 
le code peut évoluer entre la valeur O et la valeur 
X. 
Phase 1 - Facturation 
Périodiquement, le service comptable procède à 
l'édition automatique 
des attestations de soin pour l ' ensemble des 
patients traîtés dans la période écoulée; 
des factures pour les mutuelles reprenant au 
moins un patient dont le signalétique est complet 
(nom, prénom, numéro affiliation); 
des factures pour les patients venus au 
laboratoire qui ne sont pas membres d'une 
mutuelle (personnes étrangères par exemple). 
L'imputation des factures en comptabilité 
générale est réalisée automatiquement au cours de la 
phase. 
Informations requises en entrée 
(fichier) tarifs analyses 
(fichier) analyses 
(fichier) patients 






(message) attestation de soin 
Phase 2 - Archivage des factures 
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Péridiquement, le service comptable archive 
l'ensemble des factures qui ont été complètement 
apurées. Ces factures sont transférées du fichier 
factures dans le fichier historique des factures qui 
servira à l'exploitation de données pour les 
statistiques de "vente". 
Informations requises en entrée 
(fichier) factures 
Informations produites en sortie 
(fichier) historique factures 
Phase 3 - Réception d'un refus de mutuelle 
A la réception d'une facture corrigée et 
renvoyée par une mutuelle, le service comptable 
1. appelle au terminal la facture à corriger; 
2. corrige la facture en enregistrant un code erreur 
pour chaque ligne de facture à corriger. Ce code 
est la spécification du motif du refus (erreur de 
tarification, erreur d'affiliation, patient non 
en règle, ... ) ; 
Traîtements automatiques pris en charge pour les 
différents motifs: 
1. erreur de tarification 
opération comptable de 
code-contentieux= X; 
on enregistre une 
pertes et profits; 
2. patient non en règle mutuelle 
patient pour le traîtement 
on prépare le 
du contentieux 
régularisation); (demande de mise en 
code-contentieux= 4; 
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3. erreur de dénomination mutuelle : on prépa r e le 
patient pour la recherche d'info rma t i on s sur le 
patient; code-contentieux = 5. 
Ce t te ph a s e requiert un t e r mi na l e t un e mployé 
Informations r equ i s e s e n entr é e 
(messa g e exte rne ) f actu r e co rr igée 
(fichier ) factures 




Phase 4 - Recherche infos patients 
Pour l ' ensemble des patients non en r ègle de 
facturation repris sur la liste du traît e ment 
contentieux (pour lesquels code-c ont e n t ieux= 1 ), et 
l ' ensemble des patients dont l e code- c ontentieux= 
5,le service comptable essaye de contacter le patient 
si possible. Sinon, il tente de contacter le méde cin 
traitant du patient si c ' est possible. Sinon, le 
responsable met le code-contentieux à X, signifiant 
la fin de la procédure. Une opération pertes et 
profits sera dans ce cas enregistrée automatiquement. 
Si au contraire on parvient à compléter le 
signalétique du patient, son code- contentieux prend 
la valeur 0, signifiant que les analyses peuvent être 
facturées à sa mutuelle ou au patient lui-même s'il 
n'est pas affilié. 
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Cette phase nécessite un employé 
Informations requises en entrée 
Aucun 
Informations produites en sortie 
(message externe) demande informations 
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Phase 5 - Mise~ jour infos patients 
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Les données collectées lors de la recherche des 
informations patients sont enregistrées dans le 
fichier des patients. 
Ce tt e phase requiert un terminal e t un employé . 
Informations requises en entrée 
(fichier) patients 
Informations produites en sortie 
(fichier) patients 
Phase 6 - Traitement contentieux 
1) Avant de déclencher la facturation, la liste 
des patients non en règle de facturation est éditée. 
Pour tout patient en · règle, le code-contentieux 
vaudra 0, c'est-à-dire que le patient sera facturé. 
Pour tout patient dont le signalétique de base (nom+ 
prénom + affiliation) est incomplet, le 
code-contentieux vaudra 1 (préparé pour la recherche 
des informations patients). 
2) Périodiquement, un employé du service 
comptable procèdera à la mise à jour des 
codes-contentieux de l'ensemble des patients en 
litige (c'est-à-dire que leur code-contentieux sera 
différent de O et X). Pour chacun de ces patients, 
différents cas peuvent se présenter: 
SI code-contentieux(patient) = 4 
ALORS 
produire une demande de mise en 
régularisation et mettre le 
code-contentieux à la valeur 6; 
SI code-contentieux(patient) = 6 
ALORS 
produire une facture individuelle à 
envoyer au patient, enregistrer 
automatiquement une opération de 
correction comptable (débiter le 
patient, créditer 1a ·mutuelle), annuler 
la ligne de facture mutuelle pour ce 
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patient et mettre le code-contentieux à 
la valeur 7; 
SI code-contentieux(patientl = 7 
ALORS 
produire un rappel à envoyer au patient 
et mettre le code-contentieux à la 
valeur 8; 
SI code-contentieux(patient) = 8 
ALORS 
produire les documents pour action en 
justice et mettre le code-contentieux à 
la valeur 9. 
Remarque : le paiement par un 
total de la facture qui lui a 
la fin du contentieux avec 
code-contentieux prend alors la 
patient du montant 
été adressée provoque 
ce patient. Son 
valeur finale X. 
L'algorithme qui suit montre les étapes possibles 
dans le traîtement du contentieux avec un patient. 
Informations requises en entrée 
(fichier) factures 




(message externe) demande mise en régularisation 
(message externe) rappel 
(message externe) facture particulier 
(message) liste patients non en règle 
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- Evolution du code contentieux pour un patient -
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V.2.4.3.b Ensemble Des Informations Et Traîtements 
De L'application -
1) Les fichiers 
fichier des opérations comptables de 
écoulée 
fichier des fournisseurs 
fichier des clients 
fichier des imputations analytiques 
fichier de la découpe du laboratoire 
de frais 
2) Les messages 
feuille de ventilation 
responsable des stocks 
extrait de compte 
comptable 
événement justifiant une opération 
bilan 
compte de résultat 
annexe 





ETUDE D' OPPORTUNITE 
Page V-63 
REMARQUE: dans l'exploitation d'une comptabilité 
générale isolée (version de base du projet ) , la 
feuille de ventilation comptable est la facture du 
fournisseur, les opérations de sortie sont 
enregistrées à partir des factures mutuelles et 
particuliers. Il n'y a pas de communication avec les 
autres applications. L'élargissement du pr o jet 
visera à modifier ces traitements de fa c turation. 
3) Les traitements 
enregistrement des opérations comptables 
gestion des comptes 




V.2.4.3.c Description Des Traîtements -
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Phase 1 - Enregistrement opérations comptables 
Enregistrer une opération compable 
fichier des opérations de la comptabilité 
Enregistrer les imputations analytiques 




Cette phase requiert un employé et un terminal 
Informations requises en entrée 
(message externe) extrait de banque 
(message externe) facture 
(message) feuille ventilation comptable 
(fichier) organigramme labo 
Informations produites en sortie 
(fichier) opérations 
(fichier) imputations analytiques 
(fichier) clients 
(fichier) fournisseurs 
(fichier) comptes généraux 
Phase 2 - Gestion des comptes 
Manipulation des signalétiques des clients et 
des fournisseurs ainsi que des comptes généraux, 
consultation des opérations pour un compte, pour un 
tiers. Consultation de la liste des fournisseurs, 
des clients, des comptes classés par numéro ou par 
ordre alphabétique. 
Requiert un employé et un terminal. 
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Informations requises en entrée 
(f ichier) clients 
(fichier ) fournisseurs 
(fichie r) comptes généraux 
(f ichier) opérations 
Informations produites en sortie 
(f ichier) clients 
( fichier) fournisseurs 
(fichier) comptes généraux 
Phase 3 - Archivage 
Edition des documents écrits de la 
exigés par la loi (comptes, journaux, 
de résultat, annexe, ... ), qui se 
l'activité de la période écoulée. 
Informations requises en entrée 
(fichier) clients 
(fichier) fournisseurs 
(fichier) comptes généraux 
(fichier) opérations 
Informations produites en sortie 
(message externe) bilan 
(message externe) compte résultat 









Phase 4 - Opérations de clôture 
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Archivage des opérations comptables de la 
période écoulée, des comptes fournisseurs, comptes 
clients, comptes généraux dans le fichier historique 
de la comptabilité, pour reprise éventuelle sur une 
ancienne période comptable. Mise à jour des états 
comptables de la période ou/et de l'exercice 
Informations requises en entrée 
(fichier) opérations 
Informations produites en sortie 
(fichier) clients 
(fichier) fournisseurs 
{fichier) comptes généraux 
(fichier) historique opérations 
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V.3 ANALYSE CONCEPTUELLE 
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Dans cette partie, nous faisons appel à des 
représentations conceptuelles plus difficiles, telles 
que le schéma entité-association. L ' étude de ces 
schémas demande beaucoup de temps, et une bonne 
maîtrise des concepts de l'analyse fonctionnelle. 
Cependant, l'outil est puissant tant il peut être 
précis, et dangereux tant il peut être mal utilisé. 
Ces schémas constituent une modélisation et leur 
construction est subjective. Dans cette partie, les 
traîtements seront considérés sous l'angle des 
informations qu'ils manipulent. 
Pour chaque phase de chaque application, trois 
étapes d'analyse seront abordées: 
la spécification de la phase en 
informations qu'elle manipule; 
termes des 
le "sous-schéma conceptuel des informations", qui 
est l'expression de la spécification par un schéma 
entité-association; 
la découpe en fonctions de la phase, 




Un schéma conceptuel global sera donné au niveau 
de chaque application, par intégration des sous-schémas 
cqnceptuels de chaque phase. 
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V.3.1 Application "Gestion 
Approvisionnements 
Des Produits 
V.3.1.1 Enumération Des Phases A Automatiser -
1. enregistrement des consommations de la période 
2. enregistrement des commandes 
3. passation des commandes 
4. vérification du colis 
5. enregistrement du colis 
6. réception facture fournisseur 
7. archivage commandes satisfaites 
8. mise à jour produits 
9. mise à jour fournisseurs 
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V.3.1.2 Enregistrement Des Consommations De La Période -
V.3.1.2.a Spécification De La Phase -
Grâce aux feuilles de consommations périodiques 
récoltées dans les différents services du laboratoire, 
un responsable technicien encode au terminal les 
quantités de produits consommées par chaque service. 
V.3.1.2.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -
1) Ensemble des entités 
toute occurrence de biens 
au moins un service du 
pour un service) et 
Est considérée comme produit 
économiques existant dans 
laboratoire (ou en commande 
nécessaire à son activité. 
Un service est une section du laboratoire exécutant un 
ensemble d'activités homogènes, sous la responsabilité 
directe d'une personne, et consommant des produits. 
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2) Ensemble des associations 
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Une occurrence de consommation signifie qu ' un service a 
consommé un produit dans la période écoulée. 
Représentation graphique 
. .H R. V U:.E 
WON D-N 
Connectivités 
Pf.. O.ll/J I T 
c..oz:.E 
LibE L.L E. 
Un service consomme 0,1 ou plusieurs produits 
- Un produit peut exister dans la mémoire sans qu'il 
soit consommé sur la période. Il peut être consommé par 
plusieurs services dans une même période. 
V.3.1.2.c Découpe En Fonctions -
enregistrement d'une consommation pour un service 
mise à jour moins du stock pour un produit 
consultation des consommations d'un service 
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V.3.1.3 Enregistrement Des Commandes -
V.3.1.3.a Spécification De La Phase -
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Nous retenons ici l'option d ' enregistrement 
interactif pris en charge par un technicien. 
A partir de la feuille des commandes à passer, le 
responsable constitue des commandes à passer auprès des 
fournisseurs qui approvisionnent le laboratoire. 
Une commande est composée de une ou plusieurs 
lignes de commande, et est destinée à signifier une 
demande d'approvisionnement au fournisseur. 
Une ligne de commande reprend la dénomination du 
produit, son code, son prix unitaire le plus récent, la 
quantité à commander, le montant égal au produit des 
deux attributs précédents, la quantité reçue qui est 
nulle lors de l'enregistrement de la commande, et qui 
évolue lors de la réception des colis. 
V.3.1.3.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -
1) Ensemble des entités 
une occurrence de commande correspond à un ordre de 
commande à passer auprès d'un fournisseur, portant sur 
un ensemble de produits disponibles chez ce fournisseur. 
Est considérée comme fournisseur toute personne ou 
société commerciale auprès de laquelle un ordre de 
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2) Ensemble des associations 
Une occurrence de ligne-de-commande reprend la quantité 
de produit à commander 
Une occurrence d'approvisionnement exprime le fait qu'on 











- Une occurrence de commande ne peut exister que si elle 
participe à au moins une ligne de commande telle que la 
quantité commandée est supérieure à zéro. 
- La commande porte sur un ou plusieurs produits 
- Un produit ne peut participer qu'à une occurrence de 
l igne-de-commande. 
- Un fournisseur peut exister sans qu'il lui soit 
adressé de commande. 
V.3.1.3.c Découpe En Fonctions -
enregistrement, consultation, suppression et 




V.3.1.4 Passation Des Commandes -
V.3.1.4.a Spécification De La Phase -
Il s'agit d'éditer les commandes enregistr é es dans 
la phase précédente et de les adresser aux fournisseurs 
concernés. Une commande reprend sur son entête la 
dénomination du fournisseur, ainsi que le numéro 
identifiant la commande, et la date de passation. Elle 
comprend une ou plusieurs lignes de commande, et indique 
le montant total de la facture. Une zone sera réservée 
pour des remarques éventuelles. 
La phase 
terminal, en 
Dans ce cas, 
référence de 
--!--!--". 
peut aussi s'exécuter à partir d'un 
contactant le fournisseur par téléphone. 
le fournisseur définit lui-même la 
la commande par "Commande téléphonique du 
V.3.1.4.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -




2) Ensemble des associations 
Une occurrence de passation exprime l'engagement 
contractuel entre le fournisseur et le laboratoire, pour 
une commande donnée. 
Ligne-de-commande 
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Représentation graphique 
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V.3.1.4.c Découpe En Fonctions -
consultation d'une commande 





V.3.1.5 Vérification Du Colis -
V.3.1.5.a Spécification De La Phase -
Lors de la livraison d'un colis au laboratoire, un 
responsable procède au contrôle de conformité du colis 
(vérification de la qualité et de la quantité des 
produits reçus). 
Le responsable consulte au terminal ou à partir du 
classeur des commandes en cours le corps de la commande 
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V.3.1.5.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -




2) Ensemble des associations 
Passation 
Un occurrence de livraison exprime l'arrivage d'un colis 
au laboratoire, délivré par un fournisseur dans le cadre 
d'une commande. 
Représentation graphique 
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- Un fournisseur peut livrer une ou plusieurs commandes, 
il peut exister sans qu'on ait passé de commande chez 
lui. 
- Un produit peut être acheminé au laboratoire lors de 
plusieurs livraisons, et peut exister dans la mémoire du 
SI sans qu'il y ait eu livraison de ce produit. 
V.3.1.5.c Découpe En Fonctions -
vérifier l'existence d'une commande 
consulter une commande 
mise à jour plus du stock 
enregistrement des quantités 
commande 




V.3.1.6 Réception D'une Facture -
V.3.1.6.a Spécification De La Phase -
Lors de l'émission d'une facture par un fournisseur 
pour passation d ' une commande chez lui, un responsable 
procède à la vérification du corps de la facture à 
partir des quantités déjà reçues pour la commande. Si 
la facture est conforme aux envois effectués, le 
responsable valide la facture et constitue une feuille 
de ventilation comptable, sinon un message de 
non-conformité est envoyé au fournisseur et la facture 
est mise en attente pour régularisation. 
Le responsable pourra acter des modifications de 
prix sur le corps de la commande affichée au terminal. 
Le nouveau prix unitaire du produit sera enregistré 
automatiquement. 
V.3.1.6.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -
1) Ensemble des entités 
Une facture est un document écrit décrivant le coût 
d'une commande passée chez un fournisseur, constituée de 




2) Ensemble des associations 
Une occurrence d ' émission exprime l'envoi d'une facture 
par un fournisseur au laboratoire. 
Une ligne de facture est 
ligne, du code produit, 
unitaire produit, de la 
quantité livrée, du montant 
Ligne~de-comrnande 
Passation 
constituée d'un numéro de 
du libellé produit, du prix 
quantité commandée, de la 
pour ce produit. 
Une occurrence de rnodif-prix exprime une variation du 
prix unitaire d'un produit distribué par un fournisseur, 
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V.3. ·1.6.c Découpe En Fonctions -
J::,ATE 
D-1 
vérifier l'existence d'une commande 
consulter une commande 
modifier le prix unitaire d'un produit 
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V.3.1.7 Mise A Jour Des Informations 
Produits -
V.3.1.7.a Spécification De La Phase -
Page V-79 
Relatives 
Lors de la réception de documentation sur les 
produits, un responsable met à jour les signalétiques 
des produits. Il peut créer ou supprimer des 
occurrences de produit. Rappelons qu'un produit qui 
n'existe plus au laboratoire doit être effacé de la 
mémoire, que tout nouveau produit livré doit être 
enregistré (pour refléter l'ensemble des produits du 
laboratoire). 
V.3.1.7.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -
1) Ensemble des entités 
Produit 
Fournisseur 
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- Un produit peut être livré par plusieurs fournisseurs 
V.3.1.7.c Découpe En Fonctions -
vérifier l'existence d'un produit 
consulter, enregistrer, modifier, 
produit 
supprimer un 
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V.3.1.8 Mise A Jour Fournisseurs -
V.3.1.8.a Spécification De La Phase -
Lors de la réception de documentation sur 
fournisseurs, un responsable met à jour 
signalétiques des fournisseurs. Il peut créer 
supprimer des occurrences de fournis seur. 
V.3.1.8.b Sous - schéma Conceptuel Des Informations -
1) Ensemble des entités 
Fournisseur 







V.3.1.8.c Découpe En Fonctions -
vérifier l'existence d'un fournisseur 








V.3.1.9 Archivage Des Commandes -
V.3.1.9.a Spécification De La Phase -
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Périodiquement, les commandes qui ont été 
entièrement satisfaites sont transférées dans le fichier 
historique des commandes. Elles disparaissent des 
commandes en cours et deviennent des commandes 
archivées. 
V.3.1.9.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -
1) Ensemble des _entités 
Une occurrence de commande-archivée correspond à une 
commande satisfaite appartenant au fichier historique 
des commandes. 
2) Ensemble des _associations 
Une occurrence de archivage exprime le mécanisme de 
transformation (copie) d'ùne commande en cours en une 
commande archivée. 
Représentation graphique 
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V.3.1.9.c Découpe En Fonctions -
consulter, supprimer une commande en cours 
enregistrer une commande-archivée 
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V.3.1.1O Dictionnaire Des Données -
Rem/ Les attributs identifiants sont soulignés. 
V. 3 .1.10.a Les Entités 
Attributs -
Leur Définition 
Page V-8 2 
Et Leurs 
toute occurrence de biens 
au moins un service du 
pour un service ) et 
Est considérée comme produit 
économiques existant dans 
laboratoire (ou en commande 
nécessaire à son activité. 
Attributs : 




nom du produit, reconnu par le 
prix- unitaire-produit 
livrant le produit 
celui du fournisseur 
conditionnement : reconnu par le fournisseur = 
(boîte, flacon, caisse, kit) + (contenance en 
grammes, litres, unités, microlitres) 
quantité-stock : théorique 
mode-conservation= (frigo, cave, étuve, armoire) 
Un Service est une section du laboratoire exécutant un 
ensemble d'activités homogènes, sous la responsabilité 
directe d'une personne, et consommant des produits. 
Attributs : 
nom-service = (chimie, hématologie, sérologie, 




une occurrence de commande correspond à un ordre de 
commande à passer auprès d'un fournisseur, portant sur 
un ensemble de produits disponibles chez ce fournisseur. 
Attributs : 
numéro référence de la c ommande pour le 
fournisseur 
date : date de passation de la c ommande 
dénomination-laboratoire 
adresse, localité, code 
numéro TVA, téléphone. 




nom du responsable de la commande au 
Est considérée comme fournisseur toute personne ou 
société commerciale auprès de laquelle un ordre de 
commande sur des produits peut être adressé. 
Attributs : 
numéro : défini par le laboratoire 
dénomination 
adresse décomposable 






en rue, numéro, boîte, 
délai-livraison décomposable en délai minimum et 
délai maximum 
valeur-minimum-commande ,en francs 






Une facture est un document écrit décrivant le coût 
d'une commande passée chez un fournisseur, constituée de 
lignes de facture indiquant le montant à paye r pour 
chaque produit livré et indiquant le montant total à 
payer. 
Attributs 
numéro défini par le f ournisseur 
date : date de constitution de la fact u re 
dénomination signalétique du fournisseur 
décomposable en nom, adresse, localité, code postal, 
numéro-TVA, compte-banque, téléphone 
Une occurrence de commande-archivée correspond à une 
commande satisfaite appartenant au fichier historique 




référence de la commande pour le 
date : date de passation de la commande 
dénomination-laboratoire décomposable en nom, 




nom du responsable de la commande au 
V.3.1.10.b Les Associations_ Leur Définition Et Leurs 
Attributs -
Une occurrence de consommation signifie qu'un service a 
consommé un produit dans la période écoulée. 
Attributs : 
quantité-consommée ( >= 0) 
période 
fin-période 




Une occurrence d'approvisionnement exprime le fait qu'on 




Une occurrence de liqne - de-commande reprend la quantité 
de produit à commander 
Attributs : 
numéro de ligne 
quantité-commandée (>= 1) 
quantité-reçue <>= 0) 
Une occurrence de passation exprime l'engagement 
contractuel entre le fournisseur et le laboratoire, pour 
une commande donnée. 
Attributs 
date 
Un occurrence de livraison exprime l'arrivage d'un colis 




Une occurrence d ' émission exprime l'envoi d'une facture 
par un fournisseur au laboratoire. 
Attributs 
date 
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Une ligne de facture est 
ligne, du code produit, 
unitaire produit, de la 
quantité livrée, du montant 
Attributs : 
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constituée d ' un numéro de 
du libellé produit, du prix 
quantité commandée, de la 
pour ce produit. 
Une occurrence de modif-prix exprime une variation du 
prix unitaire d'un produit distribué par un fournisseur, 
actée lors de la réception d'une facture comprenant ce 
produit. Attributs : 
date 
variation, qui est la différence entre le nouveau 
prix et l'ancien prix unitaire 
Une occurrence de archivage exprime le mécanisme de 













enregistrer une consommation pour un service 
mettre à jour (moins) le stock pour un produit 
mettre à jour(plus) le stock pour un produit 
consulter les consommations d'un service 
5. enregistrer, consulter, supprimer et modifier une 













consulter une commande 
enregistrer la date de passation d'une commande 
vérifier l'existence d'une commande 
enregistrer les quantité~ reçues pour une commande 




modifier le prix unitaire d'un produit 
vérifier l'existence d'un produit 
consulter un produit 
enregistrer, modifier, supprimer un produit 
enregistrer, modifier, supprimer un fournisseur 
supprimer une commande en cours 
enregistrer une commande-archivée 
DEMARCHE D'AUTOMATISATION 
ANALYSE CONCEPTUELLE 
V.3.1.12 Intégration Des Sous-schémas -
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V.3.2 Application "Facturation Mutuelles Et Particuliers" 
V.3.2.1 Enumération Des Phases~ Automatiser -
1. traîtement des contentieux 
2. réception d'un refus mutuelle 
3. facturation 
4. archivage factures 
5. mise à jour infos patients 
V.3.2.2 Traîtement Des Contentieux -
V.3.2.2.a Spécification De La Phase -
L'objectif est d'effectuer l'ensemble des 
démarches possibles et nécessaires pour le pa iement 
total des factures refusées par les mutuelles pour 
des patients affiliés qui ne sont pas en règle. 
Ces démarches consistent à: 
constituer des demandes de mise en régularisation 
pour les patients qui ne sont pas en ordre avec 
leur mutuelle et n'ont encore r eçu aucune demande 
de mise en régularisation du laboratoire; 
constituer des rappels pour les patients non en 
ordre avec leur mutuelle et qui ont déjà reçu une 
demande de mise en régularisation; 
constituer des factures individuelles à partir 
des lignes de facture des mutuelles corrigées 
concernant les patients qui ne sont pas en ordre 
avec leur mutuelle, et qui ont déjà reçu un 
rappel; 
constituer les documents nécessaires pour un 
dossier juridique pour les patients qui refusent 
absolument de régler une facture individuelle 
dont le montant est supérieur à un plancher fixé. 
En plus de ces traîtements, la 
charge la constitution de la liste 
en règle de facturation avant 
(signalétique incomplet). 
phase prend en 





V.3.2.2.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -
1) Ensemble des entités 
Est considérée comme patient toute personne pour 
laquelle une ou plusieurs demandes d ' analyses ont été 
prises en charge par le laboratoire. 
Est considéré comme mutuelle tout organisme financier 
reconnu par la sécurité sociale auquel est affilié au 
moins un patient du laboratoire. 
Une facture mutuelle est un document constatant la 
réalisation d'analyses pour un ou plusieurs patients 
affiliés à une même mutuelle, visant à réclamer le 
paiement des analyses par la mutuelle. 
Une facture individuelle est un document constatant 
la réalisation d'analyses pour un patient qui n'est 
pas en règle de cotisation et refuse de s ' y soumettre 
après rappel du laboratoire, ou pour un patient qui 
n'est affilié à aucune mutuelle. 
2) Ensemble des associations 
Une ligne de facture mutuelle exprime 
à une mutuelle de l'ensemble des 
patient, si ce patient est repris 




Une occurrence de correction exprime le fait qu ' une 
mutuelle refuse de prendre en charge le paiement 
d'une ligne de facture mutuelle. 
Une ligne de facture corrigée exprime le fait qu'une 
facture individuelle est constituée à partir d'une 
ligne de facture mutuelle corrigée. 
Une occurrence 
contractuel qui 
mutuelle pour la 
sont prodigués. 
de affiliation exprime le 
existe entre un patient et 




Une occurrence de paiement exprime le fait qu'une 
facture individuelle a été constituée pour un 
patient, et que le patient a payé un certain montant 
pour cette facture. Ce montant est nul lors de la 
constitution de la facture individuelle et évolue 
dans le temps. 
Une occurrence de note-patient exprime une opération 
comptable de débit/crédit entre une mutuelle et un 
patient, lorsque la facture individuelle est 
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Les connectivités importantes 
Une facture individuelle ne peut exister sans 
occurrence de paiement, et il y a au plus un paiement 
pour une facture individuelle. Un patient peut payer 
plusieurs factures individuelles, ou exister au 
laboratoire sans qu'il y ait eu de facture 
individuelle (avant facturation). 
Une ligne de facture corrigée justifie la 
constitution de une et une seule facture 
individuelle. Une facture mutuelle peut donner au 
plus N justifications, au moins zéro justification 
pour une facture individuelle. 
Une facture mutuelle peut comprendre zéro, une 
ou plusieurs corrections. Une mutuelle peut avoir 
corrigé zéro, une ou plusieurs lignes de facture 
mutuelle. 
Un patient est affilié à zéro ou une mutuelle. 
Une mutuelle existe si elle subsidie au moins un 
patient affilié. 
Une facture mutuelle comporte une ou plusieurs 
lignes. Un patient est facturé une seule fois par 
facture et figure au plus sur une ligne de facture. 
DEMARCHE D'AUTOMAT-ISATrON -
ANALYSE CONCEPTUELLE 
V.3.2.2.c Découpe En Fonctions -
Page V-9 2 
éditer la liste des patients non en règle de 
facturation 
éditer les codes-contentieux pour l'ensemble des 
patients en litige 
calculer le restant dû pour une facture mutuelle 
enregistrer une facture individuelle 
constituer un rappel patient 
constituer une demande de mise en régularisation 
mettre à jour le code-contentieux du patient 
DEMARCHE . D~AUTOMATISATION 
ANALYSE CONCEPTUELLE 
V.3.2.3 Réception Refus Mutuelle -
V. 3 .2.3.a Spécification De La Phase -
Page V- 93 
Lorsqu'une facture corrigée par une mutuelle est 
re tournée au laboratoire , il faut entreprendre les 
démarches pour: 
récupérer auprès du patient ce qu'on ne peut 
recevoir de la mutuelle; 
effectuer une nouvelle tentative auprès de la 
mutuelle ultérieurement, après mi se en 
régularisation du patient; 
acter les modifications comptables éventuelles 
(par exemple erreur de tarification et note 
débit/crédit entre mutuelle et patient). 
V.3.2.3.b Sous-schéma conceptuel Des Informations -




2) Ensemble des associations 
Une occurrence de note-mutu exprime une opération 
comptable de correction entre deux mutuelles pour 
erreur d'affiliation d'un patient à la mutuelle 
Une occurrence de correction exprime qu'une 
a corrigé une ligne de facture mutuelle. Le 
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V.3.2.3.c Découpe En Fonctions -
o - ~ 
J-lv 
enregistrer une correction 
numéro-ligne, montant) 
mutuelle 
Page V- 94 
FAc.iUi.f- -If 
(motif, 
enregister une note-mutu d'un montant donné 
mettre à jour le code-contentieux du patient 
consulter une facture mutuelle 
mettre à jour le solde mutuelle 




V.3.2.4.a Spécification De La Phase -
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De manière périodique, le service comptable 
procède à la constitution automatique des factures 
mutuelles et des factures individuelles. Pour ces 
dernières, le montant payé est initialement nul. Les 
attestations de soins sont éga lement imprimées. Pour 
qu'un patient soit facturé au compte d'une mutuelle, 
il faut que son signalétique de base (nom, prénom, 
numéro et type d'affiliation) soit complet. On 
suppose qu'on a complété un maximum de signalétiques 
avant le déclenchement de la facturation. 
La facturation reçoit en entrée les tarifs par 
analyse et les analyses réalisées dans la période 
écoulée. 
V.3.2.4.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -
1) Ensemble des entités 
Une attestation de soins est un document écrit 
certifiant la réalisation d'analyses pour un patient 






2) Ensemble des associations 
Une ligne-attestation est une ligne d ' attestation de 
soins et correspond à un code d'analyse défini par la 
sécurité sociale. 
Une occurrence de réalisation exprime le fait 
analyse d'un type donné a été réalisée 
patient. 
Paiement 
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V.3.2.4.c Découpe En Fonctions -
enregistrer une facture mutuelle 
enregistrer une facture individuelle 
imprimer une attestation de soins 
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V.3.2.5 Archivage Factures -
Page V-97 
V.3.2.5.a Spécification De La Phase -
Périodiquement, le service comptable procède à 
l'archivage des factures apurées complètement dans 
l'historique des factures. 
V.3.2.5.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -
1) Ensemble des entités 
Facture mutuelle 
Facture individuelle 
Une facture-mutuelle-archivée est une 
mutuelle complètement apurée enregistrée 
fichier historique des factures. 
facture 
dans le 
Une facture-individuelle-archivée est une facture 
individuelle complètement apurée enregistrée dans le 
fichier historique des factures. 
2) Ensemble des associations 
Une occurrence de archivage-mutuelle exprime le 
mécanisme de transformation d 'une facture mutuelle en 
une facture mutuelle archivée. 
Une occurrence de archivage-individuel exprime le 
mécanisme de transformation d'une facture mutuelle en 
une facture individuelle archivée. 
Représentation graphique 
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DEMARCHE D' AUTOMATISATION 
ANALYSE CONCEPTUELLE 
V~3.2.5.c Découpe En Fonctions -
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enregistrer une facture mutuelle archivée 
enregistrer une factur e individuelle archivée 
supprimer une fa cture mutuelle 




V.3.2.6 Mise~ Jour Infos Patients -
t1 E. 1::iE. c. 1 N 
~ / 
LOCAL.Hl 
V.3.2.6.a Spécification De La Phase -
Après avoir reçu des informations sur un 
patient, le service comptable procède à l a mise à 
jour des informations relatives au patient. 
V.3.2.6.b Sous-schéma Conceptuel De s Informations -
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V.3.2.7 Dictionnaire Des Données -
Rem/ Les attributs identifiants sont soulignés. 






Est considérée comme patient toute personne pour 
laquelle une ou plusieurs demandes d ' analyses ont été 
prises en charge par le laboratoire. 
Attributs 
numéro défini par la gestion des patients. 
Décomposable en mois identifié par une lettre, et 
un numéro d'arrivée dans le mois. Par exemple, 
le trentième patient du mois de septembre sera 
identifié par IOO3O. 
nom 
prénom 
adresse adresse du patient décomposable en 




code-contentieux= (X,O,1,2, ... ,9) 
Est considérée comme médecin toute personne reconnue 
par le corps médical, et qui est médecin traîtant 




adresse : adresse du médecin décomposable en 





Page V- 101 
Est considéré comme mutuelle tout organisme financier 
reconnu par la sécurité sociale auquel est affilié au 
moins un patient du laboratoire. 
Attributs : 
numéro reconnu par la nomenclatur e d e la sécurité 
sociale 
dénomination 
adresse : adresse de la mutuelle décomposable en 





Une facture mutuelle est un document constatant la 
réalisation d'analyses pour un ou plusieurs patients 
affiliés à une même mutuelle, visant à réclamer le 
paiement des analyses par la mutuelle. 
Attributs : 
numéro défini par le laboratoire 
date 
dénomination dénomination du laboratoire 
signataires, attribut répétitif 
Une facture individuelle est un document constatant 
la réalisation d'analyses pour un patient qui n'est 
pas en règle de cotisation et refuse de s'y soumettre 
après rappel du laboratoire, ou pour un patient qui 
n'est affilié à aucune mutuelle. 
Attributs : 
numéro défini par le laboratoire 
date 
dénomination dénomination du laboratoire 




Une facture mutuelle archivée est une 
mutuelle complètement apurée enregistrée 




cf facture mutuelle 
Une facture individuelle archivée est une facture 
individuelle complètement apurée enregistrée dans le 
fichier historique des factures. 
Attributs : 
cf facture individuelle 
V.3.2.7.b Les Associati-ons 
Leurs Attributs -
Leur Définition 
Une ligne de facture mutuelle exprime la réalisation 




nom-patient, obtenu par PATIENT 
numéro-affiliation, obtenu par AFFILIATION 
type-affiliation, obtenu par AFFILIATION 
montant : montant à payer 
code-erreur= (0 .. 9) 
Une occurrence de correction exprime le fait qu'une 
mutuelle refuse de prendre en charge le paiement 





Une ligne-facture-corrigée exprime le fait qu'une 
facture individuelle est constituée à partir d'une 










-de affiliation exprime le 
existe entre un patient et 




Une occurrence de paiement exprime le fait qu'une 
facture individuelle a été constituée pour un 
patient, et que le patient a payé un certain montant 
pour cette facture. Ce montant est nul lors de la 
constitution de la facture individuelle et évolue 
dans le temps. 
Attributs : 
montant montant déjà payé sur la facture 
individuelle 
Une occurrence de note-patient exprime une opération 
comptable de débit/crédit entre une mutuelle et un 
patient, lorsque la facture individuelle est 
constituée à partir d'une ligne de facture mutuelle. 
Attributs : 
numéro 
montant montant de l'opération de correction 
Une occurrence de note-mutuelle exprime une opération 
comptable de correction entre deux mutuelles pour une 
erreur d'affiliation d'un patient à la mutuelle. 
Attributs : 





Une ligne attestation est une ligne d ' attestation de 




Une occurrence de réalisation exprime le fait 






Une occurrence de traîtement exprime le lien existant 
entre un patient et son médecin traîtant. 
Attributs 
Aucun 
Une occurrence de archivage-mutuelle exprime le 
mécanisme de transformation d'une facture mutuelle en 
une facture mutuelle archivée. 
Attributs 
date 
Une occurrence de archivage-individuel exprime le 
mécanisme de transformation d'une facture mutuelle en 






V.3.2.8 Enumération Des Fonctions De L'application -
1. enregistrer une facture mutuelle 
2. enregistrer une facture individuelle 
3. calculer le restant dû pour une facture individuelle 
4. constituer un rappel patient 
5. constituer une demande de mise en régularisation 
6. mettre à jour le code-contentieux du patient 
7. enregistrer une correction 
numéro-ligne, montant) 
8. enregistrer une note/mutu 
9. enregistrer une note/patient 
10. consulter une facture mutuelle 
11. mettre à jour le solde mutuelle 
12. mettre à jour le solde patient 
13. enregistrer une facture mutuelle 
14. imprimer une attestation de soins 
mutuelle 
15. enregistrer une facture mutuelle archivée 
16. enregistrer une facture individuelle archivée 
17. supprimer une facture mutuelle 
18. supprimer une facture individuelle 
19. modifier patient 
20. enregistrer affiliation 
21. modifier affiliation 
(motif, 
22. éditer la liste des patients non en règle de 
facturation 
23. éditer les codes -contentieux pour l'ensemble des 
patients en litige 
DEMARCHE D' AUTOMATISATION 
ANALYSE CONCEPTUELLE 
V.3.2.9 Intégration Des Sous-schémas -
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V.3.3 Comptabilités Générale Et Analytique 
V.3.3.1 Enumération Des Phases A Automatiser -
1. enregistrement des opérations 
2. ges tion d e s comptes 
3. archivage 
4. opérations de clôture 
V.3.3.2 Enregistrement Des Opérations -
V.3.3.2.a Spécification De La Phas e -
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Lors de la réception d'une pièce justificative 
ou lors d'un événement pouvant justifier une 
modification du patrimoine du laboratoire, le 
responsable comptable enregistre une ou plusieurs 
opérations comptables. Ces pièces justificatives 
sont des factures, des extraits de c ompte bancaire, 
des notes de frais diverses etc 
Lors de l ' enregistrement de l ' opérati on, les 
comptes mouvementés voient leur solde mis à j our 
automatiquement. Pour les c omptes de ti e rs, le 
compte général centralisateur est mis à jour 
également. 
On pourra enregistrer des imputations 
analytiques exprimant la prise en charge des frais 
par centres d'activité. 
V.3.3.2.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -
1) Ensemble des entités 
Une pièce-justificative est un document écrit ou un 
événement particulier qui justifie une variation du 
patrimoine du laboratoire 
Une opération comptable est l ' expression 
variation du patrimoine du laboratoire. 
d ' une 
Un centre-activité est une cellule du laboratoire 
prestant un ensemble d ' activités h omogènes, définie 




et de produits. 
Un compte permet 
poste du plan 
plan minimum. 
d'enregistrer une variation d'un 
comptable, et doit être conforme au 
Un tiers est un compte client 
fournisseur. 
2) Ensemble des associations 
ou un compte 
Une imputation-analytique est l'expression de la 
participation d'un centre d'activité à une opération 
comptable, sous forme d'un produit ou d'une charge. 
La centralisation est le mécanisme comptable 
consistant à enregistrer dans le plan comptable la 
variation d'un compte de tiers. 
Un mvt-qen est l'expression de la participation d'un 
compte dans une opération. 
Un mvt-tiers est l'expression de la participation 
d'un tiers dans une opération. 
Une justification est le mécanisme permettant 
l'enregistrement d'une opération suite à l'occurrence 
d'une pièce justificative. 
DEMARCHE D'AUTOMATISATION 
ANALYSE CONCEPTUELLE 
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E'TATS - FJAJ. 
Les connectivités importantes 
- Une opération peut exister sans qu'il y ait un 
mouvement tiers, et mouvemente au plus un tiers. 
Une opération ne 
général, et peut 
généraux. 
peut exister sans mouvement 
mouvementer plusieurs comptes 
- Un compte ou un tiers peut exister sans qu'il ait 
été mouvementé. 
- Un tiers est centralisé dans un et un seul compte, 
un compte général peut centraliser zéro, un ou 
plusieurs tiers. 
- Une opération est justifiée par une et une seule 
pièce justificative, qui ne peut _elle-même justifier 
qu'une seule opération. 
DEMARCHE D'AUTOMATISATION 
ANALYSE CONCEPTUELLE 
- Un centre d'activité participe à 
plusieurs imputations analytiques, 
comptable implique zéro (s'il n'y 
comptabilité analytique ) , une 
imputations analytiques. 
V.3.3.2 . c Découpe En Fonctions -
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zéro, une ou 
une opération 
a pas de 
ou plusieurs 
enregistrer, modifier, supprimer, consulter un 
centre d'activité 
enregistrer une imputation analytique 
enregistrer une opération 
enregistrer un mvt-gen 
enregistrer un mvt-tiers 
modifier un compte (cumul-débit-période, 
cumul-crédit-période, solde actuel) 
modifier un tiers (cumul-débit-période, 
cumul - crédit-période, solde actuel) 
V.3.3.3 Gestion Des Comptes -
V.3.3.3.a Spécification De La Phase -
Il s'agit de la 
modification, suppression, 
du plan comptable et des 
(clients et fournisseurs). 
tenue (enregistrement, 
consultation) des comptes 
signalétiques des tiers 
On pourra également consulter les mouvements 
liés à un tiers ou à un compte, les opérations et les 
imputations analytiques par centre d'activité pour la 
période comptable courante. 
V.3.3.3.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -
DEMARCHE D'AUTOMATISATION 
ANALYSE CONCEPTUELLE 






















V.3.3. 3.c Découpe En Fonctions -
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consulter une imputation a nalytique par centre 
d'activité 
consulter, modifier ( sauf états 
enregistrer, supprimer un compte 
consulter, modifier (sauf états 
enregistrer, supprimer un tiers 






V.3.3.4.a Spécification De La Phase -
L'archivage consiste à éditer un 
d ' états finan c iers définis par la loi: 
Page V-113 
e ns e mble 
journal d' entrée, ensemble des opérations avec 
les fournisseurs; 
journal de sortie, ensemble des opérations avec 
les clients; 
journaux de banque, ensemble des 
financières avec une banque; 
journal des opérations diverses; 
opérations 
cahier des comptes généraux, détaillent les 
opérations pour chaque compte; 
cahier des comptes fournisseurs, détaillent les 
opérations d'entrée par fournisseur; 
cahier des comptes clients, détaillent les 
opérations de sortie par client; 
balance fournisseurs; 
balance clients; 
balance générale, bilan provisoire; 
restants dûs clients ou factures ouvertes. 
V.3.3.4.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -







Un cahier-tiers répertorie l'ensemble des opérations 
comptables de la période et les éclate par 
fournisseur ou par client trié par ordre croissant du 
numéro de compte. 
Un cahier-gen répertorie l'ensemble des opérations 
comptables de la péri ode et les éclate par compte 
général trié par ordre croissant du numéro de compte. 
Un journal répertorie l'ensemble des opérations 
d'entrée, ou de sortie, ou financières pour chaque 
banque, ou diverses. 
Une balance-gen est le mécanisme permettant de 
vérifier l'équilibre débit/crédit pour l'ensemble des 
opérations de période et de l'exercice. 
Une balance-tiers est le mécanisme permettant de 
vérifier l'équilibre débit/crédit pour l'ensemble des 
opérations d'entrée (fournisseurs), ou de sortie 
(clients). 
Une occurrence de facture-ouverte correspond à un 
ensemble de factures clients ou fournisseurs qui 
n'ont pas été complètement apurées au moment de 
l'archivage. 
2) Ensemble des associations 
Mvt-tiers 
Mvt-gen 
Une page-cahier gen reprend l ' ensemble des opérations 
d'un compte pour la période, et son état financier 
complet. 
Une page-cahier-tiers 
opérations d ' un tiers 
financier complet. 
reprend l 'ensemble des 
pour la période, et son état 
Une ligne-facture-ouverte reprend le numéro du client 
(ou du fournisseur), son nom, le montant dû 
initialement et le restant dû par ce client (pour ce 
fournisseur). 
Une ligne-journal décrit l'ensemble des opérations 
attachées au journal d'entrée, de sortie , de banque 
ou des opérations diverses. 
Une ligne-balance-tiers décrit l'état financier d ' un 
tiers pour la période et l 'exe rcice. 
Une ligne-balance-gen décrit l'état financier d'un 




















0 - 1 
C.ONPTE. 














V.3.3.4.c Découpe En Fonctions -
Page V-116 
constituer un journal d'entrée, de sortie, de 
banque ou des opérations diverses 
constituer une ligne-balance-tiers 
constituer une ligne-balance-gen 
const ituer une ligne-facture-ouverte 
constituer une page - cahier-gen 
constituer une page-cahier-tiers 
consulter une opération 
consulter un mvt-gen 
consulter un mvt -t iers 
consulter un tiers 
consulter un compte 
DEMARCHE D'AUTOMATISATION 
ANALYSE CONCEPTUELLE 
V.3.3.5 Opérations De Clôture -
V.3.3.5.a Spécification De La Phase -
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La clôture ne peut être déclenchée que s ' il y a 
eu archivage. 
La clôture consiste à faire passer les cumuls de 
la période dans les cumuls de l'exercice pour une 
clôture mensuelle, à mettre les cumuls de la période 
et de l'exercice à zéro pour une clôture annuelle. 
Les opérations, les mouvements, les comptes de 
tiers et les comptes généraux sont clôturés. A cette 
fin, ils disparaissent de la période et sont archivés 
(ou clôturés). 
V.3.3.5.b Sous-schéma Conceptuel Des Informations -




une opération-clôturée est une opération qui a été 
réalisée dans une période antérieure à la période 
courante. 
un mouvement-clôturé est un mvt-gen ou mvt-tiers qui 
a été réalisé dans une période antérieure à la 
période courante. 
un tiers-clôturé est un tiers qui a été exploité dans 
une période antérieure à la période courante. 
un compte-clôturé est un compte qui a été exploité 
dans une période antérieure à la période courante. 
DEMARCHE D'AUTOMATISATION 
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LOrtP1L 
2) Ensemble des associations 
Mvt-gen 
Mvt-tiers 
la clôture-opération est le mécanisme de 
transformation (clôture au sens compt a ble, c opie au 
sens informatique) d'une opération en une 
opération-clôturée. 
est le mé canisme de 





d'un mouvement en un 
la clôture-tiers est le mécanisme de transformation 
(clôture au sens comptable, copie au sens 
informatique) d'un tiers en un tiers-clôturé. 
la clôture-compte est le mécanisme de transformation 
(c lôture au sens comptable, copie au sens 
informatique) d ' un compte en un compte-clôturé. 
Représentation graphique 
~LO. - OPE.l 
OPi R.AflON O Pt.,- c . o T 
r1Vî-e,HJ 
,- ,., 
0-N LonP1L LO r!Pft.- -
D-1 /- l 
·n f..f..S 'f/E. K. l -LL 
LLOT' - 'f/f. l..S 
D-1 1-1 
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V.3.3.5.c Découpe En Fonctions ' -





enregistrer opération-c lôturée 
supprimer opération 






V.3.3.6 Dictionnaire Des Données -
Rem/ Les attributs identifiants sont soulignés. 
V.3.3.6.a Les Entités_ Leur Définition Et Leurs 
Attributs -
Une pièce justificative est un document écrit ou un 
événement particulier qui justifie une variation du 
patrimoine du laboratoire 
Attributs : 
(oriqine,numéro) origine est l'émetteur de la 
pièce = ( fournisseur, client, banque, divers); 
numéro est celui de la pièce 
date 
Une opération comptable est l'expression 
variation du patrimoine du laboratoire. 
Attributs 
d'une 
indice est l'identifiant de 




libellé est un message décrivant l'opération 
date-écriture 
échéance est facultatif sauf pour les factures 
type= (entrée, sortie, financière, diverse) 




Un centre d'activité est une cellule du laboratoire 
prestant un ensemble d'activités homogènes, définie 
par la direction, qui constitue un centre de charges 










Un compte permet 
poste du plan 
plan minimum. 
Attributs : 
d'enregistrer une variation d'un 
comptable, et doit être conforme au 
numéro qui est l'indice mécanographique du plan 
comptable 
libellé 
nature= (débit, crédit) 
rupture = (0,1,2,C) décrit le niveau 
d'intégration du compte O = sous-sous-rubrique, 1 
= sous-rubrique, 2 = rubrique, C = centralisateur 













numero decomposable en type-tiers= ( fournisseur, 
cl ient) et numéro défin i par le comptable 
nom 
contact 
















Un cahier répertorie l 'ensemble des opérations 
comptables de la période et les éclate par 
fournisseur ou par client ou par compte général trié 
sur ordre croissant du numéro. 
Attributs 
type= (fournisseurs, clients, généraux) 
date-édition 
titre 
DEMARCHE_ _D '_AUTOMATISATION_ 
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Un journal répertorie l'ensemble des opérations 
d'entrée, ou de sortie, ou financières pour chaque 
banque, ou diverses. 
Attributs : 
type= Centrée, sortie, financier, div ers ) 
date-édition 
titre 
Une balance est le mécanisme 
l'équilibre débit/crédit 
opérations d'entrée, ou de 
financières. 
Attributs : 
permettant de vérifier 
pour l'ensemble des 
sortie ou diverses et 
type= (fournisseurs, clients, généraux) 
date-édition 
titre 
Une facture-ouverte correspond à un 
factures clients qui n'ont pas été 






une opération-clôturée est une opération qui a été 




un mouvement-clôturé est un mvt-gen ou mvt-tiers qui 
a été réalisé dans une période antérieure à la 
période courante. 
Attributs : 
cf mvt-gen et mvt-tiers 
DEMARCHE D' AUTOMATISATION 
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un tiers-clôturé est un tiers qui a été exploité dans 
une p ériode antérieure à la période courante. 
Attributs : 
c f tiers 
un c ompte-clôturé e st un c omp t e qui a été e xploité 
dans une période antéri eur e à l a pér i ode coura n te . 
Attributs : 
cf compte 
V.3.3.6.b Les Associations 
Leurs Attributs -
Définition 
Une imputation-analytique est l 'expressi on d e la 
participation d'un centre d'activité à une opération 
comptable, sous forme d'un produit ou d'une charge. 
Attributs : 
numéro d'ordre de l'imputation 
montant 
La centralisation est un mécanisme c omptabl e qui 
consiste à enregistrer dans le plan c omptable la 
variation d'un compte de tiers. 
Attributs 
numéro-journal 
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Un mvt-cren est l'expression de la participation d'un 




Un mvt-tiers est l'expression de la parti c ipation 





Une justification est le mécanisme permettant 




Une page-cahier-gen reprend l'ensemble des opérations 
d'un compte pour la période, et son état financier 
complet. 
Attributs 
numéro de page 
entête-compte décomposable en 











opérations d'un tiers 
financier complet. 
reprend l'ensemble des 
pour la période, et son état 
Attributs 
numéro de page 
entête-tiers décomposable en 
numéro-t-v-a, dérivé de tiers 




états-financiers décomposable, dérivé de tiers 
de 
Une ligne de facture ouverte reprend le numéro du 
client (ou du fournisseur) , son nom, le montant dû 







Une liqne-journal décrit l'ensemble des opérations 
attachées au journal d'entrée, de sortie, de banque 
ou des opérations diverses. 
Attributs 
MVT-GEN 
dérivés de OPERATION, MVT-TIERS et 
indice est l'identifiant de 




libellé est un message décrivant l'opération 
date-écriture 
échéance est facultatif sauf pour les factures 
type= (entrée, sortie, financière, diver s e) 
numéro-document décrit le numéro de la pièce 
DEMARCHE D_' AUTOMAT.I SATLON . 
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montant - débit 
montant - crédit 
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Une ligne-balance-tiers déc rit l ' état financier d'un 
tiers pour la période et l'exercice. 
Attributs 
Aucu n 
Une liqne-b~lctnce-qen décrit l'état financier d'un 
compte pour la période et l'exercice. 
Attributs 
Aucun 
la c lôture-opération est le mécanisme de 
transformation (clôture au sens comptable , copie au 










est le mécanisme de 
au sens comptable, copie au 
d'un mouvement en un 
la clôture-tiers est le mécanisme de transformation 
(clôture au sens comptable, copie au sens 
informatique) d'un tiers en un tiers-clôturé. 
Attributs 
Aucun 
la clôture-compte est le mécanisme de transformation 
(clôture au sens comptable, copie au sens 






V.3.3.7 Enumération Des Fonctions De L'application -
1. enregistrer, modifier, supprimer, 
centre d ' activité 
2. enregistrer une imputation analytique 
3. enregistrer une opération 
4. enregistrer un mvt-gen 
5. enregistrer un mvt-tiers 
consulter un 
6. modifier un compte (cumul-débit-période, 
cumul-crédit-période, solde actuel) 
7. modifier un tiers (cumul-débit-période, 
cumul-crédit-période, solde actuel) 
8. consulter une imputation analytique par 
d'activité 
cent re 
9. consulter, modifier , enregistrer, supprimer un 
compte (sauf états financiers) 
10. consulter, modifier (sauf 
enregistrer, supprimer un 
financiers) 
11. consulter une opération 
12. modifier état financier compte 
13. modifier état financier tiers 
états 
tiers 
14. constituer une ligne balance tiers 
15. constituer une ligne balance gen 
16. constituer une ligne facture ouverte 
17. constituer une page cahier gen 
18. constituer une page cahier tiers 
19. enregister tiers-clôturé 
20. enregistrer compte-clôturé 
21. enregistrer mvt-clôturé 





23. supprimer opération 
24. supprimer mvt-gen 
25. supprimer mvt-tiers 
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CONCEPTION ET MISE EN OEUVRE 
V.4 CONCEPTION ET MISE EN OEUVRE 
V.4.1 Au Niveau Des Informations 
1. Elaboration des modèles d' accès généralisés 
2. Primitives d'accès des modèles 
Page V-132 
3. Modèle du système de gestion des fichiers pour la 
comptabilité 
V.4.2 Au Niveau Des Traîtements 
1. Découpe en niveaux selon une hiérarchie "UTILISE" 
2. Description des modules 
On trouvera en annexe B les modalités de conception de 
mise en oeuvre. 
V.5 REALISATION ET MISE AU POINT 
Les tests ont été menés en cours de réalisation, par méthode 
de "bottom-up testing", consistant à valider les modules de plus 
bas niveau avant de tester les modules utilisant ces derniers, et 
à répéter cette stratégie jusqu'aux modules du plus haut niveau. 
CHAPITRE VI 
CONCLUSIO N 
CONCLUSION Page VI-2 
L ' étude réalisée au labo ratoire d e Nive lle s a va it pour but de 
comprendre en profondeur les mécanismes de son fonctionnement, de 
façon à pouvoir localiser certaines déficiences 
organisationnelles. 
Notre stage de quatre moi s au laborato ire nous a 




L ' analyse fonctionnelle a facilité la modélisation de la 
situation existante et de la solution projetée. L ' analyse de 
l ' existant a d ' une part fait jaillir de nombreuses idées, mais 
certaines ont dû être abandonnées. En effet, nos contacts avec le 
personnel ont montré quelques réticences et beaucoup de 
scepticisme vis à vis de l ' automatisation de certaines activités. 
Durant la réalisation du projet, nous avons essayé de tenir 
compte de réactions inattendues. Ces derniers éléments 
psychologiques ont quelque peu bousculé nos conceptions 
d ' étudiants habitués à des applications abstraites. Nos projets 
enthousiastes sont devenus plus réalistes et ont abouti à un 
compromis entre le manuel et l'automatisé, qui maintient en place 
les responsabilités et permet aussi un meilleur traîtement de 
l'information. 
Nous espérons que le mémoire pourra servir de base à la 
réalisation des applications développées au niveau conceptuel. 
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Document s du l aborato ire 
- Demande de renseignements adr ess ée aux fournisseurs 
LABORATOIRE DE BIOLOGIE MÉDICALE 
APPLIQUÉE 
S . P . R . L . 
BIOLOGIS TES : G . JANSSENS · A . DUBOIS 
AUE DES CONCEPTIONNI STES, 3 
1400 NIVELLES 
TIËL. 067/22 35 32 
067/21 07 85 
Madame, 
Monsieur, 
le 26 octobre 1984 
Dans le cadre d'une étude sur les mécanismes d'approvisionnement 
de notre laboratoire, nous souhaiterions obtenir quelques renseignements 
de la part de nos fournisseurs. 
Auriez-vous l'amabilité de compléter le questionnaire ci-joint et 
de nous le faire parvenir le plus tôt possible? 
Nous vous remercions d'avance et vous 
salutations distinguées . 







Documents du labo rat o ire 
- Questi onnaire adressé aux f ourniss e urs 
LABORATOIRE DE B IOLOGIE MÉDICALE 
APPLIQUÉE 
S .P .R . L. 
BIOLOGISTES : G . JANSSENS ~ A . DUBOIS 
Rue DES CONCEPTIONNISTES. 3 
1400 NIVELLES 
· TÉL. 067/22 35 32 
067/21 07 85 





Escomptes de q~antité 
Conditions de règlement 
quantité minimum de commande (francs) 
Limites éventuelles concernant le nombre de commandes 
Remarques éventuelles 
Merci. 
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Réponse du laboratoire Roche -
---
PRODUITS ROCHE S.A. 
1060 BRUXELLES 
H.C. DltllXELLES No 884 e C.C.l' . No OOOOOi0002G."; e ,\VEt-,;UF: DU HOI tr,ï e TELEP II. (02) /t:J i .!H .:!5 e Tt-:t.EX HOC lll'; B ~ l~ :! I 
Département : Diagnostica 
Votre ré/Ir.: 
Notre ré/ér. : CS /NB 
LABORATOIRE DE BIOLOGIE MEO.APPLIQUEE 
rue des Conceptionnistes 3 
1400 NIVELLES. 
Messieurs, 
Bru:,cel/es, le 2 novembre 1984 
Paqe A-4 
Concerne : Votre questionnaire concernant les livraisons de vos fournisseurs. 
Suite à votre lettre du 26 écoulé, pour laquelle nous vous remercions, 
nous avons l'avantage de vous renvoyer en annexe votre formulaire, dûment 
complété. 
Nous vous en souhaitons bonne réception et nous vous prions d'agréer, 




- --- ,) 





Chef de Service 
PRODUITS ROCHE S.A. 
Merci. 1/t ra,,~, l.lr,:'----Ul ,~v _, f./ 
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Documen ts d u l a b oratoire 
- Questi onnaire complété -
LABOFt ... TOIRE DE BIOLOGIE MÉDICALE 
APPLIQUÉE 
S . P . A . L. 
BIOLOG ISTES : G . JANSS ENS - R . DUBOIS 
Rue DES CONCEPTIO N NISTES. 3 
1400 NIVELLE S 
TéL. 0 67 / 22 3 5 32 
067 / 2 1 0 7 85 
QUE ST ION NA IRE 
Délais de livraison 
mi n i mum 
max i mum . Lf ,/ours 
<J 
Conditions d'expédition 
?o,,-/-,'c,' o+i'oc, 0l4t 
rRANC 
{6r MRSJoqehé( /JHP Tva1is;orfS 
de 1.-ie fr/e n. 19. 2.J. - /<>v 
-fou Ot..dr. Üf.l r;bJ(qJ de_ 
Escomptes de 
fÎf,~ 2o .O'ôO, -
.Jo /<,·fs u 1, I quantité : /+ / Ochof dQ 
/eun,i 3=0-/u,'-/eJ.,, 0-d-
r t 
antité minimum de commande : ÜJ..iCllhQ__ (franc s ) 
Limites éventuell e s concernant le nombre de c ommandes : ÛUC/.//iQ__ 
Remarques éventuelles : N0u5 oy re' c,o?i5 lo Colloba-!Cdtôli 
eJr.e, hof deux . Sooe.V/J.s e-f e51e~t-.( efre 
PRODUITS ROC HE S.A . 
Mmi. @.52.,dyt'--
-· ( I 
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Documents du l a b orato i re 
- Fac tu r e r eçue d ' un f ourni sseur -
, 
BIOPLAST MEDICAL BELGIQUE S.A. 
SIEGE SOCIAL: RUE MARSINE 9A · 5230 COUTHUIN (HUY) 
[k FACTURE 
D FAKTUUR 
nt .. Tel.: 085"1.25.48 
71.28.44 
Telex : 59878 , 
1 
L 
T.V.A.· 8 .T.W. : 422.7B2.220 
R.C. · H.R. Huy: 31.538 
.. 
.7 
LABORATOIRE DE BIOLOGIE MEDICALE APP~LQUEE 
Service comptabilité 




V/REFERENCE • U/REF. N' COM. · ORO. N' N' BON · N' NOTA DATE UV,· LEV. DAT. 
Tubes V .s. "ref NC ' 2' 5 fR ·i: · ,I .,, ' · -: ·• • ' h ,,, ; t.l •u •• ' . .. , . , .. ,· v""· 
Tubes coagulation ref C/NC '" 5 FR '' I r ' . . ·! ., . : I , ) t :· "' . , 
Plaques Microtitration fond U rrf PLU V 
flacons bouchés non ·stériles ·ref DBS 150 P2 Cris 
Boites de Pétri 90 ref BP 90 E· v · ' .. · .. •« ··• · 
Boites de pétri 120 carrées · · v" 
T ips bleus ref CO 7 NM · ✓-- ~ 1 ._: ;:-" , · ; ·,. • • • , · '.: \ ; /;_ :; :~~~· 
Tips jaunes .- ·' rn ~ N~ 
1 SIGN A TUACISI 
M.l.._ 
7 N• 
""' _-tf/7/85 . 
· - - · - -.J ...... 
NE PAS AC CEP T[ A EN PAlt.MENl 
2 . 400 2;65 
" 2. 400 . ,, 2, 6~. , 
1.152 ' 15,-
v 450 . 4,95 
2. 000 2 , 30 ,,. · 
350 •· 10,3 · 
· 5 . 000 · . ·' 590 t ',' . 
5.000 530 t 
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:.: : ;~PPb fQJJ{l!:?> ~V-~ • ':_! 1 •• ·; ., '· ·;• ·•· :. · . l • ~fQ_P~sr HEDICAî,, i,fLGIO(!B_ Til 
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. f· • ·.' C..liea~ n~. 1_002 racture n• s;Ô;/~06Q·-··-··· ....... - · ._ .... ..._. ·, 
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SSE:RVATIONS : P1l•menl : 
A.NM ERKINQ: S.lallng : 
' " noa condlt1on1 g6n•111ea de venle au ve,.c,_ 
.1ze .,erkoopavoorwraarden i le kNrtl jde. 
i.G.B. · G.B.M.: 250·0156600·30 
;.c.P. · P.C.R.: 000-1411844•09 
26.07.85 
8~06/ 1060 54. 777 ,-
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Documents du laborato ire 
.. 
Conditions qénérales de v e nte de_ deux fournis seur s 
• I : • •. CONDiTIONS G
0
ENEMLES
0 DE htirE ' ., • : ; 
• • • ~ .. . H · - . . ... .. , ~ -i- . .. 1.-... .... , f'~ ;r . . ... ,. • • . ""' , , l-r,, ·io: ~:-!r ·-:-:-~ ··~ .. • •- ., . ... · 
Nos prix· sont établis hors taxes et sont donnés à titre Indicatif. : ' 
1 
· •,, • · .' ' _., · 
Il ne nous engagent qu'après confirmation écrite de notre part . . _. ·,, · ,,.,, : · ·· • ~ · :; ·~ 
.·., .. ... ... 
Nos factures sont payables à l'échéanbe fixée. 
Letalement pa_r_trall1j' chèque ~u tout,autr~oyen ne pourra en aucun cas lall'l! dêrogatl~n à cette clause._ . . , 
Toùte facture non payée à son échéan e est woductlve de plein droit et ~ans sommation d'un Intérêt de retard de 
' 2°/4 par mols. · ~ 
· ' D'autre part, toute raclure non·payée dans les dix jours de son échéance pôùrrll être·maJorêe de plelri droit de 20 ¼ 
. . avec un minimum de 2,000,· frs sana préjudice des lnlérêts moratoires repris cl-dessus après une sommation par let-
tre·recommandée. i · ' .J i · · · : · · 
1 ,· Les frais judiciaires êrntuels ne_ sont pas compris dans cette ,n_~ioratlon ... , 0 :: 1 •':, .. 1: ' Î 1 '. • • • . 
, · ,• Nol, prix s'entendent pour màrchandlseL emballées, départ nos'magaslns. Les envola -sont effectués ·aux"rfsque11 'et 
, ,, . , . périls du destinataire quel que soli le tnode d'expédition. La livraison franco domicile de toute commande allel -, 
gnant 10.000,- lrs hors laxes ne fait pat opposition à nos conditions générales.-· 
1 
, • • . • Totte contestatlo~ ta~t sur la,quai'tté q!e sur la conformité des marchandlsès devra n~:~~ p~·rv;~i : pa~ 1~ltre r~~~;;. · . 
' 
mandée dans les hutt Jours de réception. 
: 1 
Aucun retour ne sera Lccepté una notre accord préalable. 
' 1 ' 
En °caa de litige, les Ttlbunaux de l'arrdndlssement de Huy sont seuls compétents. 
1 1 l i ALGEMENE VERKOOPSVOORWAARDEN On e prlJzen worden gegeven zonder taksen en ten tltel van lnllchtlng. 
ZIJ blnden ons nlet, tenzlJ na schrlftellJke bevestlglng. 
On¼e fakturen zlfn con\ant betaalbaar ionder tœslag. 
Betallng met wlssel check baargeld of op andere wlJze dœn geenszlns afbraack aan deze clausale. 
Ali! nlet-betaalde laktJren op de verva1Jag zullen van rechtswege en zonder aanmanlng worden verhoogd met nala-
tlgheldslnteresten van 2¾ per maand. 1 · 
AnderszlJds kunnen alle nlet-betaalde lakturen blnnen de tien dagen na de vervaldatum van rechtswege vermeer-
derd worden me! 20¾ 'met een minimum van 2.000,· FB zonder verval van de rente voor uttstel van betallng zoals 
hlerboven vermeld dit , na aanmanlng toi betallng par aangetekende brlel . 
• 1 .- : . . !_ . . ! _. 
Onte prlfzérn,-ebberi betiekklng op de verpakte goederen, vertrekkend van onze magazlJnen. De zendlgen gebeuren 
op rlslco van de bestemmellng welke ook de verzendlngwljze ls. Franco leverlngen van bestelllngen boven 10.000,-
FB doen nlets al aan onze algemene voorwaarden. 
, ( • · Ali' klachten over kwa/1telt ~f èonform1Je11 van'da goederèn moeten ons per dngetekend schrlJven berelken blnnen 
'. • ( \ de 8 dagen na ontvangst van de goederen. 
" .. ' ' t 
'_ ,· ,. : .· • . . • . --.; Geen enkele terug~endlg zal wordan aàn~aard .zonder onze vOOJalgaandellJk• goedkeurlng. 
/ "'f• ln gevnl van g·eschllle~ zl)n '~nkèl dè handehir11èhtb11nk v11n h11t 11rm"'"'""."'"'""t M11v 1u, .. ,.,,,~-. 
COi/,·,t , ,:); :., r .. · ,., 1. r: . j; ,: 1 !S::.)1 : -
1 •• 
; ~ • ·.' 1 
' '' 
1. T:. ·.: . . . . . . _ ï ~ =.: c:::--1:rr,crciz.1€.~ co,,cluc:, ~--.:"' r.: .. ~ .. . . ~ ~ _ :;.: :-i t ~o~rr. ;:.~5 à n:..~ c~r. :1 : : :~. : · . ~ [ l:-.L:t :cs de v~nte. 
' r· · •. · ·' ; .. . .. ~: 1.-- ·0 ~ devc"'te pr'1"""" ' .. . ,, 'es c"'- · ' • .·, r ~ - ~; . • , ;.V""'t·'<-lle" d"' l' -,c'-~-tr"r t'- • ,,,_.,. \.,-.,•~ • • 1..,,, ,.0 t;;,_ ,, .. , ,_; • .,.w 1 1 ,1 1 ..,,1, ..,w , • \., , ,_, . • ~• :-- --' '-- · • -.• • S:- w • I U., ;.:) ~ - Il ,;;;. - '-'., ; • 
:.,. l~::: i -- - ~ ~~.d::~ : s'.ir. t consldéré::s CO'Tlrne a:•U"'5 l'I , ;! · . :".:; ·-- ~-1ci tior, cl voyagent aux risque!; et pf rils du dest i;iatalre. I ' 
-4. l~ ~ rl: >": ~:i::~s é·,en tue!les dtvront étrc s•c~.;l(ir: i'T'.~: .' .,. ' .: r.1<;;-: : et c-:,nfirmé&s par écrit au plus.lard dans les trois Jours 
qui su,vt.:11, 0 1a rtce:plion. · · , - -- . -.. : . . ; : , 
5. Au-:.u -:-. rE:\01;r d~-marchandise n'est accepté sans notre acccrd préalable. 1 ___ .. __  l .. _ _ _· _ _ 1 ~ - __ • • • • 
1 • : ( à 
6. le 5 c.-.-,'..,~i:~ --,--5 cc ,s!;;its, t. l'e:,:ccr,tion de:; fjaccr.'.: 1:.~ t .-:--.l.ià'.1.!gcs d'oriGine, sont"rcprfo cor.c.urrence du montant facturé, 
rn :iyc· , -i :,~,t r( 1~,ur franco el tn bon état. Cc::. ret~u:s dc·:rcr.t éire notifié;: a~ec Ind ication précise de la date et du numéro des 
facturc. r. s'y rapportant. ~ 
7. Le~ p: i·~ arpliq11t~ sont ceux en vigueur au Jour de la ti·,raison. _ 
ô. Sauf df, 0 g .. 1;on ,crita, toute commande inf.é:ieure à FB 3.500,- sera chargfe de F13 250,- pour frais _ de . port. __ .. 
9. Sauf â.:L>d r. ~fti6utier,'~os'fâcturcs sont payables nu comptant. les montants échus portent un lntér_êt de rètard é~ufvalent au 
taux du crit...!.l oe cais::.il en vigueur, sans aucune mise en demeure pré.:lable. En .outre, une lndilmn1té forfaita.ire de 10 % du 
mon:;; ·,: i:, ; : ,./6,' ..,, ;;;c un_ minimum d'" F6 1.500,- ~e r4 c.ic à titre de d~dommagemcnl pour chz.1 g: s admit,i::.trallvi;.5, 
• • • • ; ' 1 • • • ~ • j . • : • ~ • 
10. Tous le i cas d~ force majoure susp~ndent ou réslli~nt rios_ ~n~~ge"°'.ents contrac!uels~. __ .. _ •.. . __ .... _. .... _ .. , 
i •11. la livr::i s:in el ta ·focturntion d'appareils d'uno valeur supéiicuro'à FB 100.000;- peuvent d6rogar' à ces conditions g~nérales ·. ; :, : 
I • , Qe V(; :·,t'", pour autant ~ue·ces,cpnditions particulière~ sqient spécifiées lors de l'éta~lissement de l'offre. / . i • -; 1. 
• 1 ' ' • 
t •12. Au c.:c cû t't1 chetcur ma,iqucrail à un de ses engagomcnts,.p:ir exempte s'!I s'avère en retard de paiement, nous serons en droit 
i • , de la considérer ·comn.e;d.~chu du bénéfice des termes qu'il pourra_il encore faire valoir, de retenir toute marcbandise non . : ; 
encore !lvré:c et ldè résopdre le contrat. Toute fourn ituro .d~ji, Jailc oe·1rait nous ëtre restituée lfT\médialcment. A titre de , , '. 1 1 
• 
1 domrr ,.·ac ~ c,t lnté:rlts ,!nt sornrnc égale à 35 ~'o du se;ldc dJ .;cntf ... t ncus e::;t duc. Les clauses .du pré!:'::nt .. rtl:lc seront notifiés 
i par lettre rccomrnandce.: , }" .:..: ~: . • . ·. 1 .: '. l , . ; ! - . - · ' ·., J · · 
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Documents du l a b o r atoire 
- Fac t u r e i ndivi d ue lle 
LABORATOIRE DE BIOLOGIE MtDICALE 
APPLIQUtE 
S .P , R.L. 
BIOLOGISTES 1 G, JANSSENS • R . DUBOIS 
RUE DES CONCEPTIONNl9TE9. J 
1400 NIVELLES 
TtL. 017/22 lS 32 
067/ 210715 
COMPTE BANQUE SUD BELGE : 595 . 1537201 • 95 
FACTURE / NOTE DE CREDIT No 
N . REF.: 







Documen ts du laboratoire 
- Attestation de soins -
ATTESTATION DE SOINS DONNES 
A REMPLIR PAR LE DISPENSATEUR 1 
Nom et prénom du patient: _____________ _ 
Titulaire - Conjoint - Enfant - Ascendant (1) 
' ConaultatJon • Vialle (2) 
Frais de déplacement: __ x_x_x _x_x_x_x_x_x_,c _x_x_x_x_x ____ _ 
AutrM preatatlone 
Date de la N• de nomen- R6~ 
p!ee&eUgn Clal1119 • l'O.A. 
<.f ., e ~ :> 1,,u o ,,•.JI) : 5 '1)7 .],1 
t:'./L'O : ) l)f 'nJ ~(JC . :> 1 )f I _ U 
t:'.f '..l :J . ::, l..>t.::ll 
PreKrtt .,.-- " u 1.: .. 1: T 
• :St(P: ~5 
en data du : _ ___ J-_ . ..: /19 -··--
Numéro d'ldentlflcation I.NAM.I. 
du prescripteur: 
(2) 
Laboratoire ou appantlllag, j J c: , (\ 1, , • '1 1 2 7 
agréé IOUI le n•: Jd )' 'J 1J;t...u11D 
Date de la réception. , ' ~ 
de la prescription • - 1 - 1 19 -
SI le patient eat hoapltaW: 
N• de l'âtabUaaement : 
Service :. 
(11 Blff• IN mentlone lnutlla. 
Çl) Banw IN - non ulillMN. · 







Dale: _ _ 0_7_/_0_8 __ /_R_5 ___ _ 
~ du cllapenal,lur. 
ldontlflçatlon de l'lnatltutlon perceptrice: 
i / f / 1~. ,:; / 'J 3.., / 1 7 l; ( (..' F, 'l • (: i ë l 1, <; 
s.r.P..L. l<\~On ~ T01 .~: td 
~IOLCGIL 11::. uIC /,Ll: J..PPLI'llJfF. 
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ANNEXE A 
Docume n ts du laboratoire 
Dema nde d'anal yse s (recto) 
SÉROLOGIE ANTI-VIRUS, MYCOPLASMES, CHLAMYDIA 
1. Rubéole (lgM + IHA) 6 Mycoplasma pneumont<E 
2. Rougeole 7. Cytomégalov1rus 
3. Vancelle • Zona 8. Eps1em - Barr 
Oreillons 
5. Herpès (HVS 1 - HVS 2) Chlamydia 
SYNDROMES (non cumulable avec toute autre v1rolog1e) 
RESPIRATOIRE 
6 9 . 10 11 : ~ 12 ' 13 ' 14 15 16 
ÉRUPTION · ADÉNOPATHIE 
1 7 16 
Lisle complémentaire des virus repris dans les syndrômes 
9 Para-mlluenza l 12. Influenza A 15. Orn1those-Ps1llacose 
10. Para•inlluenza 2 13. Influenza B 16. Adénovirus 
11 . Para-influenza 3 14. Resp1ratory syncytial factor 
IMMUNO · ALLERGOLOGIE (Max . 8 allergènes) 
MIXTURES 
gxJ Graminees M,x 
(g1, g5,g6,g12,g13) 
wx5 Herbacées Mu( 1 
(w1 , w6. w7, w8. w12) 
wx6 Herbacées M1x Il 
(w9. w10, w11 , w18) 
h:5 Arbres Mnt 1 
(12. 14, 18, 112. 114) 
tx6 Arbres Mix Il 
(11, 13, 15, 17, 110) 
1 mx1 Mo1s1ssures M1x 
(ml , m2, m3, m6) 
ex1 Epithéha Mix 
(el . e3. e4, e5) 
ACARIENS 
1 d l 
ANTIGÈNES TUMORAUX 
1; C E A 
1 l r, Fœloprotéine 
1 1 lgE totales 
POUSSIÈRES DE MAISON 
,·1 hl n° 1 Greer 
, , h2 n° 2 Holhster-S1ter 
1 l h3 n° 3 Bencard 
ANIMAUX 
, 1 el Ep1thelium de chat 
e3 P0tls el squames de cheval 
e4 Poils el squames de vache 
'. 1 es Poils et squames de chien 
e6 Ep11hélium de cobaye 
e7 Excrément de pigeon 
ALIMENTS 
f1 Blanc d 'œuf 
1 1 12 La11 de vache 
1 1 13 Poisson (morue) 
/J H CG 
1 1 p 2 M,croglobuline 
EXPLORATION THYROÏDIENNE GROSSESSE : DIAGNOSTIC FONCTION COATICO -SURRENALIENNE 
Anticorps thyro1dIens T 
An11corps thyro1d1ens M 
T4 TSH 
T3 AU ou TBG 1 1 T3 
AXE HYPOPHYSO - GONADIQUE 
/J HCG (qualilat,1 urgent) 
/1 HCG (quan1i1a11f) 
GROSSESSE : SURVEILLANCE (1"' T) 
FSH Testostérone /J H CG 1 Progestérone 




Androstened,one l I S P 1 
SHBG 
GROSSESSE : SURVEILLANCE (2" et 3• T) 
I i (e!,lnOI HPL . , SPI 
, 1 Cort,sol ( 9 h) 
Cortisol (15 hl 
1-; DH E A {su11ale) 
1 ; Aldostérone 
RENSEIGNEMENTS CLINIQUES 
D.DR.: 
But de l'exploration • traitement : 
1 1 Progeslérone u loetoprotéme (14 -22 sem .) 
(~ _ ____ E_X_A_M_ E_N_s_u_R_I_N_A_I_R_E_s _______ ) (~ _____ E_X_A_M_E_N_s_o_E_s_s_E_L_L_E_s _ ___ ___,) 





1 , Bili rubine 
1 1 Urob1l1nogène 
f l Electro des protéines 
(sur ur ine concentrée) 
1 1 Test de grossesse 
EXAMENS MICROSCOPIQUES ET BACTÉRIOLOGIQUES 
1 1 Examen microscopique 
1 1 Culture et numération 
1 1 Ant ibiogramme 
ri Culture BK 











17 Céto totaux 11 17 Céto fract ionnés 
Cortisol 1 1 17 Hydroxys1éro1des 
Adrénaline 11 Métanéphnnes 
Noradrenahne 1, VMA 
Dopamine 
Renseignements cliniques - Autres examens 
( 
Cutture '1 Recherche de parasnes 
An11b1ogramme (apres ennch1ssement) 
l r Recherche de Rotavirus 
11 Recherche de Campylobacter r; Sang 
, 1 Culture BK 11 Digestion 
EXAMENS MICROBIOLOGIQUES 
NATURE DE L.:ÉCHANTILLON : 
Examen direct 
~ l Culture aérob,e 
. l Culture anaérobie 
Nom , prénom. n° d'1den11fica11on 
signature du médecin demandeur 
t I Culture mycose 





Documents du laboratoire 
DEMANDE D'ANALYSE DE 
Date de naissance : .. .. 
Demande d 1 ana lyses (verso) 
Sexe: M - F Hospitalisé : OUI - NON 



























1 Cholestérol HDL 
1 , Tuglycéndes 
PROFIL PROTÉIQUE 
! 1 Albumine 










CAP (quantitati f) 
RA lest • 1 Waaler•Aose 





Anticorps an 11 ONA 
/\ 11111 , ,111 •, . 1111111111: ,1111: , h:.~ .o~, 



















(5 MLI IMMUNOHÉMA TOLOGIE 
Vitamine 8 12 Groupe ABO 
Acide folique i 1 Groupe Rh (D" si Ah -) 
l l Sous-groupes Ah 
Réticulocytes 
Eos1noph1lie 
LE cells HEMOSTASE 
Electrophorèse de 1, Temps de Howell 
l'hémoglobine li Temps de Ou,ck (PTT) 
Temps de céphahne 
l I Antilhrombme Ill 
• A.O. 
LJ VIPO 75 % 
LJ VIPO 100 % 
["J T.I.: tous risques 
D T.I.: gros risques 
11 Coombs direct 
1·1 Anticorps irregul1ers 
I I Agglutmmes froides 
Temps de saignement 
lï F1brmogéne 
Il P. D.F. 
(5 MLI IONS (5 ML) 
Glucose 1 1 Sodium Magnésium 
Hémoglobine glycosylée 1; Po1ass1um Magnésium érylhrocytaire 
Insuline : 1 C peptide 11 Chlore 11 Cuivre 
Calcium I I Réserve Alcahne 
Bilirubme (T + C) 1' Phosphore 1, Lrthrum 
Thymol 
(5 ML) ÉPREUVES FONCTIONNELLES (sur rendez-vous) 
Phospholipides ri Hyperglycémie (ST) 11 Clearance urée 
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Apohpoprotéines B 1 1 PSP I l Clearance acide urique 
(5 ML) ENZYMES 15 MLI 
lmmunoélectrophorése 1, Gamma GT 11 CPK 
Ceruloplasmine 11 Phospha1ases alcailnes rI CPK (MB) 
c·4 11 s· Nucléo11dase 






HEPATITE (Max . 3 lests) 
DIAGNOSTIC (Hépa111e Aclive) 
Hépa111e A : 1 1 lgM 
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STATUT IMMUNITAIRE (Hépalite B) 
1 , HBs 1-, Anli HBc 1 , Anll HBs 
1 1 HBe 11 Anli HBe (si HBs +) 
IMMUNOLOGIE M.N.I. 
l I PatJl 811nnell Dav1dsohn 
1 l rpi; lrn11 l\,ur (VCA) lqM 111 lq(Î 
MM I fw ,I 
l I Phosphatases acIc:1es !orales 
'1 Phosphatase ac1de prostal 
Amylases (sang) 
11 Amylases (urine) 
11 Lipases 
IMMUNOLOGIE TOXOPLASMOSE 
! J lgG par lmmunofluorescence 
: 1 lgM par -lmmunofluorescence 
l i par agglulinat ion 
IMMUNOLOGIE ~ 
1 1 FTA fl VDAL , i TPHA 
IMMUNOLOGIE BACTÉRIENNE 
1 1 B,ucollo~e (Wnghl) 
l S. d111iin11ll,1• ,11 tW1d .1I) 
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DEVELOPPEMENT D'UNE ARCHITECTURE LOGIQUE 
B.l AU NIVEAU DES TRAITEMENTS . DEVELOPPEMENT D' UNE ARCHITECTURE 
LOGIQUE 
B.1.1 Apports Theoriques (1) 
B.1.1.a Qu'est-c e Qu'une "Architecture Logique"? -
Etablir une architecture, c'est structurer le s ystème à 
développer en un ensemble de composants qui doivent: 
1. comprendre les structures de données et les traîtements 
réalisant les fonctions et les données identifiées lors de 
l'analyse fonctionnelle, plus un ensemble de traîtements et 
de données qui réalise les opérations d'entrée et de sortie 
(gestion du clavier et de l'écran), la gestion des données 
permanentes du système (fichiers), le re c ouvrement des 
erreurs, l'agencement des composants etc 
2. avoir entre eux certaines relations bien définies; 
3. jouir d ' un certain nombre de propriétés requises telles que 
validité, robustesse, modifiabilité, répartiti o n facil e 
entre concepteurs, ... 
4. obéir à certaines contraintes de type organisationnel, de 
configuration. 
B.1.1.b La Structuration Hiérarchique Du Système -
Définition : une structure est hiérarchisée s ' il existe 
une relation Rentre ses composants, permettant de définir des 
niveaux tels que: 
1. le niveau O soit l'ensemble des composants A tels qu ' il 
n'existe pas de composant B pour lesquels on ait R(A,B); 
2. le niveau i soit l'ensemble des composants A tels qu ' il 
existe un ou plusieurs composants B de niveau i - 1, et 
tels que R(A,B) et R(A,C) => C appartient au niveau i 1 
ou à un niveau inférieur. 
La hiérarchie qui nous intéresse est la hiérar c hie "utilise". 
Définition R(A,B) 
fonctionnement correct de 
version correcte de B. 
( 1) Tiré du 
développement 
Informatique 
c ours de Axel 
de logiciel", 
signifie "A utilise B" ssi le 
A dépend de la disponibilité d ' une 
Van 
cour s 
Lamsweerde "Mé thol o loqie de 
de Seconde Li cence Institut 
, ---
1 
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L'intérêt conceptuel de cette hiérarchie est que l'on peut 
considérer chaque composant comme une boîte noire, dont il faut 
connaître uniquement la spécification et pas le fonctionnnement 
interne. 
Quelques critères pour déterminer une hiérarchie "utilise". 
Déf inir des composants A,B tels que A utilise B si: 
A es t nettement plus simple du fait qu'il utilise B; 
B n ' est pas beaucoup plus compliqué du fait de ne pas 
pouvoir utiliser A; 
il existe un sous-ensemble "utilise" de composants qui 
contient B et pas A; 
il n'existe pas de sous-ensemble "utilise" de composants 
qui contiendrait A sans contenir B. 
Il nous reste à présent à définir l es composants de chaque 
nive~u. Nous venons en fait de définir un graphe dont les 
noeuds sont associés entre eux par des arcs qui sont des 
relations utilise. On pourrait définir d ' autres types de 
relations. 
B.1.1.c La Hiérarchie Devient Modulaire -
Définition une hiérarchie devient modulaire si les 
composants qui la forment et les relations qui existent entre 
ces compsants sont tels que 
1. les attributs de chaque composant sont définissables de 
manière simple et précise; 
2. tout composant possède trois qualités essentielles: faible 
degré de couplage ( mesuré par la complexité de son 
interface), forte cohésion interne ( mesuré par le degré 
d'interdépendance entre fonctions au sein d ' un même module) 
et forte capacité à cacher l ' information. 
Remarque importante: un module n ' est pas une unité de texte. 
ni une unité de compilation séparée. C ' est une unité de 
spécification, de conception, de validation et de maint e nance. 
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B.1.1.d La Spécification D'un Module -
+ Spécifier QUOI? 
Page B-4 
Définir l ' objectif du module de maniere complète et précise, 
tout en lui confiant une qualité de boîte noire. 
+ Spécifier POUR QUI? 
Pour toute pers onne responsable du développement et de la 
maintenance du logiciel. 
+ A partir de quoi spécifier? 
A partir des décisions prises au niveau de la découpe 
(conception de l' architecture), des énoncés de l ' analyse 
fonctionnelle pour les modules de haut niveau, des décisions 
prises en les inventant de toute pièce pour les autres. 
B.1.2 Elaboration D' une Architecture Pour Le Projet 
B.1.2.a Découpe En Niveaux -
niveau 2: on retrouve les composants f onctionnels dérivés 
de l'analyse fonctionnelle. Ils ne sont utilisés par aucun 
autre module d ' un autre niveau; 
niveau 4 composé d'un ensemble de composants 
fonctionnels de base, utilisés par les modules du niveau 
supérieur: traitements numériques, ext r action de listes et 
de sous-listes d ' un ensemble d'informations, manipulation 
de signalétiques divers (clients, fournisseurs. comptes 
généraux, produits) des commandes, des factures; 
niveau l: composants d'entrée / sortie, consistant en la 
saisie des données au clavier, l'édition à l'écran, les 
primitives d ' accès aux fichiers, les contrôles de validité, 
niveau 2 • composants de contrôle qui assurent le 
comportement dynamique du système, règle les conflits 





gérant des fichiers 
niveau O : système d'exploitation. 
processeur des 
(Record Managment 
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B.1.2.b Spécification Des Modules -
Le temps nous a manqué pour construire des spécifications 
abstraites complètes et précises. Nous utilisons le langage 
naturel plus facile à comprendre, mais aussi plus dangeureux à 
utiliser pour des spécifications, en raison de son caractère 
flou, incomplet, parfois contradictoire. Nous donnons plutôt 
une description de l 'objectif global des module s . 
Les modules du niveau supérieur sont dérivés de 
f onctionnelle. On pourra se référer à cette partie. 
"statistiques" n ' est pas encore défini, et fera 
d'études ultérieures avec la direction. 
Niveau des Interfaces 
l'analyse 
Le module 
l ' objet 
- Le module de manipulation des signalétiques prend en charge 
l'ensemble des opérations logiques réalisées sur les types 
d'entité client, fournisseur, compte, produit. Il s ' agit 
essentiellement des opérations de consultation, de 
modification, création, suppression des signalétiques et de 
leurs attributs. Ce module utilisera donc le module saisies et 
éditions pour le dialogue avec l'utilisateur, la saisie des 
données, la production des informations. Il utilise aussi le 
module de gestion des fichiers pour stocker et retirer les 
informations de la mémoire permanente. Il utilise le module 
extraction de listes de fournisseurs, clients, comptes et de 
sous-listes de produits (par service, par commande). 
- Le module de manipulation des factures prend en charge 
l ' ensemble des opérations logiques réalisées sur le type 
d ' entité facture. Il s'agit essentiellement des opérations de 
consultation, de modification, création, suppression des 
signalétiques et de leurs attributs réalisées dans 
l'application facturation. Ce module utilisera donc le module 
saisies et éditions pour le dialogue avec l'utilisateur, la 
saisie des données, la production des informations. Il utilise 
aussi le module de gestion des fichiers pour stocker et retirer 
les informations de la mémoire permanente. Il utilise le 
module extraction de listes de factures ·(par mutuelle, par 
patient). 
- Le module de manipulation des commandes prend en charge 
l ' ensemble des opérations logiques réalisées sur le type 
d'entité commande de l'application approvisionnements. Il 
s'agit essentiellement des opérations de consultation, de 
modification, création, suppression des signalétiques et de 
leurs attributs. Ce module utilisera donc le module saisies et 
éditions pour le dialogue avec l 'utilisateur . la saisie des 
données, la production des informa t ions. Il utilise aussi le 
module de gestion des fichiers pour stocker et retirer les 
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la mémoire permanente. 
listes de commandes 
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Il utilise l e module 
( par service, par 
- Le module traî t eme n t s numériques pr e nd en charge l 'ensemble 
de s opérations arithmétiques à effec t uer pour l 'en s emb l e des 
app li cati ons. Il e st utilisé par la gestion des comma ndes a ux 
f ournisseurs ( mises à jour s tocks, quantités à commande r, 
calcul-montan t- commande, ... ), par la facturation ( établir les 
montants par facture), la comptabilité (calcul des soldes, des 
balances, ... ) et pour les statistiques. Il a besoin des 
données provenant de la saisie et des informations des 
fichiers. 
- Le module extractions se charge d'extraire de la mémoire 
permanente des ensembles ou sous-ensembles de données 
satisfaisant un ou plusieurs critère s c ombinés l ogiqu eme nt. Il 
est utilisé par la facturation ( patients non en r êg l e de 
facturation, patients affiliés à une mutuelle, pa t ients non 
affiliés à une mutuelle), par la gestion des produits 
(commandes d'un fournisseur, commandes d'un service, produits 
d'un fournisseur, produits d'un service, produits d'une 
commande ) , par la comptabilité (clients / fournisseurs/ comptes 
classés par nom, numéro). Il utilise le module "gestion des 
fichiers". 
Le module de "validation externe" assure la 
syntaxique des données saisies au clavier. 
validité 
- Le module "validation interne" s'assure que les opérations 
requises sur les fichiers sont valides (contrô le d ' existence 
d'un fichier, d ' un enregistrement d ' un fichier, de la 
non-existence d ' un enregistrement dans un fichier). Il suppose 
que les opérations sur les fichiers ·se font correctement et 
utilise donc le "gérant des fichiers". 
- Le gérant des fichiers définit l ' ensemble des opérations 
possibles sur les fichiers du système (le c ture, écriture, 
suppression, modifications d'enregistrements, ouv e rture et 
fermeture des fichiers). 
- Le module "synchronisateur" d é finit les priori tés d ' ac c ès aux 
fichiers, règl e les contentieux suite ~ l 'ut ilisation par 
plusieurs utilisateurs d'un même pr o cessus. Il utilise le 
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système RMS/VAX. 
Il est également chargé de guider l'utilisateur lors d ' une 
session interactive. 
- Le module "saisie des données" se charge d ' e nr egistre r d e 
manière provisoire les informations pr ovenant du t e rminal, et 
les met à la disposition du module "validit é externe " . 
- L ' édition des données se charge de présenter de manière 
intelligible les informations réclamées par l'utilisateur. 
Niveau système 
Voir les manuels du VAX. 
ANNEXE B Page B-9 
Conception de Mise en Oeuvre 
header level 1 Au niveau des informations 
B.1.3 Elaboration Des Mod e le s D'acces Generalises 
B.1.3.a Conventions -
Il s ' agit à ce niveau de trans f ormer les schémas 
entité- association des applications en schémas d'accès aux 
informations, par les mécanismes de transformation 
suivants: 
un type d'entité devient un type d ' article, un article 
étant un agrégat d'information faisant partie d ' un 
ensemble structuré; 
un type d'association devient un type de 
d'accès; 
un attribut devient un item; 
chemin 
les connectivités (l,N),(N,l)sont repr ésentées sur les 
types de chemin d 'accès par des triangles, les 
connectivités (N,N) par des diabolos; 
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B.1.3.b Application l _ Gestion Des Produits Et Des 
Approvis i onnements -
t 
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B.1.4 Les Primitives D' acces Au MAG 1ll. 
B.1.4.a Objectifs -
Il s'agit de reprendre les fonctions d égagée s pour 
chaque application lors de l ' analyse fonctionnelle, et de 
réduire le MAG à un ensemble d ' informati on s n é cessaires 
pour la réalisation de ces fonctions. 
MAG = modèle d ' accès généralisé 
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B.1.4.b Application l ~ Gestion Des Produits Et Des 
Approvisionnements -
C cPf t, I ~tttt 
I']' MA;,, . ~ __ .._fi. JiMv• 
NUM a.srod;: 
ftl..o Ou,, 
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B.1.4.c Application l 
Par ticuliers -
Facturat i on 
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B.1.4.d Application 3 _ Comptabi lités -
CENrR.[ ,Acriu1 ré 
Mùl'fftfN r 
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header level 2 Les modeles d ' acces necessaires 
Il ne reste plus que les informations nécessaires pour la 
réalisation des fonctions de l ' analyse fonctionnel l e. 
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MANUEL D' UTILISATION 
Ce document décrit la manière de manipuler le programme de 
comptabilité en détaillant successivement les différentes options 
possibles. Nous espérons qu'il sera sufisamment clair pour 
permettre une utilisation correcte et rapide du programme. Aucune 
connaissance spéciale n'est nécessaire à sa manipulation, si ce 
n'est quelques notions de comptabilitéj d ' ailleurs facilement 
assimilées grâce à une utilisation pratique du programme. 
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C.l INTRODUCTION 
Pour pouvoir utiliser le programme de comptabilité, il vous 
faut d ' abord introduire le numéro de dossier (facultatif ) et le 
mot de passe. Le numéro de dossier correspond à une comptabilité 
particulière que vous exploitez (il est prévu de pouvoir e n gérer 
plusieurs ) . A la première utilisation, le mot de passe n ' est pas 
introduit et le menu général apparaît, vous permettant d ' en créer 
un, grâce au numéro 41. Si le mot de passe exist e , il vous est 
possible de faire 3 essais avant d'être éconduit. 
Les différentes options du menu général comprennent 








3. la correction d'opérations d ' entrée/de sortie; 
(chapitre 4) 
4. le traitement des restants dûs clients/fournisseurs; 
(chapitre 4) 
5. la consultation de la situation des comptes; 
(chapitre 5) 
6. la consultations des écritures; 
(chapitre 5) 
7. l'édition d'états comptables (journaux, 
comptes, rappels, factures ouvertes); 
(chapitre 6) 
8. l'établissement d'un nouvelle comptabilité, 
d'un comptabilité; 
9. les clôtures mensuelles, annuelles; 
( chapitre 6) 
balances, 
la reprise 
10. la modification du mot de passe ou de la date du j our; 
(chapitre 6 ) 
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C.2 REGLES GENERALES DE MANIPULATION 
En général, 
<RETURN > : permet de passer au champ suivant; 
<-t) permet de passer à la ligne précédente; 
( +> permet de passer à la ligne suivante; 
( --.) permet de passer au caractère suivant sur la ligne; 
(.-) permet de passer au caractère précédent sur la ligne; 
<PFl > permet de suspendre l'activité courante en retournant au 
menu général ou à un écran précédent; 
<PF2> : permet d'accéder à un compte sur base de son nom; 
Les commandes courantes possibles sont indiquées à l ' écran. 
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C.3 GESTION DES COMPTES 
C.3;1 Premiere Chose A Faire 
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Les comptes à créer en premier lieu son t les comptes 
centralisateur s cl ients / fourni sseurs ( v o ir création de comptes 
généraux> sous peine de vo ir plus t ard votre travail arrpêté . 
C. 3 . 2 Gestion Des Comptes De Ti e rs 
C.3. 2 .1 Creation / Modification/ Consultatio n Des Compte s De 
Tiers -
Les comptes clients et fournisseurs sont crée s de manière 
similaire, avec les mEmes champs à compléter. 
Vous avez choisi le numéro 31 ou 32 dans le menu principal, et 
l e numéro 1 dans le sous-menu. 
Une fi che vierge vous est présentée, avec au bas de l 'écran, un 
~champ de 6 caractères prêts à accueillir un numéro quelconque, 
e n tre O et 999999. 
Les tiers sont généralement numérotés en partant de 1. Vous 
choisissez donc de donner au premier tiers crée le numéro 1 . 
La fiche vierge réapparaît, avec le premier champ rempli. 
Il vous reste à remplir les champs que vous est imez utiles, 
selon les caractéristiques présentées dans le tableau 3 . 1 
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1 nom 25 A 
2 contact 25 A 
3 adl'.'esse 25 A 
4 localité 20 A 
5 c ode postal 6 N 
6 téléphone 10 N 
7 compte bancaire 14 N 
8 numél'.'o t.v.a. 9 N 
9 code décl. t.v.a. 2 N 
10 taux t.v.a. 2 N 
11 langue 1 f ,F,n,N 
12 échéance 3 N 
13 gen / def 6 N 
14 central. 6 N 
15 joul'.'nal 2 N 
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Un seul champ, outre celui du numéro, doit obligatoirement 
être rempli le champ 14. Il doit contenir le numéro de 
compte centralisateur, correspondant au compte général et que 
vous avez normalement déjà crée. 
Pour vous déplacer d'un champ à l ' autre, vous pouvez 
utiliser 
<RETURN > qu i provoque l ' enregis t remen t du champ et l e 
passage au champ suivant; 
< t ) qui permet le passage au champ suivant sans 
enregistrement; 
< ' ) qui permet le passage au champ précédent sans 
enregistrement; 
Les flèches <-t- > et<-> permettent de se déplacer vers la gauche 
ou vers la droite dans le champ. 
La commande <EXE> déclenche l'enregistrement de la fiche 
el le-même. Une nouvelle fiche vierge apparaî t alors. Vous 
pouvez à ce moment 
donner un nouveau numéro; 
utiliser une des flèches <~ > ou <t >; 
donner un numéro de compte existant; 
util iser la commande <PF3 > . 
Le premier cas vous ramène à la création d'un compte . 
Dans le deuxième cas, l'utilisation de la flèche < t > vous 
permet de consulter et / ou modifier le compte précédent 
numériquement celui que vous voulez quitter. La flèche < ~ > 
agit de même sur un compte suivant. Cette flè che permet aussi 
la génération d'un nouveau numéro, si vous v ous trouvez au 
dernier compte crée. 
Si vous ne connaissez pas le dernier numéro de compte crée, la 
commande <PF4 > permet d'accéder directement à ce dernier 
compte. 
Si vous introduisez un numéro de compte exista nt, la fiche 
correspondante apparaît, et vous pouvez la consulter et/ ou la 
modifier. 
La commande <PF3 > enfin vous permet d ' accéder à un compte 
existant sur base de son nom. L ' utilisation des flèches permet 
ici de parcourir les comptes, dans l 'o rdre alphabétique . 
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C.3 .2.2 Suppression D'un Compte Client/ Fournisseur - (numéro 
2 dans le sous-menu) 
Pour accéder au compte que vous voulez s upprimer, vous 
pouvez utilisez, comme pour la con sul tation, les flèche s ou 
donner un numér o de compte, ou utiliser la commande <PF3> ou la 
commande <PF4 > (vo ir création, modification.consultation d ' un 
compte de ti ers) . 
Quand vous aurez la fiche du compte à supprimer d evant vos 
yeux, vous pouvez utili se r la commande <EXE >, qui d ét ruit la 
fiche. il ne vous sera pas possible de détruire le 
signalétique d'un compte ayant dejà subi des opérations ! 
C.3.2.3 Consultation De La Liste Alphabétique Des Clients / 
Fournisseurs - (numéro 3 dans le sous-menu) 
Ce choix vous permet d ' accéder à certa ine s informations 
sur des comptes de tiers classés dans l'ordre alphabétique sur 
le nom. Les renseignements suivant vous sont accessibles, pour 
autant que vous les ayez introduit auparavant : 
le numéro; 
le nom; 
le numéro T.V.A.; 
l ' adresse complète; 
le numéro de téléphone; 
le numéro de compte bancaire; 
la langue. 
L'écran permettant l'affichage de huit clients / founisseurs à 
la fois, il vous faut utiliser la flèche <+> pour poursuivre la 
consultation. Il ne vous est cependant possible de revenir en 
arrière qu ' en réinvoquant la consultation dans le sous-menu. 
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C.3.2.4 Consultation De La Liste Numérique Des Clients / 
Fournisseurs - (numéro 5 dans le sous-menu) 
Les comptes sont cette fois classés par ordre numérique, 
avec les mêmes renseignements. (voir consultation de la liste 
alphabétique des clients/ fournisseurs ) 
C.3.2.5 Edition De La Liste Des Comptes Clients / Fournisseurs 
- (numéros 4 et 6 dans le sous-menu) 
Vous pouvez demander l'édition de la liste des comptes, 
classés par ordre numérique ou par ordre alphabétique. Cette 
liste a un format semblable à celui présenté lors de la 
consultation. 
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C.3.3 Gestion Des Comptes Generaux 
La gestion des comptes généraux vous donne 
possibilités que la gestion des comptes de tiers. 
compléter sont cependant différents : 
1 compte 6 N 
2 libellé 25 AN 
3 base T.V.A. 2 N 
4 code décl. T.V.A. 2 N 
5 nature 2 db, DB, dB, Db 
6 centr(0,1,2,9,C) 0,1,2,9,C 
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les mêmes 
Les champs à 
Les champs 5 et 6 doivent obligatoirement être remplis Le 
sous-menu est semblable à celui de la gestion des comptes de 
tiers. 
La consultation des listes vous donne les renseignements suivants 
le numéro; 
le libellé; 
la nature du compte (DB ou CR); 
s'il y a rupture (1) ou pas (0). 
C.3.4 Gestion Des Comptes Financiers 
Pour pouvoir gérer les comptes financiers, il vous faut avoir 
-préalablement crée les comptes généraux correspondants. Le numéro 
33 du menu général vous permet d'associer à un numéro de compte 
général un numéro de compte financier. Par exemple, si vous avez 
crée le compte général 500500 dont le libel lé est CAISSE, vous 
pouvez cho isir de le renuméroter 3 en choisissant de compléter la 
ligne 3 des comptes financiers, si elle n'est pas déjà occupée. 
Il ne vous est pas possible de détruire une ligne, ou de changer 
le libellé, manipulations propres au numéro 34 du menu général. 
Il n'y a pas de sous-menu pour le numéro 33 . 
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C.4 ENREGISTREMENT DES OPERATIONS 
C.4.1 Operations D'entree 
( numéro 1 du menu général) 
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Les opérations d'entrée sont des opérati ons c o ncernant d es 
comptes fournisseurs, avec comme contrepartie d e s c omptes 
généraux. Vous indiquez d 'abord le numéro du compte fournisseur 
impliqué dans l 'opération. Ce numéro doit exister. 
Pour la clarté de la présentation, nous détaillerons d ' abord 
la situation générale, et ensuite quelques cas particuliers. 
Les informations successives suivantes doivent être introduites 
1. le numéro de document (6 caractères numériques ) ; 
ce numéro correspond au numéro 
enregistrer. Vous pouvez aussi 
document quelconque ou accepter le 
défaut. 
de la facture à 
donner un numéro de 
numér o de document par 
2. la date du jour (6 caractères numériques); 
la date du jour est affichée; vous pouvez l 'accepter ou 
introduire une autre date, pourvu qu'elle soit correcte. 
3. la date d'échéance (6 caractères numériques); 
cette date correspond à la date d'échéance de la facture. 
Elle doit être supérieure ou égale à la date du jour. 
4. le montant 
numériques); 
total de l'opération ( 9 caractères 
ce montant correspond au montant total facturé par le 
fournisseur. Il apparaît au crédit. 
5. le numéro du 
numériques); 
compte contrepartie (6 caractèr-es 
ce numéro de compte doit correspondre au numéro du compte 
de la contrepartie de l 'opération. Ce numéro de compte 
doit exister. Vous pouvez aussi accepter- le numéro de 
compte contrepartie par défaut, qui est celui indiqué 
dans le signalétique du compte fournisseur considéré. 
6. le montant contrepartie (9 caractères numériques); 
ce montant est normalement égal au montant total, il vous 
suffit donc d'accepter le montant affiché. La 
contrepartie apparaît au débit. 
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7 . le libellé (20 caractères alphanumériques); 
le libellé est facultatif mais il peut vous être utile 
pour rec onnaître fa c ileme nt une facture, lorsqu ' el le a 
été enregistr ée . 
8 . opération correcte (un caractère); 
si v ous êtes d ' a cco rd avec l ' opération telle qu'e ll e est 
re présentée à l ' écran, introduisez les caractèr es y ou Y 
sinon, introdui sez tout autre caractère et l'opération 
sera annulée. 
Ouelgues cas particuliers 
A la place d'un montant total positif, vous pouvez également 
introduire un montant total négatif. Dans ce cas, vont apparaître 
à l'écran l'ensemble des restants dûs au fournisseur considéré. 
Un montant total négatif signifie donc que vous voulez redu ire l e 
montant dû au fournisseur pour co rriger une erreur de 
tarification, dans le cas de remises, 
On vous demande alors le numéro de la pièce correspondant au 
montant à corriger. Ce numéro doit faire partie de la liste des 
numéros affichés. La valeur absolue du montant total doit être 
inférieure ou égale à la valeur absolue du restant dû. 
L ' enregistrement de l ' opération se poursuit normalement. 
Vous pouvez aussi enregistrer plusieurs 
fournisseur, tant que la somme des 
jnférieure au montant total. 
C.4.2 Opérations De Sortie 
(numéro 2 au menu général) 
contreparties au compte 
montants contrepartie est 
Les opérations de sortie sont des opérations concernant des 
c omptes clients avec comme contrepartie des comptes généraux. 
L'enregistrement des opérations de sortie se déroule de manière 
similaire à l'enregistrement d'opérations d'entrée. Le montant 
total apparaît cette fois au débit, sauf s'il est négatif, et les 
contreparties apparaissent au crédit. 
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C.4.3 Opérations Financières 
( numér o 3 du menu général) 
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Les opérat ions financières vous permettent, 
extrait de compte bancaire, d'enregistrer 
conce rnant 
à partir d'un 
d e s opérations 
1. un compte financier et un compt e fournisseur; 
2 . un compte financier et un compte client; 
3. un compte financier et un compte général. 
Pour un même document bancaire, vous pouvez enregistre r 
différentes opérations pour modifier le restant dû de 
une ou plusieurs factures relative s à un ou plusieurs 
fournisseurs; 
une ou plusieurs factures relativer à un ou plusieurs 
cl ients; 
ou pour modifier le solde d 'un compte général. 
Un montant positif (négatif) sera automatiquement plaçé au débit 
(crédit ) du compte courant. L'écran vous renseigne sur le montant 
qu'il reste à imputer. Le numéro de pièce choisi doit faire 
partie de la liste affichée à l ' écran. La valeur absolue du 
montant introduit comme contrepartie doit êt re i nf érieu r e ou égale 
à la valeur absolue du re stant dû. Il vous est possible de 
mélanger les types de contrepartie, jusqu 'à ce que l e montant 
total soit entièrement distribué. La suite de l ' enregis trement se 
poursuit de maniere similaire à cel le des opérations 
d ' entrée/ sortie. 
C.4.4 Opérations Diverses 
Les opérations diverses vous permettent d'enregistrer des 
opérations concernant 
1. un compte général et un compte fournisseur; 
2. un compte général et u n compte client; 
3. deux comptes généraux. 
Les montants introduits apparais sent automatiquement 
- a u débit s'il s ont positifs 
- au crédit s' il sont négatifs. 
Veillez donc bien à établir 
celle-ci est complète, la 
correctemen t la ·balanc e . Dès que 
suite de l ' e nregi stremen t se dé r ou l e 
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normalement. 
C.4.5 Correction Tiers 
Cette option vous permet d'effectuer des corrections su r des 
comptes de tiers. Si vous avez passé une factur e sur le client 1 
au lieu du client 2, il vous est possible de passer une écriture 
entre ces deux clients, pour annuler l'écriture fautive . Les 
comptes centralisateurs seront mis à jour automatiquement. 
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C.5 CONSULTATION DES COMPTES 
Il vous est possible de consulter des opérations enregistrées 
pour 
un compte client; 
un compte fournisseur; 
un compte financier; 
un compte général. 
Vous pouvez également consulter un écriture particulière, sur base 
de son numéro. 
Il vous suffit d'introduire un numéro de compte pour obtenir 
diverses informations sur ce compte. Ces informations sont 
présentées sous forme de tableau, ou chaque ligne correspond à une 
opération et reprend 
1. la date de l'opération; 
2. le type de journal correspondant à l'opération (ACH, VTE, 
FIN, DIV); 
3. le numéro de document correspondant à l'opération; 
4. le numéro du compte considéré; 
5. la date d'échéance ou le numéro de la pièce payée s ' il 
s ' agit d'une note de crédit; 
6. les montants, inscrits au débit ou au crédit; 
7. le libellé de l'opération; 
8. le montant du restant dû; 
9. l'indice de l'écriture; 
Pour le compte, sont repris 
le solde actuel; 
le solde début période. 
La commande <PF4 > permet d ' accéder à une écriture particulière sur 
base de son numéro. Sont alors affichés 
le numéro de document, date, date d ' échéance de la 
facture; 
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les numéros, noms ou libellés des comptes concernés par 
l'opération; 
les mon tant s de l 'opération; 
le libellé de l 'opération; 
l'indice d 'éc riture. 
Le numér o 39 vous permet d 'accéde r à une éc ritur e particulière , 
tout comme la commande <PF4 > dans la consultation des comptes . 
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C.6 ARCHIVAGES ET CLOTURES i DIVERS 
Le choix des numéros 21 à 25 dans le menu général vous permet 
d'archiver 
1. les balances; 
2 . les comptes; 
3. les journaux; 
4. les rappels; 
5. les postes ouverts. 
Les clôtures (numéros 15 et 16 du menu général) ne s ont possibles 
que si vous avez tout archivé. 
Le numéro 41 du menu général vous donne la possibilité de changer 
la date du jour ou le mot de passe. 
